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The  copy  filmed  hère  has  bean  reproduced  thanks 
to  the  generosity  of: 

National  Library  of  Canada 


The  images  appearing  hère  are  the  bost  quality 
possible  considering  the  condition  and  leqibility 
of  the  original  copy  and  in  keeping  with  the 
filming  contract  spécifications. 


Original  copies  in  printed  paper  covers  are  filmed 
beginning  with  the  front  cover  and  ending  on 
the  last  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, or  the  back  cover  when  appropriate.  Ail 
other  original  copies  are  filmed  beginning  on  the 
first  page  with  a  printed  or  illustrated  impres- 
sion, and  ending  on  the  last  page  with  a  printed 
or  illustrated  impression. 


The  last  recorded  frame  on  each  microfiche 
shall  contain  the  symbol  — ♦-(mefining  "CON- 
TINUED"),  or  the  symbol  V  (meaning   'END  "), 
whichever  applies. 

Maps,  plates,  charts,  etc.,  may  be  filmed  at 
différent  réduction  ratios.  Those  too  large  to  be 
entirely  included  in  one  exposure  are  filmed 
beginning  in  the  upper  left  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  frames  as 
required.  The  following  diagra.ns  illustrate  the 
method: 


L'exemplaire  filmé  fut  reproduit  grâce  à  la 
générosité  de: 

Bibliothèque  nationale  du  Canada 


Les  images  suivantes  ont  été  reproduites  avec  le 
plus  grand  soin,  compte  tenu  de  la  condition  et 
de  la  netteté  de  l'exemplaire  filmé,  et  en 
conformité  avec  les  conditions  du  contrat  de 
filmage. 

Les  exemplaires  originaux  dont  la  couverture  en 
papier  est  imprimée  sont  filmés  en  commençant 
par  le  premier  plat  et  en  terminant  soit  par  la 
dernière  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  page  qui  comporte  une  telle 
empreinte. 

Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  le  symbole  — ^  signifie  "A  SUIVRE  ",  te 
symbole  V  signifie  "FIN". 

Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  à  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  jtre 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
de  l'angle  supérieur  gauche,  de  gauche  à  droite, 
et  do  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrent  la  méthode. 
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L;i  ln'-U'  .il  iciidttit,  liiul  iiMilic 

Ci.i|<..i,i.-    ni.ia   l-i   lill..   ,1,.   (;..ri,miiH-   ;.     Muiii.r   s,,„s  Ih  f;, i„    l,„,.|„.  ,    il  ,|,,an,i  uii« 

lorln  |i<iUH-ci'  Il  1,1  Ittii'hfli.T  en  ciiaiil  ■ 

-  Ut-  .'    \ii  lituir,  isjm'.ic  lie  ilindi*    .... 
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yuIllT  CllUHlil!,'!'.  ' 
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(Hiiluriii  fias  !  .    I  . 

ll.HinuM'in.Mit  pour  lui  <iu.,  :-.s    ('r.poni.f    .ix,i..„t    t'ort.iii..iit    lui.    n    nu,-    \,.m..«(.|,i 
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ftiluro. 
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(l.'s  il   lu  tilc  pi'lidiiiil...  •" 
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-On  „„.  pt-cndtii  p.iur  i|u..i.,ue  olfloi.T  .1..  ..lari,,,'  uvai.t  l.'^'.'-nMn.'i.t  p.rdu  sa  Ih.uhsoIo 
et.  n.iyant,  pn.s  ..|,.  capal.l.-  dariivr  jut.iu'au  port,  «i  ..n  v.w  \oit  là,  p,  i,.a-(  il,  .-a  niVot 
<\i,'h1  ;  mais  n-  ne  i|uiltc  pus  les  M:\iroiis  de  |,i   m,ii,on. 

fl  -H  r.iel.a  (I.  rrit.i..  |,.  rev.iis  .lu  talus  :   tandis  .,u.-  '!ill,.rt   fiTinaii   :...::n(  us- i,t    .j,.,-. 
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tain.'  cl  doue.'  n.cliidic.  i       .  ■• 

.\  .iwl.|i.o.<  .  cntaine-s  .Ic  tn^tr. >,  .hms  I,-  p.,rt,  d...s  .Salins,  dcu.x  ou  iiois  .'ran.l.,  Lati'aux  • 
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II  Cl  ni  même  si  près  de  la  mai.son  qu'il  entendait  les  portes  claquer  •  les  voix  de  la 
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Ccp.iKlant  Aîlricu  n'.'Mait  pas  n-nlré  avec  eux  ;  il  ne  revenait  inC'rnc  pas. 
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puLsqu  il  I,  .'si  l'.is  là,  aupivs  d'eU-^  c'est  (jue  jusqu'à  pivseut,  elle  a  pu  se  protéger  ,N,ntre 

A  cetl..  ,d..e.  il  tomba  à  genoux,  et  le  visage  cai^hé  dans  lîi.'rbe  du  eliemiu  en  sanHo- 
tant  .  pcnluiiiciii,  il  murmura  : 

— Soy,-/.  b,.ni  mon  Dieu!.,.,  soyez  bt^ni  !...  .  car  si  on  me  l'avait  ^ouiU,:,'  ivilai-ie- 
iiient  j  ,'n  serais  mort  de  ch.igi  in  ! .  .  .  . 
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i;,,'-.'.'.. -.';:,;::;■ •• ■■ 

l'.ll»'  ...,!,. Ml    ,,,„   i.|,„,„,,,  , 

■-nl.M.s.v4;:,,s'  -      "•'l"'l..n.M.nli..,,.,    .V..UU.      ' 

^1  Hi  ......  tunt.H  e,.  el...u,.  tant..    «,^  i    :,  ,  ,  ..f    ''  '"'■'"  '■".'"■''"  '•—"-"'.•..».  iU 

•M.UI.ttll  Htl.MKlil      .  .  ^        'l.llci.l    ,|,.   |,1„^    |„.||,. 

..  '  ii=;".:::;î™,!:;;:;::.:f ™i  x'v^;-;.; .- „ „ .  . 

■'"^.:;;■;r-;----^:;l^M^      « '-" -■* 

l;-""'-"  !""«..>«  H..  l^nX'".   '■'"■'     ■•    ■-■'"     Ti-   n,.„,    ,,,   ,.„,,„     ,„    „,      „. 

l'i  sont  .s.)u.s  la  tulii..  '  -;..  ,|it  \J 

'"'"'•'■I,  ••••iiiiv-rnl.h.,li;,,w.  ,|„  ,     ^    ,.., 


t   '  1    "M     11  llllll.    I 

f'iliMTi,  ,.•..  ijiiv-rnl.h.  ,li,',„ 
■''  ''.Ut:!!.;?  "  , ,......,,.   „i.-(ui 

i:il.:  .;..«„., '""  "^  "■■^  • '■■"."•.'se,  ,,ui  ne  lu.vn,.,)'   .„■ ■ 


""■'-•""    '■'("■'.  'I^US,  „..,],.„„,„ 


'.   .".lait  il  M.rti 


•    ""         •»!■  .ll[  (■   l<>,    Sllllll..Iii,>i,f    I,  '..>.<i      ii.u     H  .    . 


376 


FLEUR    uns    NKIfiER 


Son  plan  rfait,  ('omme  le  lui  demandait  son  faneé,  de  lor-u'er   le   mur  uni    rlAtnr»;.    i 
OlosKte   ..t  la,   cT.    montant  S"r  qm>l.,ue  talus,  .e  voir  si  ell.^nVmem"i*'fH  ,         l" 


remue  cnfiuit. 
pr^'S^ 

Kn  cfl'.'t 


EU."  su  souvint  alors  (]u't'i!.'  n'avait  rien 


i>ian''t'^   ci» 


journii!  ou 


[M'U 


»'i™r?k  (-i;;:,;i;';:'x,tr';,',':',''i',ï  "■  ;'?  '""■  '"""*""  'r'"',''  "«■»■'  ""f'-  ''-k""  »- 
.i.ï.';:;:;",v:i:'rr.'  ■'"  '■'• '■'■""■■■"  "'■■  ""■  - '  "■■"«■"  "■«-'''■■  ™  •■■■i»- 

— Jamais  jo  n'irai  jusquf^  la  ! 

La  maison  .'.tait  plongée  dans  un  >;ilmc  rouiplcL. 

Lvcun..  au  dessus  .le  Ja.iu.He  l„-,eait  «iilherl,  ogalemont 

n"  u;;;,;s;"ir;,";"';;.  tliê'::';i;-«S:;::iT;iir  "  ^"^"  '-"'"  -  ""^" ^"■ 

Cen  elait  trop  pour  l'enfant  u.artyrisée  et  ext.'nuée.      .MaL-ré  ,on  lier  courn^e  elle   ne 

•■P'^ouver  une  s.Mi.safon  surai^^ue,  lancinante,   horrible  ^  '    ''* 

Fleur'i'ir t' .1"  t^r"","'"  ^"''^"•'  '^''""^'  "^^  --!'—-  mén,e  prononcer  son  non, 
1  leui  t,  i\n-es  tomba  a  la  renverse,  en  proie  cette  fois  ci  à  la  syncope  contre  Wm-lù 
b.  mall,eur«use  enfant  luttait  .lepuis  sa  rentrée  a  laCl..sett."  '^  *    ' 

Mais  en  ton.bant  elle  H^  ait  poussé  une  plainte  inarticulée.'  déclarante  '        Ce  cri  avait 

suiZSr?  ''  ™''  '''  ^^"''""  '  ^'"^'  '"  ''«'"'^''"'  '"■'""'•  ''"  '"'  ■  •      'i^  1'^^'  -nt-ndue.  J  eu 

Mais  tout  aussit.jt  le  sentiment  d.'  sa  situation  lui  revint 
~.Tai  rê\é  d'elle,  se  dit  il. 

.uSi;3ei;;r;,;'^?-:,Ï;:2:?;^^;;-.--;;;;;,;^Vant    rien    ....,„    ,.e.,.er 

venu.  Dans  ,a  rade  le  m.,uveni,t' uï,;::' t,;:;:  d-.ii  1  um-  Izn^Tv::::^:,::! 

Tant   vs  ciuartu  r..  n.aîtres  mariés  .,ui  avaient  eu  la  por.ni.ss  on  de  la  nuit   .      1  nfl  ,  i  'rt 

dans  ,e  même  .as.  ayant  un  service  à  prendre  ,l.'..s  la  preuni-re  h.Hue          '  "'' 

i>an.s  les  ,;or,iages    élégants  des  cuirassés  à  l'ancre,  les    .^abiers    détacl.ai.'nt  le,„.«     il 

l.ouettes  mmce.s  et  adroites,  travaillant  aux  diverses  ,„an«mv,'e!      '''"''^''■"' "'  '"'"^  ^'l" 

vitî:;-^':;" r  C'"''"^'^'"'^  '  ^''"•^''"'^^ '''  '-'^^'^  ^^^  -«,•  faisant   leurs   es.ais  de 

Les  prenn..r.s  trains  faisuent  entendre  leur  trépidation,  et  leur  sifilement  .^lupait  l'air 
de  Ic-u  s  vibrations    suia.gue.,,    tandis  que  dans  la  campagne    tranquille,    s,  us  i?  v^erin  e 
.>ternelle  <l.,s  gran.ls  pu.s  parasols,  leur  panache  de  futné?:  n..ire  et  opa.iue   1  is     it  '. 
n^e^  long  serpent  palpitant,  que  la  hr.se  du  lar.e  en,portait  au  M  .léddq:,!,;!  \:, 

su;;;S::ï";ltr  '""  '""  ""'^♦■^"^^"'^   ^^--^  -  >--  ^-■''.  -  -lit  HoHand,  en  pcn. 
Dans  ce  m.m.e.U..ci.  ils  dorment  encore  à  poings  fermés.  ...    .Si  j-e„  p,„|itais  pour  aller 


1 


11''   VI  ux     j.Ius 


11  I.  lit  c„ »"l,,  îi'     '"  """• »"  '■>"'•■•"■■■  '■:!■•  =1  .■■.Ui,;. 

Mais  bii  s'<'luii-'nfui(    il  if>i.i    ,>, 
petit,  «anc^o  V^at.n^hm^l  ZZ.Z  ^^l^'^''^''-'^  r^"'''^    -•''•'^  !•' H^-u  où  sa  pauvre 

(le  s.'s  tiouvellcs  !  .  .    Z  '        "^  ^*'''  '  '^'^•'>  «1"  '^1"-  P"una    .seulement    m.»  donner 


Oettei.hV  le  fit  retourner  sur  ses  pas 


d 
pus 


^|;:i;.::;u:';;w;nfe™;!"-:^  -. .■■....... 

"'S"::;n;'iJ«^;:;::û-  '-  «- •  ■■'"•  ■!■'  ''-^r  ;':;;;;^ , 

de  tout  mon  san.  froid!  lui  n  d:  ilZ'vlt'ou^^  ''   '7'  ""'''  '""'""  '^"  '""'"^  -^  ^"-- 
fatigue  tomh-r  daus  un  état  nerveux  op.-  n,l  ,     ,',  ^''  ""  "'''"^'*"  f'''"'  •'''  ^•"-'   ■•^'  '  ''   '"■' 

deux   et  me  fera  peut-être  n,an   m:^,;!;';.,^ ^i;  !"''  "-'^  "^  '"^-''"-'^  •^- -  .  us 

■Maltrre  ce  a.  i    <  wr.... i....    ,•  ■  


u\  fi  M-;  sur 
irré.si-.til)!p. 


la  petite    n.aison    qVon    anene."  dl";/''?"*'''""'"  ""''''  ^  ''!  ""'■""'  I'!  ■«',  1- 
qu  il  ne  pouvait  a4,ver  à  t;,;;,:.:;  '      '  '"'  ""''•'"'  î"^''  """  ^- 

f«i'lit;;:;:;:;;:x  a.;;;:;;;::;;  t',::::-:;::  '^^  '^^  ^''-;-^  •.-  ■"  pi-  -(..■.  .-uu ....  se 

séloi«r,a  a  pas  rapides,  .on   ne      „u,  !      '  T'  ''  ''""'  ""  «"'"''   '^'""  ^""    -'!'—••   ii 

dans  ce  talus  surl-p.:,  i,  ^l^l,  ^  "  .:     "^Ceît^  ""'"""  '"'^  ""  '^'^^    '•"^"■'-    """-"'''■ 

Aux  Salins,  il  ail;.  t,.„t  ,),..;.  .,..'.    ,     .  „        "''"*^- 


■^  le  tél,;«raphe.  et  envoya  la  dépêche  suivant. 


''S:;;'^!;T;'p;;t^;:''7 

ju.s.iu'à  neuf  heutos  ce  soir."'""  "'""'  '""  ■''J'"''»''--    aux    Salins,  ot  ,Jo  .n'attendre 


Trauii'.iil 


!■■  de  ee    eût('l;' 


«  ™"."Sr;,™S,:iI,i^;:t SStf'î;;:'!;':!;::';;' ï^ r-  ■'- » 

...:ï';;»ût;:;; -:,ir,,';-:r--•"-=;-■':":^.:;:™:; ,. .,  „„, 

w;:"r':2;s,r;;;'::ii^;,;;.»:;;t:;;;;~  ";: ï-^'-*'  i •  -  - .-.. 

■lor,*r.  ell„,  .«„  ,1. f..  ,,i„.  hA^,""'' I"""'"'    """'■"•    "'"''•    1-'    ....,„V 

— Ces  .satanés  poeli-u-ds  '            i,.  v,,,.-  -a         -i 
Quant  à  la  pin.bêehe,  elle  doiVètn  de  n^lré  s'!:'  '  '"''""'  '""V"  '^"  -l'^^'l«'^'^>  i"""'  ' 

Allons  .lonner  à  I  i.'l.eM,       '  e  e  1  ""''  f"'"'  '  "''■  ^'*"^  -'^  ^"■'>"-  ' 

fora  connue  eux,  d  se  re^.l.ra'       '  '"'^  "  ^^'  ""•'"•"  ^'^"^  '^^  <'''"^-  ^'^  P^^^    ^M'--.     Mn.i 

Lareaux....  '     '    '  '  "     '''    P'"P-''".  ""t  p.is.sé  une  partie  de    leur    !  ,e    sur    les 

pne.é.      Mais  avant  d'arrtver  ot,  t'voular    11  •      ■  ,,   c''''  '"  ""  ^""'''"  *-'"''■""  ''-  '"  P™- 
le  chetDiu  frappa  se.s  reg*d«.  '  ""   '""""  ""•'•"    '^^«"'i"«  '^"  travers  sur 


I 


«..l-ih-,  iMst,ui.;u„v.  .-.j,,.uvantHl,le.  '^    '"     ^-'M;!'".  ^^  pour    dovint 

I.  Ml   1.1.  I,.iiliclii.r  iicii'luc  (lii  tout  s<iii  l.iii'r  n,ir  wm-  et  i>,i«  ,r„,>,      i        •      i  i    ^ 
^-^Ailons  m:ula,u.  Crap,.,,,,.,  tuch.  ,1„  tVv..,l!er,  ..'est-ce  p.i^,  vieill.  .u.vi^r.  > 
".  't  <  i|t,,,ii  dm,  ,0  ciTirlor,  i.o.,.i.,u.-..  alfolô,  tnLii..u.',s  criant  ^ 

■       Ail    .     IriMIlslellC,    IIIMII.SK^UI-,   <|IJ,;ll,.;itrili|-0   ! 

-    'lai-  pa.le/    ,),,.,<■    iMili.k'ile,  au  li.'u  rir  i-nulc,"' (Ips  v,:uv    p'.mls     de,,,.,,,  i-.  .',       n    » 
'■n!nH,ni,.,,„v,vu-s(...      Qu,.  .s,- pa.s.s-M-il  ?.  .  .  .  "  r"("i^   (ltoi,u„ia  a  .M,n   t.mi' 

-■-.M. lie    .Vd.ifii  !.. 

-■-^eI!.'"" .r'J."""';  la  "K^/r^r...  g„',.t.ee  qu'il  lui  o.t  a.rivé,  à  .ato  .u-.vo  „u..!a. 
1.11    r  st  11  n,  ,e  ! .  .  .      hallmtia  (.ilhe.t  au  coiubl.'  do  l'eilVoio 

:;';  ;;:ei;;.r,:^:::':;;:;  ""'■^"'•"^'  -^^  ^'-^  "--  '-  oo^pHeatio,.  ,,„«,:/  ,'i;t  ^tln;:  î::;;: 

—^^It.rte  !   finirent  ils  enfin  pa.' p.ntvf.ii-pn.nonre!    en  étcs-vons  s.n-   ,  ,,    ..,•  i- 

iH.,  e.  e,st-ae  une  hallueination\jueL,.,ue  !ie  vot re  h  ress-  f  '     "    "'  '  "'"^  ''''■i''' 

-Ah  :  plut  a  ])i(:u  1.    ,  . 

—  M.lis  COIlii;;(;i)|.  ie  Save/,- \ ,  iu.S   l 

—Je  l'ai  t.-u.nV'e.  .  .  .    lu  l,,,,s.  .  .  .    pai-  t«i'.-e  ' 
-—On  ça  ;. .  .  . 

-Au  t'.).id  du  jai-jjn. 
— (  'i)n(liii.sf/-niM.s-. 

'ai!!u'Z!.;'';;!r    'i;"V''r"''^!'*.'  "'^''^    nouant  pas  vit.,   ca.-le.  JHn,lM.sde(ïiUK..t    vacil 
.t    "Il      d      :"'■'        '!:-''l^"';^"^  ^"r  *'"  ^'"-^'^  '-'^''i'  d*'  ''^  P-^vr.  Mouette- 

..    nu. Hiii,.  t.  Il  p[(.'t  a  (Irvciiii- tou  (le  prtuf. 
l-'i  l..ii'ljidh-i'  eut  un  v<-]m  do  .-iii- 

f.>   1  ,  ""'"■•'  -      \'-'n^h^  n  .^st  pa,.s  plu-s  H,o.'!<!  ,juo  toi  (.t  .n,.i.  n'ai,,  pas  |,eu.'  ' 
U.  .0  p.  nchant  v.r.s  M,u.,.tte,  nlle  la  p,n,-a  .ju.squ'au  san;..        Mais  ente    Vuaut  '■  1  .iK.a 
1-  r-.  n  ,.  ;  -t.te  aus.i  iu...,e  .t  au.M  f.-oid.  da.ls  L  i„s..nsil,iln.=  de^,",  ^  '  '""'^ 
';^''  ■';;  '■'"'"*:'.  "^  "'"••■•i'^'"  «^'•''■■^""•".  ^l.  ..'a  p..  rai.-  ..•.,.  menr...  la,.;,  • 

\  ous  ,s»wv  !..  prove,.!,,.  :    "  Au  bout  du  f...v-.  la  cull.nt,. .  .  •      K,  ..l],.  ,.^,-.1.  diant, f 

'"  -";"  '1  >^"--  a»  !;..ut  d.  s..n  f„.s-ô,  la  pauvn-  p.ti.o  n.âti..-  :.  ,  '■■.u.î.-.u.nt 

,     "^" n..  M.- dii.t    touchor  ...  iiiH    tutufo  tille  duc  iiiui     iW;-\- C ,, 

cl-,s  1,.  ..;,.....a.t,u...s  los  plu.  t..,^p..,  dô,.la,uai;  ÙZl^i"  '""""     '""'  ""'"" 

-  -.\.<>,-rt,  p..,.nd.  la  ei  po.-u.  là,  lui  .lit  la  Hacl.dior.     '      Il  no  f.ui.     pas  h  1  d-sp.-  „■  .,,,.1. 

;«;;/:::::!':;  ^'.  '^  '"^^'"^"^  -•-'  f-  '---  -•'-^  .^  .--..t  ..fi;  !::.'i::, :;.;.::::;";; 

(■uShm T'^  '•;"'"'  "''•''■  ^  '^  '^""'''  i"«^m.ité  ;   .nais  s,.u.  ren,i,i,.o   .l.    la   p.ur    at.-co  à 

,    I  n.  :        "V"''"-  ^'^^"'"-^'-  '='-i-'  sul,i,.n,.nt  d..e„L  ,.,.  coton,  el  "uWe    i,,? 

P^^^J^^^'  ---  ■.•.•■.-  T--  !■>  -,.p,  p..s,uo  diapl..,,.  d-  Mouotto,    lui    .H    it     al,s,    u,   ,.:; 


r.'tiss!-  ,i„,„  f.|,i,.,.  (. 


'■'.'  I  i;    DKs    \K|.:;|.;.s' 


■        •'"•-l-i.",     VoiIh   (lu  i,oii>.';|,l 


'-'•■■o-n:v^KH;;rr;;7;j:^  p. k,„ 

'li-P'Hc^a  .iuus  1,1    .„„f||„,  ;  >"iin,nui    !<■  ..<„•,■,..;.,.„„,>,    avec  -ile  ,'  .         K,  jIm» 

^'.■l>  ':i-  S'a.,  j'-li,,,-  l.,,,,,,!,,.  ;  ^^,1I<  i,,,.,,,,.,  ,.,„       i 

poiir  ..,n-,-r  !e  Mil;,,,,  -le  I„  ,a„,ill,.  1  '  '  '""""'   '""  ^''""  <''-^W'-'H.fc  .s-.  1,.  .l'|e 


t  il  (l.iii,  !..  j>i,rt  ; 
m  trai:i,  ri'jioii' 


—Oui,  veis(iu,,(,.e  l.fuic.s'    "' 
■■^li'ivi,  c'os 


— -'ii-IVI,  cost   tout   <t,,  i|ut'  le   V.,,,'.,;     „ 

-"f--,  tueh..  de  fain.    r.U,.  /    !    ';, ^  ^^    .■        ,     ''■  vu.  fal, ,.  u ...nuni.si,,,.  ;    ^„„. 

-'!;n;.^er,i„s,,„a  .,„.,  ....'ur,  n'-.r.t     ■"■  '"'-^'•'■"  '  "  ^^'"•^-"  ""  ^--  1'^  1-i^^e.  j,as 

N<-ii.'st.  .•tendit  la  :„ai,;.       '  '    '    i"'^  •  •  ■  ' 

--X'-iic  pas  peur,  lui  ,lii-,|  ■   ,.,,,  ,;,„.,,.,.  ,  ,, 

pea,,x  aux  ,.,„.,..-,  -v.  ,uI.,M  i,i^  ;  ;|'^nd,;.;7?,  '''  '"•"""  "":""  '^'''•"    "■'"■'■'■'■  '^"  '1' ^  ^U:^- 

"--■  '!"  -1^'  '-  pas^ait,  ,,as  n  mI'""  .    ,,^  nU?,;^'''  '■' '  ''^  '"  "-'"■•'■■      '  '-■  '"'-'  l'" 
"";:■'■'?*'"""■ 'i"«'"'il-u,x   .x,r..„.H„ni..:  "  ''"^  '"■•"'■  "''■'■'^^-  -H-  l^'"ipK.V;m  as. 


"N  "i-ipK'uix    (■xir,i,,riin,-,i.,.. 


i-;  li.:nrfA  apiv:.  ell,-  aiTiv,,ii  a  I-. 

^"M'.v.,;,.t„u,  ;„,„„,;,.,  a(,.,  1,.,    I,.u,.,n,x  „...:,.,,,,,.,  ,;, 


->>"...;(  1,,  ^,,i,..a,.,;,.  i^,r.,,•„.:■,Vi,„  /  df.,„..,  d-,  .     "     • 
'■'"  •"'"'"■"l-UM   l.-ur,  (il,.-soii    ,     ,'.,    ,   r  "',.'"'"■■•'  'I"<';'!ii...s  ÎM, il,-,,,. 


!>''iii'  i;n;uid'iifUi 


lui    >!ll    -i;, 


]>■''■  If  U;ivc>!.-,  (il 


'  iM.'i:,..-  -!.•.>    .■\I, .:, . 


'"','  ''    ':"'■  '"Hi,;  .-tît-'iidcz  .,,,,.] 


'l'u  l't  ,i.i.t  la, 

•  !■  i  'i..i,-    un 
il 


Piii 


^■'<..  «ii-ii-,  .-.stua  -...i:,^  :,"■'•"  "•^!'"'.'i"""'  ''-.^-.^-1..  Mi. ,, 

W.....nr.   .dl..  ^.:.,a  !..  K.MU  d!.  ::j; ;:;'■'•'''''''■'■''''•■■ '''^^ 
^i"idiiHv  ii,:,uifsa„,..>.  ,.,,  ,.,n .:...:. 


'■^  •'!'!'•>,  ''il  '■li'.-î,    iii     ii(.;îi 


'!'■  ;"ii'  .-^(.ii  .^ifd..i  .,j^„, 

■"■'"  '"'1'   -i'^    !'ani:T.<  i|,. 


'l'i!'nv<:.>,  ..t  avant  •.,.,.„. f  ".'■'•■■^    H     ',     i.i;M;:ueni     d  .n.     T, 

l'-'T -'''■':;";.::;:;r.;;°,i;- :,::■■'■■■.■'■:'■::■■"-'■■":-, .■ 

-"    i.v^^  in.Mr.h,'.  dit  .;,,n!i,„.„l  '      '       '         '      '  '  '       ■'■' 


KI.KLIi    Iil>:    VCir,!-;!» 


•'Y  M  .M    ,,.;,s..  „  ,..,  ,|u,.llo  pourrait  ,lirf,  pour  n,;  (.u.  ,;ve.||,.,.    1,.^    souihom^    ,.",■    ivMif 

:n  '-"l   îioniiMir.      Y  ;i:i-aii  il  ,|iir',i:,,.    du--    ;,„;.      ■,  rrc 


"•££:::r-"-''-'-^'-^ 


\iius  ,i\nii-  lliii'  t  Iit'ii-il    l!i;i!;i,,!,- 
Ici,  !;i  lï'.rhc  !ii;r  lit  .■•■ov  ro.  .(■  .-a  m.ix    ,.,   ,•:, 
l'.il''  i-'inliniiii  : 
-0'(.-r.  n-if  ;i.l  irai. If  (illcitp  (1m  s,.;^.   ,1,^ 


il''  ■;siiycri!i,r  !f);-i,lf    .■ii,,-.-|.!,. 


I,..   ;i..      ...   ...1   ....      ,  .  '    .M-,   ..l.l.,l,    .,.     ,,      ,1    t.Ul.-    ■.1W,.,||„.,.,U,.  T.Mntl^ 


i:..:i.I, 
p'.'cilf 

'■>    "^      ■■•'•"^  "•     'l'i'ilii."     ,\i!j;i;n.  ,,u   UP.e  lluiU-    ((,' 

<;-'pi'nii,Lri(,  j.-  ï,.   ,'roi.',    pa^  .,,,,.   viju.s 


'Uns  I  ,nr  p„r  ,!,..  ,1e..  :u,  ,,„ ,  ,i,.  ,„,,.^  ,,,„^  ^.,^.,.  ,  ,.,  ,,,^,.„, 

--A    î  .v,,uM„,!,.s.  ,'a,,r  .-v   i,.  „„.,;;,.,.r  <{:..  1,1  ..^i,.,  „.,.,.  i!  y  ■.^  ,i„ 

-  Kl  •l.-iMS  1  1,..  v,,i-ii;.v  à.  Porl-Cr.iv,  j,.  .i^j^  ?        _ 
-''il  !   11!  vrai  (U-.cri,  m,  tri-^t>'  '  Il    ,',.'.,    ,  ,  •   • 

-■•    .         Ktp-.|.v„;.pa,,r|.,ri.,n-;'u-.  .H-r   "  ■"    '■  !i-"'- *  P™--  ''- !'-« -n 
coiiiiiic  1111  mur  (!<■  t'ortiti..iiti.;ri  ; .  .  .  , 

■  ^'  a.t-jl  <1<',-,  pi-ii',.s    i>.,ii-,)).s  il  liHl,it. 
rharliiinni'  V  ?.. 

*"'   '    ■'  '■':    ■■'  '!''"  ''•'  '•:'  '^"1  .  tiii:l.c  I  iU» 
puissi.v  vou.  a...o,„..l...  ,|:,  .....  ,„H.,.n..,   ..,v.n.;  a  f.us  l^^i^ni;  ^    ''^" 

(.'f.st  lin  a;!(;t  11  n  11. i..,;.\,, 11,.;  ,1, ■,•],,■, .,^,.. 

-■  I)ans  iVfat  on  r.t  iioMv  uiilii  nir..!.- »  c:,  ;  , , ,-,  .•'(•.t,  ,•.-,, a  u        h  t-r 

-  :\  ai-^  N.ills  ,1.1../  .,,:,>  riMa.Nvr  a  ,H;nr.  „,;,  pain-,,,  .la',... 
La  l.u'l... !,,.,.  1,^  ,1,.  n..ia..au  s.  .,.!,:.. ,i!  (!\.vs,.  vr  m-  v.  :îx 
'     '  '•'  '!''"•'  '  ■''"  'iir  ma  ••i-ni  !  ti  ,-.\  li  pi-,s    ,•..; 

l.irni.'.s  au  liravc  liiiiii:iii'. 

F"'.!i('  coiUiiiiri  ; 

■^.nu  ^;,.  t.mi.mr.  m,,-  m.uv  aJii.......  .pu-   ,     :.    „.■.,.!-.  i,  .  t.,n,  isfs  .  „  par,..  ...   ,  ia,.i.. 

p..)r!..r_ a    l'„rl  Oro.s.   „„m   mari,  ma  fiil,.  ..f   „„.;  ?  ■>   '      ^    ,   ^   M.^/.     ...i.    n:u>. 

--\  ul'.nti('r.s,      {",.,st  .•)n.pi,in'i'  rraMo.s. 

I.ii.  iiKift'c.' sut  saïu.a, 


■'    '■''■ ■     'i  ''Il  '     vir;\  qui    iii\.ir;i..,    lies 


—  .\,ilanl  ipi,.  ,,.|n,   .lit  , -11,..      !..  .,..;;  .p.,,,  ,,,,,1  .  n-  .-,, 


•lauti...    ,.,  tHMts  ,   ;"!■    l.i    rM.!a.i'.'   .|,.   i|..ù. 


iriiif 


p.l   1  »'!i'     |..'    If. 


■>:l~     l'Ii  II      n.-h.   ■.     1  .   M  ■      .  '     .;; 

'":'•   ■!    'it'ia   ■•     1        II,     il.ir 


-Ail.. 


<!«'  tamil,*.  lui  iii..|i,e  et  il   .ai'Mrait  ses  uv\ns.  ' 

l'.i  cmiiie  la  liM.th.-li,-!-  m-.r,.!,  in.laii  ,■,„■,-,:■■■■. 

lit'.,.  |.,..,,^anl..:,,.. ,.,,,., .,,„.'  ^'■''■•<   I.'i....'.    .nr-ii,  ecl  ,wst  pasp,a:r 

-    A  ■jUf'l.'  li.Mi^f.  vi)u!^/.s,,,)^  J,;,,.;,,. 

-.lep-'is  si  voMs  1.,  v.,;i;...^  ,,.,,.,,ir  s.ai.'.i..  ..1  .-r  v,.,-.,  ,.,.  •  i,.ons 

-•-(  •■  -i.ir  ' .  ,    . 

-  -N'.iii,  .  .'  u;.i!in. 

•\'.'=s  ii  >'n  i-t  plus  .le  neuf  !.  .  . 

^u..|.  p..ur    .!,.ci,a>v..r  m.m    .at-au  ...  faim    m..„    clr.'rh.ui.  et.  puin    Hur  ',       if         v" 

-'>.!..  n...i^  m,  i,  j'al.ae  mûnix  v,.vai^er  à  1  .  nu;,  m  cVst  po.Ml.l.,  par,-.>  ,;„,.  n,a  u;,,...,. 


3,si 

<\n'ini  !;i  voie,  ci 


viiVii''!"  (|i_.  iiuatr'' 


fLKLK    DKH    NE10K8 

fH'tito  nijilitile    t'«t  trè«  cvi^lt  .i.i,.     ; 

he~  ;';  "  ''""  '  "  ^""^  '''    ^-^f--  -  -•'-    pou.-  o.  .oi,.,  Hprçs  „K,n 
-Uui,cP.s,.n.,,l,,s..oMV..n,.l,i,.  ,,o,,r,.  ,.jst 

n;u>^f  ".'7::::':  :;::;:'ii,;:;r  ;:;,ri:!::  ith  '  ^^'^  ""'-,'  ^rr  "•--"•  -*-• 

Gros,  Mou.-s  V  >en,„s  ,.  l,.;.  i ".■     ',,,',',1  '"""   ""'  •'I>'«'"^"'--     Quant  à    l'ort 


iiuu.-sy  >eni„s  a  huit  !;,.„r, 
— On  pouiTii  .s'y  i.itr,.,  ■; 

lie     :     '.^^■'■-^";'^<'Ptlu.ur,.s.      V<n.l.v,v.„.sl 
— J-'ieu  ijinlf,   ii.>;i  ' 

'Hi  pauviv  p,.,.,.  ,ie  t'.uni 


^i   V(,)1I  ;  \r   vo 


'l'i'';'.  y«u.,  1.0,1,  iv/hIIct 


'•s  wni^t  liihi  francs 

Le  capàani  luMcLss  ;:;!;;.;;;■'' '""^  ^"''"'^^  f'^'-'- ■-- 

—  .\ou...„nnH...<.„t..n,iu.,,!iti|.      A -v  soir  ' 


ivatic  ^ 
j-a.s  les  fiun-  (ayri  par 
"-■  tour  !    .  ,  , 

lnxinêtt.'s. 


,  Un 


t'.u-  avoir  raison    'li 


quenu-nt  les  marins  et  le,s  ped.r.us 

i;..m.i.« eiif  i;.v,,i,  ,,.„s,  !^,  ,   .  ,';""""■',"  '""» •"' ».'"»■."■. 


*;lle  nnteu,!ait  la  vuix  d.  :<,,.,,  ,Jéol  u  m   t     .   -.H         -''  ""''•       -''""»'«  '^'^"^  ""  ^Av,. 
^'''^'vpr.K.hes  ..,,  ci.s  d..laratio^      i"    \ÏÏ4  :ï■^P^:•"^-;  '-^'—t  prol^al.lenw.n; 

S.  P^-..s,V  tout  .n(i^».    .^t.it  as'o,      ?,  NnT^  ,'  "'  '"'  ^''■'''^'^'f  ^^'^^  ^'"^«'«^  ^  ■ 

^^v.-c  les  autres  au.s.si  ;  '"■'""    ''"  ""''  ''^^'^'t  '•->.    .  .  .  avec-  (ierraaine 

(■il,  '  I. ,      I      .       '  ■  ■  


t  -yucoiie  (I,.  Mo 
i  '••ouveraino 
1er 


'.•elhiscl  une  jeune    mort»  .' 


-es    amere,a    cette   idée,   couvraient  .es  jou«s  toujours  Jii;;;:.;^: 


s  eoinine 
lussi  pro 
'ait  revu 


t.m,l,  ni  aussi  al.solu    remr.li 's'^  î    ""  ^''''''"^'•^■««""^''t   P"i"t  ressenti   nncore,  ni 
K-.<-"  ia  voix  deCaponae  arriva^.sqn  a  elle  "  ""f"'"'"^  ''"  ''"" 

^'S?S=-#'=^^^^  " 

-  Aii.:;;,:r„"'^".";irv  ■:,;:;.'::;'' ";'"'•,'  -*''■"?  « '^«  -  .■..-,.,„  «„„  »,„,, 


.'.M.' 


Kl.iail    l>K^:'    MOKiKS 


M    lui  (ioiHiait  i|Ui'  (levain   Ir-.;  .tiaii-;f|!;.  I         '^'     i  iin.uri 

-Mi..Val.lo'  mi.., •,.!,!..'    ."  .  .  .u-ia  t  die    ..,.   l.-,u,.l;..aMt    .o„    .,■„„.    ,•(  i,.  ,„,.,.- 

-Vous  .nuvn-^vf    j„uro  .,,j...i..  ù,us  clonne  do  ,„us  Ih.s  nuins  c'Iui  ,|ui..,,  i,.  Hns  eli>  r  a 
Jn.,u  <•„  ur  .  Mi.is  ^„^1H  ,U"i  l\,ll<^,    tout,  à  lait.  foll...  ina.i,.|„oi.sHI..  '  i  >  -i 

(iil(,ert  .i,ui,  ,,.u%i  >u,-  1  onlre  .l.,-  N..,k.s.  (if.,,ui.s  .,,in   .MouK.,.  avait'  ,nr  vVt  1.  ^  y,  „s 
A  r..  .iiomciit  u-,  pas  rapui,,  st..  lit  .iit.Muif.!  v.t  1,.  I;a,.!,.-li,.i-  .  ■.un  '      " 

A  la  vu..  .1*.  Moneti,.  k-s  .v..ux  1  rillai,»..  .  t  ^on  rouu.au  'i    la  inain.  ,.;i,.  ,i,.,M;u,à. 
---<Jiim..e,,,niy,,enç„ro?        .    .giu-hiuo  nn,u,.;,u    tuur  ..„s    l.ut,- rl.MH  t.  d      ^.  ? 
'..  laponiu.  .illolo  Li-iulu  .-if.s  bru-  vrr.s  ranfi"mio  iii.'vmiit.' 

-Kll,.  v,.„t  ...0  tu..,.  c,tu.  i.o..n  la,  .lit  il.  j>arco  ,,u,.  ,,,.  Vai  ap,...:,.  .\|,„.    A-lr,..,,  ! 
•  -C  <;st  une  tolj,.  ,'  d.,.claia   la  l!a.-h..!ifr,  et  lui..  tVI.'e  dann^'ilL: 
A'i-si  ai,,  pa^-  pem-,  wnn  fils,    i,u,is  a'l.;,ny    la  tinil.cr  <..)iin7,..  t-  II,.,      Ali.ni^ 


■air  Ih'.lH,  cri.',  iiiiri..,  résolu,  loi 


.  .  .  ."a  11.',  .-icvii 


l'.''^  loiij,' jti  11!'  tv  .lis  .pi 


.!  l'a 


-»)ui  !  appuya  Nt'ri.....t,  i,.,us  i;..  \„\v:  .'lisons  ,|u..  ci  1 .  ,  !^. 

—  Kî.  pms  inaini,.iui,Mt,  .■..„., i„ua  la  i.i,:;..'.,,.  rn  Ini  «loMrai.t  -m.,  roulws  il. j  coups  d,- 
pii'ils,  mardi.,  a  la  i.,ai...a  a  moins  .,,„.  t.,  „'aim.:s  mi.-nx  ,p,H  liilU-rt  t..  scrv..  i..i  iIp  -nrilo 

du  corps!    ..    A  t.ji.  .-Imix,  saii.l..  nitouc!!..  1.  .  .  .  ....^a.m. 

^'    """••'*"««    «'•  trouva    touuUoup    la  pauvn.   (  t.fant,  .p,.!!,.  ,.ut  |a  i,.niati...i  de 

mettn.  sa  mena..ea  .,>x..,.utioii,  ,1  ,i..  senfoncer  son  couteau  dans  la  poitii.u. 

l  n.>  1  leo  .|ui  lui  ,.^.it    .I.Ma  v,„u..,   M  avait  f.,uioi,rs   arr.H.^  sa  résuluii.m,  !a    ntinide 

n.iuveaii  :                                                                                                                      ,  ..  m 

-«.  cil,.  >e  îiiait^,  .-..s  l,a.i.li(s  „e  pn,fan..raieii!-ils  pas  ^on  cadas,..,  nViai,:nt  ils  pas  ea- 
;.i  )1.":,  l..>    u„s  ,.r  ),.s    autiv:Mou..    .i.'puis  ce  vieux   scel.^rat  penlu   du     vie-,     jusoua.e 
(.il  .en    ,.,.  repris  de  justice,  dont  les    r.gards  .ip..uvai.iabl,.s  a.aient  souv..i,r    t'ur  rou-ir 
.i.-  iH.nt..  la  pauvre   martyr...    t.Vtaient-ils  pas  .;Hpai.Ie.s  ,ie  !m    faire  sul.ir  les  .UnAvv.-  ,hi 
traj;..s  ,.       ,  ht  son  tn-nr   pur,  a  e,.!i..  id.V  s,,    couvrait  d.-  enutusion,  1 1    elle  marcha  ..-us 

les  .•oup,,le  ]•, -noble  Ha,.nei:.r,  ,p,i    i  assommait,  vers  c.>ti..  maison  ...audite  .-ù  ei spé- 

raii  .lu  mein  •  .-tre  en  sur.'te,  .ieinère  son  verrou. 

—Ai,  :   r,.>.e  :  •  ■  •  ■  lui  di'  ri^oobie  eiéatiire,  avant  de  iVnterm.r  à  double  tour,  tu  veux 
'U-^vx-i-jm-    su.L'u^r.  .p;e  tu  es,  api.'-s  tous  les  frais  (jue  i,.,i,s  avons  faits  pour  ce  maria.^e  ' 
>ous    albii'.  voir   .  ,    |.]t    tu  sais,  m    p..,jx  te  tuer  si  tu  v..|ix-  i        (V    .ue  la  mer.MVa' 

poiiiiesen  bat  l.,.d  : J,;    le-sun  pas  sen.siblo  etor,'duleco,Mm,    .n,m'.,.ou,v    moi 

A  revir,  ;a  bel!"  !..  .  .  .  Cîe  s,.,r,  on  t'amènera  .lans  un  p-tit  ..,Hlron,  .,n  tu  pourras 
.■(.au  er  vêpres  a  ton  aise,  .sans  e.„ie.er  ,|U.   «le  beaux  clievaliersMcn.liont  t..d.'hMer 

IM  e  la  debarra.s.sa  a  c.w  mots  ,1e  s.,n  lu.rrible  présence,  ki-sani  .M,.neite  dans  un  ^tat 
d.  .lesespoir  inde,.cnpt,ih!....  guRvait.elle  eneo,,.  mani.^.inc.'.,  cette  .^pouvautab:.- 
t-ma.  .  Lertanieme..t,  ,si  .o;i  ma,-!_vre  p.-avait  ee  railm.M  et  sa,,ei...ili.e.  la  Haeh.'^.r 
p;us  ,.n,„r.^  ,|ue  les  autr-.s  ■,,■,  i^i'ait  à  c-  n^sul'at  h,  '  ,.  Ki.  le-  cliew^ux  .],.  Heur  de, 
i^<•ll5'■,^  se  firessau  sur  ,s..i    tète. 

--•t'itlc  fois  ci,.s..  disait  elle  ...perdue,   eVst,  fini  '    ,  .     H^  vont   ùr.-  I..;,  olus  f,,r(s    j.-  suis 

J;,.,.,|(,,,     .  .  ■    1    J-       ■         ' 

IV.  une  goutte  d,.  nu.'ur  f.-,,ide  à  la  ,a.  .ne  .le  rbaeuii  de  s.-s  cli..v,-tix.  Hle  combinait 
.•.n:.:..nt  elle  pourrait  I.Mir  ivliapper.  par  une  m.ut  .pii  ]e,s  for<;at  au  n:,„i..s  à  r..specter 
s.>n  .adaviv,  ht  voyant  au  l,>i:.  cett-.  a.lmirable  mer  d'azur.  .,ui  se  moirait  .loucement 
sous  les  ,.at.ess,:s  d..^-  brises  ,lu  large.  .  .  .distinguant  les  mille  .liamants  ,u,e  mett,.,it  !..  ,o- 
l'Mlu  la  pointe  de  s.-.  |..lies  vagu<.s,  .U.ernellement  vovaijeu.ses  .ian.s  l.a.ir  ma.'.-be  souple 
<■'.  on.mli.i.ise,  A[onette  .redisait.  ;  ^ 

-AI,  ^  ..i  je  pouvais    an.Mn.lreces    b.-rd.s,  .piellc   fn.idc    et  d,.'.|i,:ieu -.  tombe    ce  serait 
pour  iiim  ' 

Toute  la-.iourri.H!  se  passa  p.uii  la  mallieun.us»  dans  des  anxiétés  à  la  rendre  tellement 
toleî  .pM.il,.  „  avait  même  plus   le  courage  d'appeler  H.illand  et  (iermaine  à  s.m  aide 

>  ers  ,in,|  h.  un.s,  elle  entendit  .prou  touchait  à  la  s.'rruie  .ie  sa  porte,  et  elle  frémit 
en  ppusaiit  iju.'  .son  bourreau  allait  so  pnl.;eiiter  devant  elle. 

Oe  n'était  (jun  Nén.'st. 

—Aline  t;r;.poni,.\  est  sortie,  lui  dii-il.  Nous  n'irons  pa.s  ù  Toulon  ce  soir,  inai.s  en 
r..va«ch..  nous  partir.ms  p.ni,.  un  lon.y  voyage.  Ne  voule/.-vous  pas  aian..er  *,u<;l<,ue  chose 
fivant  de  vous  mettre  .-n  rou'e,  ma  ijeauté?  =       i       i 


'   t'IllUlt  of  î-.'l-.;Iltiil'U'f, 


■ni  II)',. 1,1,  lit  i-iii    v,i 

11!-..  ,1 
-  <.JUm  p. m..-  .\u(i,s  iih"I<  •  .  ,    , 

<  V. (II,.   Vou-    V,,l,  ).,>,.  "'f'"!'   •    îlclliaïKI..  t  rliHfUl    M-ux     ( 

.Mohiitlc  |f.vH  i.      ,    ,, 

-(>M.at.i,...  ,„,„.,  ,„,,;.        N., ,,n..i,|,n.  ,|,ov. 


oiriM-rvivs  lie  Idiitr    |.>-i 
l'ii'lii'  <i'hs    a',  i^,. ,     >y    , 

iil.llic.       Si.r  .',,1,;    'i     ^.   .,    ^ 


"Il  'II'   lil,,/!'. 


■  ■!"    lyM.iu,,.   |„„  ,J,,s  ,i, „-„(,(..>  <|,.  ia   !!,j 


'-■M'Ill    ;,U    L'I 


"■'-■■^■■^  i:ii;ui,.s  ilivn-,    Icui..,  Imm;.  - 


\«'Uil!...mn;.U'ir.,.«,|,uxi;,.,|u..il,.,iN.;n,..t 


;  I 


'.!■  '-"Illllir   11   |H-.MI,-|il.   tf.'S     MlîJulr.-l   .•     I      . 

l'i'iiic  i:;,    cMiu^Hu  >>       Il  .,.,,-   ,,,        ,     ,  ,      ,  ,     ■-"■  '"•"•'■'«•^  i-'  i<--i^ 


iiiunui  i-. 

.M .Ils  i  ('>'!,, liai 


1,  •  :ri  ^   I  .  V  , 


I"'   1-1  ji.illMf    rlU'aiit 


t  1. 


'IJ!    lit'    ■|H   ill 


'"  '  lilii'  fil  i(  f|i,. 


T   '•'''"■'■'  .  '■'  F'.'ir  fuviier  srul,., 


1^  1  ld:l 


l'"^  hiibiiuf  ;,  uji..   ;Hnjr-U' 


^lo,.l.uo  .aa  u^;.  .i-;;::;;::„M,!":;:;::;':.  "•-;-;"'-  -''^  i .-  -  -..  ,,:,i„..i;...  ,„  ....v; 

Sur  le  ,H.ti;.,,  ,.1U.  Ji.  û         r:-  """"•"^'   ^""^"  ''"  •"'"—•  -""-.1  ' 

■■!»|''iO'.ai„v.-,n,,i,...la,  div,.||,.  aCijmnn.'. 

.i.:..™*:.i""  o;:- n:!rL;  ■::::  :,;■-"■!!:;;"/;■•-;  "rv-": " ■  ■  - 

,!'-'l»':     ...  ni'..i....l    ,     falia  >,.,:,;.:,:    ,l,n,ru.|l,iit    t,,u   .ji 

—  '•iii'dt':^  Vdlfo    ''a'^^iiii    'lit  i.i'  .      I     I 

^  i-  i-u-  ..s.ayei-  w..".:,,,..,;,;!  ^.  :••;.:!;"';  ■•  :;:;:;  ^^'^^r''  '''"''i"-^  «^'"•^-'  ■  ^  • 

!orM,;u.!aHaolu.|[«..„u-a  eiHnnu.uu  coup  II!-  [en  '  '  '<-",.;.„,,.,.    ,1,,,,  „,  |,„^,.„ 
.Ml  .'   ''icdiiii  '              u'ii,.,.;.,  »  ..II..     .  '             '  ". 


•IjM'i.i'  itidlis    ,.,i,in      r,     ;  .Il  ,. 


Il  .    yit'dllil    ■     .  s'tir'i'iii.t  i.lli,      (   ; 

'Il   -..is  \<r.v  <-,i  '     .  '        '  ■   ■'■'"'    f''"''    'il 

,     ^'"^''""    ^'7-,^"--    ■-.iva-i.   proii-slor  XéiH-si,    .,i. 

7  -'^  P'\'^ i^l"  bruuicMiicnt  ia  r„i,-l;,di,.r 

-AMiiiis  le-,  ain(ji:i(U..>.  .  1.   ,,,.(,.    ,•     ,,:^;      ,    . 

-  "  '   »eu\  ti;  .i.Jci   . 

-•'  Ht  ji!  t,',.i  (ht. 

—  liu-lit'ttc  esr  v\U.  aile!.,.,.  ; 
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"'  li'Miip,  aiiUciu.Mit  S'ii'f  à  i'étnjiiiii,.  '  ' '" '!''^  «.lo  inaïc 
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'■"'  FI,l.rR    I>Kn    SKIOK.S 

-  Uni  cl  nt!(V  'lut'  M'ii  ,iu"itio  i  ••'illic"  I,  i|<'  tV.ir(.'  lUMiiOor  li-  laii.l  n.,  ru  m!  uiu'  * 'fuj.Mri- 
II"  ' . 

lu     «'i-x  •  (.'.-it':' M  iil  :uiv  •;!  I  n -im  li,  i,  i  ■■  ><    (ii<.-,  ■,  ii'i.v  i/|i-,iii.     , 

— ».?ii  lu'  v<.iu.<  rcj^.in.li'  paiî,  ■ilnMi.si,s)iioi,  uu  bi-n  '    . .  ,j  li  n,'  !.  ,  .  . 
Kl!i'  liia  a  (;ctti.'  (Ii-niicrc  inc-.iiiv  .siins  <).>i'r  .ij.iu''  r  mi  seul  mot 

•  — (  lu  me  l'.Mitltii-f/ Vdu»  i.  .  il'Mimnilii  M'mh"!!-  (■poiniiafce,  Iuiïmih'  Tu,  fin  snili  iivm: 
.'/ttii'i'-'ii  >.(iltUi,l):ni()i.('. 

-  -i'as  làcM  iditi  |),i:i-.  ,  :  i  ,.  -i  l.'i|.(.  ,i(|ijf;i'i!e,  Jii  les  'or.j»-,  cl  |;i  .-:;iijtc  \,,u>,  m.',,J:iiiiL 
tiriiriiâ  (|u',  Il  tif  ji-iiiiTH  [iHs  \,...!s  Mu-'ran,-  i  i  amoiuMle  votre  iiDiuclle  t,i;inli",  innu 
;ii  :,'''  'lin  •• 

.Vjii-  M  !';ii!li"lii      •i\  lit  l'rn.iTï.'i'  un  mot   '|ui  ;r-i.it  t'.a|i;'('  V  iiirltr  . 
.-/;/■'.    (.-r  S-.  ;.(/.'.  y,;,.,.  Il  vm     ilit    1  ii.iiTl'j).      lur.'iMV.       I  >.i:ui  cv-i  l.iliulr  «  ..H;iiclit    l'.iire 
t  l'U  ••!><':•  la  III' 1  1    il  ■.  i.iiii  c.      Alocs,    iiist,:  iii.iiu'nn  iit,   l:i  n-soluMoa  'lo  Fn  ur  .lf-s  Nein'.-i 
f'uf  \:l\<f'  .      Si   Ui.li.-t'iil  :i(-  '.;i  (U'iufiiii    jn-;  iiim|'ii'  l'i,  in>i'.r   i\:\r.i]>v^:i-  .1  =i08  lji>urrf;an  ,   M  . 
11.  Ifi'  se  icttiTIlH  !1    iVîMi.       '.'t'!l(    IlliT  •|'.i't:llo     .■ivii.a     i;UU. Cl.VIf.    j.iiUi    toMi'ii"     1  iji  si>i  ,  ip-iul 
l'ii  (  lli''  lit' suj'i»*'!;!!',   (l'iliviulalilt!  ;isiU»      .. 

!(i.'ii!ôt  j.i  viin^.i  nn'.'-it,  ,lii(M|ii>'  \.i  \..iiturt!  t'tait.  pri'-ii-.  L-i  m,ii.  tuminiL, 

Mdlsi'é  'l'1 1,  "h  ta  iii.'iiKjr  .M'.iietto.  soir-  !;i  Imcli''.  oL  la  BafKi/iiiT  «'.Mj^ffiniu  "lli'  n"  mir 
t.ii'-.i  îi'i  t'otiil.  l'iiiir  (ijus  ;lc  pri:(|i'i;ft>  ciumm-.,»,  <'li"  ^•ull'lni^i^  t^Ilti  noue  l*i  ianlinii-n'  lin... 
clisi|ij('  Néiu'.t,  l't  (Ji'ltpi'i,  j'f  il.iiiicr  tn;-  .sulid..,  iiiHiclii^wnt  li.;  diiniui.^  ojI.-  .■omiiif  'Icik 
2;,'iril'"s  lu  <.■  <']  .-,  )'r.'[':i!'tM  :i  ti.iiic-.  soiie;)  il.'  )iii  !('.«.  3I;(is  l.iH.fT;  vUI.ili  depuis  lo  irntin, 
"I  il  H  ■.('.il  ;.  M  Mi  i:'iii  !.•  j.-ui,i'  li'iiiime  ijui  élait.  r>  sti'  a  r.uM.  i  •  •••  i.-,  (  'l.- 1  Uf  lici^ri-  le  j..iir 
il,i'>^-;iii;'  -■  l'i  l'i  i  iMiijriv  11  y  ;t\-;.,it,    nr..'  ilnia  hci.ii-  fii\irii!i 

i'.i.  l'fr.'t,  <-i)ii,mc  :siipt  li'-Hfcs  .■i|!j  i-iifiinu-rr,  lluliaiid,  (|iii..i;i  ;  ,!,  iat  Un-  iiiliii.iliiif  ili'jiviis 
i>-    iii.'uiii,  s.'i  lit    ■Ul  <|iif    !<'s  Dibuliii'-   i'iii\"K.    -ui'i  (loutf,  |''ii- t|iH'!.jU«    iii.li.M'rtHioi'.  <it' 

llill-    ;K-    l'iTM-lin.'.- .■lUMIUelic-,   1:;    '.fiiir  à  T..I1I1JI1,    ItiilhuU'    .>VtHîl  iil!r.'.s,i;,  Il'ivuit'i:!    pu    kC 
S'.ir  IM    \i.\x   i''iili''> Mii' itiuifs-. 

--  .le  v,i:s  [ri.iitci-  li"  c  l.v,  .-.'l't.'ui  il  'l'',  pour  iiit-  ;eiulr.'  .iuk  S.i'iii-  Rvciiir  Mirani!",  "i, 
lui  Ji-mai,()(  \  1.  iisfil  -uv  te  que  l'.i.U'-  j.>;.uvi..ns  trnter  l'elte  luin,     Car  je  ne  \t\\.\  ;..n-i  rcs- 

ti-r  aui--.i.  non  .'limais  ! .leM'iais  (.lutot   ca].;ilil('  .lu  iiicrirf  ].•   t'ir.  à  W'iif  iiiaiyî.u  ' 

la  n-iiyai,!.  n'as  r. h'  rif-'ii  à  riaiiiiin:'  t-ii  e(^  :i)(iiii.';U-!;i  dis  Crap...(nit;,  il  .'lait  i  n  t  ir'tt  v.ai  ti 
ini.\  NaiiiiH.  a  la  rflicrch"  1';  s(j!i  ami.  inilicr:,  .jiii  vcillaii  nw:-  ui.t-  »xi 'aur.liKariv;  iii- 
i'  1!  UMi  "•,  i.K'vilil  aiJS-itot,  la  lî.i,.:  iii Ht  .i(.  ..•!•  (Lapait,  et  la  mrj,',To  ••!i  Jiiu'itn  |...tir  lan.' 
■  ivi   ]■■    (..ait  II'  miimiM  cii  ruuii>. 

--  I'  *•  ■''  ail.'  liiixT,  I  1-1  sa  t  l'ilt'.  i-t  li'.^  r'';"i,s  fU?  <.'es  par-.,  Iialnlui-  .:  iii'  ii 
(!.•  ■.'•'1.,  'Iuii-"l  ioii^t.c.' ipv  :  .  .^'was  .siT.!!!-  i-Mliar-im',  il.  |  ai:-;  i)rli.  .-  in  i...  ■ 
licau  '  iii'i  ali.'i-  .'-Mi-rira  de  'ab'e. 

l-^ii  filet,  i.uile  .-;i!lu. licite  huspi..  i.  ne  >e  montra  luw  i:'.iur.)M.s.  il  r.iini)"  1,1  j'U-liiiière 
ana'.-aii  a\!  ln.ut  du  petit  mùie,  la  sin'ne  .!ii  li,neai,i  Je  Pi..'  paa-uUe.>-  ■;!■  faiiaii  iiilemire.  au 
l..iii'.,  .11:11  iii.;arii  .SDli  aria\'.'e. 

.\lii">  1  ie  ile-,.aMiilit  (le  >  in-,  .--.a  '..aelie  <■*  re'^^.iida  .nKour  .j  ,-,|e 

..\u  loin,  sv.:  la,  pla;,'",  ij  |i,|  .semhi,'.  voir  «le'.i.v  iroa  eii.-i.i.s.     l'un    lieaue,a.ip    piu;.   u'-aii'l 
que  l'aui'e.       l'ii  .''l.iliiui.sheiinail   passa  (leva  ut  .ses.  veu.\. 

Cette  ;iilli<v,n  tte,  jx'tite,  mieei-  et  l'^Ii  i,;aare,  ell»  J.i  1  .•coiH'a.i--.'-a;t 

--.Viari,'li("'as-1  11.  f.Ksse  ?.  ,    ii.'in.iaùa  vu  mè'iie  temp^'  r.iiie'-  1  1  1       ;    1  -.is.  .  eu  !i  i  1  ('"nanl 
!•■  \tv.\-^  .pi  elle  et'iiari.'iioa  ]>iir  pii.ce--  jui.pj'vii  s.'i:.:. 
y\.,\.-   !■'."  lif  lie-   N'  iu'e.'-  .'■I'  rai. lit. 
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,.  ,.,   ,,  '      -  1  -i"'»!!.  \ir  inniTM'i  l'air 

— «....iî;f.«,  dit  Hargcmun,  cV.!  ,.11,.  ' 

1!  sVtait  ■■uraé  „.t,  et  écnuvat.       .Au  bout  ,lu  u,6;...  les  fa. 


laux    attfu;iiés  au.v  mal-,  <lu 
'  l.'i.  ytvi'. 


petit    vapeur   .ignalaient  lo  har-au  .ùo      ZreZ'^^.]       T"    ""'"^'"^''  ""^ 

-  l.os  .syllahcs  (II,  mot  /^',l/„„<l   arriv,'.  'oiit  ivu-  rlrnv  f ,  i  ■ 
(n.ct..,.,  aux  ..r,.ille.s  ,I...s  ,1,m,x  j„u„c,s  g,U  '  '  """'"'  '''^  ^•^'•■'^"'''■'  "'•■^  <i>'' 

--Ah  !  uu.nDuH,   on  ,no  la"  voir  ,.„coro  !  sVeria  lioljan,] 

mon  M.  uiit  à  courir  ...l^.nr^n  L     ""t.nô  1^  ""v"  ""^  ''"^  '"'  ;''^'^"'  '■'^'-  -■    '^'^'fr- 

lou.  ..n,.or.,  H  tr..s  «en.ihles.  le.  halèten.ius  de  la        o wU"  "„^V  T'    '^""■"•'-^-   P- 
Il  éprouva  uiif  eoniuK.tion  capable  <Ip  lui  t.nlnr.>r  t..„!      -'^K'  ',^"'  ''^  '•■iiX'(\ 

7r.lV"''i^'i'-'^''"'''  '"^'"^'•""•.  pr^MPzma  mai.,  ,,,  saut»-/ 

--Elle  otait  .sous  p.-es.sion  pour  u  /'    H  f',   i '/;.!,  Jîf'^'^  '^  "^'«"P<^  ^  vapeur 
^  "HU,  j.  n'ai  en  qu'a  ,n.  nom.uer  pour  îi  i  f  ir' n^lrl  ''?'"   '"'^''''^••'''  ""    '"' 


/<  l'oeil' 
innir 

-'  -  .!■■  "'-    intimes    ands;  et  ;;  Sdl  tnX:;  S"'"  'h""  '^'  ""'  '"""'^  ^<-'~* 
.avenus  avant  le  moment  d.  sa  rentrée  Thonl  '^h"«'>  «".ous    n.    .som,n,..s   pa^ 

.j;ï;:l£ej/?s^™x\p.,,s^,i;  ■'::t;^,t;;:"'  ' ■ -  -- 

.  ."■5»-iî^':^k;::,^^-^.- S-:--  '■'':.;;.  ..»^ ,„, 

..f  :s^^;  z^;- l;=t".  „.^;;;rp  ™::"-  -■  ""■"•■  -  -^ .'-  ■■ 

J.n  eftot,  M,,-andc  avait  d.jà  .sai.i  la   ,nana.uvr/à  fair'^ 
angle  1.  plus  direc!  ..Utn.pait  "Hcn  ;:;:  c^""    "  ''"•^''-^  «»  ^''-tc  li,n...  et  par  .o. 


■<Sù  ri,KlIlf    liKs    NKKJBH 

Ci'U  uvait  <'li<  fait  ftVfc  uno  pr  'CMMinii  h\  rinourciihO  i|ii'nn  lUiuliIiiiit,  la  Connmv  >iiiimT<<« 
<-i»  tnivors,  ooiiiiuti  uni!  iinssii  fiiriiii<liit)|i'  f|u'i'lln  est,  Hnlliind,  dn  l'MUtri'  ci^tt-,  /ipiT(;iif.  le 
pHtit  vinii'ur,  ujÉri'-i  avoir  t'uit  hoii  (It'tiiir,  urriviint  imi  sti  iliri^^i'unL  vcr.s  lu  ;{aui  lio. 

—  IK  Miiit  ù  J'oi'tCros  !.  .  .  .    dil  lu  I  jwiiiir'iir,  est  t't»    l)i/.arfi'  '( 
Jn  if'iviiis  c|iie  c'i'tiiii.  le  Ij.iti'iiu  île  Pi>ri|iti'rol!t'H 

—  l<»'sj,'oiifi  mit  (jiu'|i|iii'('iiiT  (liH  l'Hprit-i-s,  dit  siiii))loiiii'iit  Mini'idc  pour  loiipiM'  court  a 
touti-  i-\(>iitMlion.     (."Il  iiifl'c,  aiui  Ii»'(|uellt'i'. 

,\u|i^iMi'ntc  oiK'orf  ta  pi'csmon  «i  tu  1h  })i'U\  .... 

F.f  sout'll"  de  1(1  xMiilimte  |i<'litf»  miichini'  devint  [.ims  mpid.',  ut  liii-ut/it  lu  i oijuc  WLiii^'ljo 
du  juii  viipeur  .so  dislinxni  touto  pmi'ln'. 

Au  nii'-'iic  instant  un  IIik  l'MKjrnic  rctt'ntii,  1. 1  ({uelipn^  cliosc  <!('  pcsaiit  tomljn  du  jiniit 
du  wipi  ur  d.iti^  Li  nu-r.      Ki.lijinil  n'in'sii.i  |'ivk. 

,— UV.M  Montit"  !..    .■«'t'xTi.a-t-il. 

lit,  lout  iriliillf,  ii'.'iyiun  eu  li-  tfinji-i  ipii-  ilf  i";t'T  son  s('.-.t(«!.  p'ir  tri  i.',  il  smita  liii-iti''mi> 
(Ihiis  r<--iu.      iit'ridi'uieiit  Dii'u  l'iiiii  iivic  lui. 

Lc-i  (|",('iipifh  iour>  ((u'iiVfii'Mit  dotiiu's  1<h  di'ux  liatoaux,  imi  avant,  nvaii'iit  poMt  ;  Hol- 
Ifiiul  l'i  .Moiicttu  à  r6ti'  l'un  il"  l'jiuflf.  .  (jo  corps  di-  l.i  niaUicui''iisi  l''li'ur  de.  Niit<o« 
iipii-  --l'irn  l'nfouri-  ri-vint  ;v  la  suifii'v,  et  avant  de  di.-païaît  rc  di;  iio;iv»'hu,  il  np[)aiut. 
juste  l'onlrc  Ilollnnd.  (..'elui  i  i  donni  uu  v!  jourcu.v  coup  de  icin;,,  el  l'it-ndint  les  liras 
il  saisit  II  piuvi'o  pi'iiif  par  «Il  pau  di'  a  rolte  tlot  i.uit,  sur  <  i-  linui  la.  lus-i  r,i*Mii>  oî. 
nus<i  I  i'.ini]iiill''  ipie  l'e.iu  d'un  l'taii;,'. 

(!  oi-e.s  .iveo  ,s  1  l'.ieon  ■  i  1' iiiarnuîiiil'  de  uianoin  ri  r  i^tait  dija  piésde  lui,  lendtnt 
M  V,  iicuà  brab,  pari  iiit  très  bas  à  .suu  aud,  alii^  de  ne  pas  être  enteiihi  i\\\  v.ipe'u',  a  ii'iiio 
H  rpi'lip.i'n  l'iu/dilufcs  en  (ivini, 

—  l)..!i' eiiieiii.  dit  il  a  l>ai;;eiiion,  iii' p'rds  pas  la  létf,  .souli«ns-la  1  u  l'r.s  df  l\;.e  d'Hni\ 
main  seult  ment,  et  naye  av  fi.'  l'autre,  ...  Ln  tiès  lupii  ! .  .  .  .  A\aiie«  ciieore  un  peu,  à 
rail.stt  d''  liV  flialoupe  ((ui  ext  .si  lt'•g^|•e.  .  .  .  lîieii  !  .  .  .  .  Le.yieilce,  .•il);ind(MiMe  la  m  !•  Iline 
une  eilnulc.  mon  tiU,  pour  l'aire  contrepoids  à  lialioid.  .    Pai  l'ait,  (^m  y  e.si   .'.... 

Itollaiid,  un  ell'ei   venait  de  donner  Mouette  à  son   .iiiii 

(  le  M'  ,  s,   li^dbutia  t.  il,  t'ais  liieii  iiiteni  ion,  je  t'en  l'uiiiure,  tic  lui  fa'''  pas  m  i'  ' .  ,  .  . 

.Si.i    ji, lisible.      La  voil/i    installi'i'  ! 
.\  Ion  tour,  petit         I>oiiiU'  la  paiie  1        l>iantiv  tu  p.s  joliment,   le.stf,  et  un  n.itfiui  .  . 
Va:  voilà  un:^  anioureuM!  ip.ii  va  pouvoii  t'aiiiier  '.  .  .  .    Son  stiuvour  !    ... 

—  l'il  toi  1.  .  .  .    Ali  '    ^îil•ande,  nu  ri.-i  '    .    .    mert'i  !    

Kl  Uni!  ind  ayant  pu  .se  hisser  sur  l-i  eln loupe,  .^e  dépouilla  lesiemi-nt,  d".  ses  li  imts 
iiiDUi'lé-  it  rcvéui  à  la  lu'iso  un  ooi-tume  eompli^t  do  ni.itelot,  en  laine  bleue,  ipie  Lu- 
IjUell-e  lui  tendait.  .  .  . 

Alors,  il  sM  peneha  sur  .Monelte,  liélicateiiient  t'tendue  .sur  le  tii])i3  du  bftiie  dei'.ièr!^. 

—  Ali  piu'-'-e  petite  I.  ...  nuiiiuuratil  en  pi'oie  à  une  émotion  capable  de  |.'  rendre 
fou,  pauvre  im  liie  ! mon  tri'.sor  et  mon  amour.  .  .  .je  t'ai  donc  eiilin  1.  .  .  . 

Mais  a  Kl  moment  il  la  trouva  toute  froide,  et  son  angoisse  tut  telle  qu'il  <  ml  ;pi'il 
allait  inourif  à  son  tour. 

—  Ab  I  Oeori'ès,  fi!  il,  ell»?  est  morte! 

—  Mai.s  nnu?. . .  .mais  non  !. . .  .répondit  l'oftlfier  de  marine  :  elle  n'a  pas  eu  le  lemp.s 
d'être  as(iliyxiée.  ,  .  .  l'ne  synoope  provoquée  par  sa  eliule  probablemeiit  î  L'air  frais  do 
Il  nuit  et  ipi  Kpie.s  frictions  la  remet tront  à  coup  st'ir. 

La  tlialoupe  depuis  un  inst-int  av ait  viré  de  liord,  et  tiL'iit  sur  la  mer  iinmolii'e  avec 
une  I  ii|.id!lé  vertigineuse.  Au  loin  on  entendait  li.>s  appels  du  vapeur,  leipie!  n. avait 
p'i  arrêter  .s.i  maeliiiie  «ît  eniayer  soi>  el.in  qu'au   1>  lUtd-;  quel  )iir,s  miiiules  s.'uleme.it. 

—  t  tli'  !  de  la  eliabiupe,  criait  un,  (>lié  !.  .  .  , 

—  'bii  !.  -ui  '.  .  .  di-ait  (bairges,  égosill.:  toi,  mon  vieu.x  ! .  ,  .  ,  Si  I  u  nau-  iioi-  a.ssez 
seri'i.-  I  our  le  r.'pondie  !..     . 

A  •■•  luoiÉiait  Ko!  and  leva  la  tête,  et  s'aperçut  :!Ur!  hi.  ■•tialoipe  liissiii  .son  _;:iii  v'ietit 
poil  •\  :\\  lâche  d.-rrii  re  elle,  ei  longeant  la  pl;ii.'e  des  Salins,  et  se.s  courbes  (-iég-i;.'  ,-.,  se 
diiiu'  dt  to'.it  droit  vii-s  la  pru'nte  de  l'Eslerel,  puis  doublait  la  pre.sipa'îio  de  GiiMis. 

Molli  tte  étut  loiij  >ui,'-  étendue  sur  le  banc  d'arrière  ;  mais  sa  jolie  tête  p-'O..  était 
iniiiiiii  naiit  appuvéi   snv  le  bras  de  lîoUand. 

Elle  oc  l'araissîiit  pas  encore,  êtte  sortie  de  sa  .syncope,  mai.s  son  visage  a.;  portait  P'oint 
les  traces  d  u-ie  fao'.iirr.incn  ou  d'une  angoisse  quelcotiiiue. 
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iii-||iAnie 
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—  A   loiiliii),  n'-(Hitii|if  l'olui  ci 

JJ^\  :::"::::':':  ,::;;..rv  "*^'f  •"'•■  "•"•  ^-'^  ""••  '-''^  ^•"  '■ ^  ^  • ^  ^ 

'".  tuas  .!oi  ^  ;  ■'•;  ''''^' '"'••"^^       i".u,-M.,«,.., uti.nc.:......    • 

■i.tT;:!,;:;,.:''' ■•■■""••  •'"''''■'•■"  ""•■  '=i-— „...r.ni., ,,.  .•  ■.,-.. 

I    ON,    .,,,„,,  Al.n.n.,.,  ,,„,.„„.   ...|:»dl«  ne  rim,u,.r.i  ri.., 

-  .^i.ns,.   I nul,,,,  ,•,„,„, „,„t  f.Timsjic.UK'; 

■  ht  (.11  la  purUiiMiisiuMis'  "I.  M. 

intVT'l^  H.M.!     (,.  pn,ro,n„.  ..sf  u...  f..,n„„.  .|'.,„„  l,or.té  ,i',.n.'. 

♦•1*1' i;M.|.THsini  en  .,il,..,„„„  :  -  '"  "     ""      '  "       ....,.•  |,:i,  ,„.„r, 

-- Allmit  iiu  (;,ii,  ,1  1 1,.,  ,1      .,,   ,,  . 

-  c-.-..j'.mn..  OU.S,.,.;  pu  Ij  ;..!;,i:;;'ïï.;  !;'"'  ■"  "^"^  '""  >"••«-  '»-'  ~  '-■  •--.,  i .. 

théâtr-.s  Ai„,u„l,.,  ..,,  (,..h,„,,    „,,,u',^r  ,.  Ku.r..  l,ut.  avant    1 ,„■  ,!,.. 

Km  (■■(}■.  1,  l;,  un    '''  \     ■  ,•  . 

l.'iin.,!.,-.^-,«,l,.  Iluur.,  ,;.;t;u,    1..M  ..ncirn.  cou.  I.,.,.. 

•ln.!M>  l.».ur.ibU..  '■■"  ■""-.-  .Iolhcu.r.,„',.li ,.,.„,,,.  ,,„ii  ,,,  a 

V.,nl,.>v..ous  nous  ,vmu,.  L  ,„.,  .,.„.,  ,,,,)„.  ,,,.  ,„  ,,„.,.^,, -^  ,^,,_,^  ,.         ^ 
■>i    "   A    .  .  .  ivifuvla  h-  |cii-i(.  1 ,,.M-  l)i..n  .'Il  tatv 

..4inn'r ;r:;;::u'::;:::::;.'''':v,.;;'''''r^"'-  ^""""'''■-  "•' ^'i'^ '"'^^  '^'i^ -^^. .,,1 .,... 
.veo',,:;ir;::,;;:;,:';rn  ;!;::;-'•""'"•■  ''^^  "  ^  --  ■"■  ''--^  '•^' •  -■  --  '^-  ^.^h. 

—  lii'^n,  »oiis  poinc:?  la  fairr  inont-r. 
El.  ^.'.iiJres.'.aut  a  un  ^ai\v(,  dp  oii'iic  . 
—OondiuKcz  ,',.s  voyacr.Mirs  à  !■,,  •■h.iinhrf  X,,  ■'   dit-,.]!,.. 

-Ou.,  .nais  s.,n  cn.,:r  i>at  ,v^uli;.,v„„.nt  ,.  }v.  .rois  bien  .;»..  i,.  „.■  M,a  pu.    .,v,. 
—  .)<■  noviis  |)a.s  \,,„.s  11   r|,.|,iau(lfi  ""  '  '  '  ' 

-. .'?';■!:';;:  ;ï^:i':;;r:'''  '■""•'  '"'■""-  ■ --■''  '■""""■»«  'i-  '■ -- . 

...» ™';;" Sr "; S;n':r:; ;:- '^^•"-  ■'  ' ■■•  "-"^ ■  >"-  • ■•-  ■'- 


:\t*h 


rt.k«  M  //r,H  vnr.Ks 


HnrKi'itiitii  l'tuil  ci  tli'fuii,  il  avi.  t  ''ivi^r  4  inulliftirr  ux  i)ii''  tu  iriulUi'*-!'  «U*  t  hriti-l,  prt«* 

d'uiî''  iiiiiiii-(nf  |iiti»'',  ili'UiHiui^ /il  MiruiMlf 

—  C'»»i  II)  fri-ni  / , , . 

— Nou,  r(:|)wndit  l'orticifr,  (Vm  Mate  1^  H^nci',  miu»  m'en  '■»'!('/,  •'?  '•«'»  'jU'* 

!f   Hhliri- 

Aliu'  \  .    .         !,•  li'iui'k  )viH  un  iii  1    ,     .  1.1  .     Il  itjh^i  Hlfii'tiu', 

Klli'  -c>i|^ii/»  -MdiH'Hc  iivi'.'  Un  iliWoufiin-iit  iir  iiifif"  ,  «'t  uni'  lii'ur''  /i|'r»H  lif'iilfnirm,  ♦!!• 
«ul  lik  |iiii-  <(i'  smr  !iv  (illt'tif  «  :iiiiiiici'  un  l'i'U,  t  imli-.  <(ii«  !.  ■.  (.miiiicv  H'^s;!!  Ii'iii('i,i>,  nliri 
{■it't'.iini*,  •M'coiDiiPiit  .-Min  rorji*  (liMiint. 

■   [.Jt  Miilfl  »nitir  «l'iiflilifi',  ilit  MiifUiilt!  iivci    un  ^i.inù  -.ii|.ii  ilf  r"i.iliij.'iiiM'iit ,        .Je   '•■ 
(l.iiiu       l>fi)iviii  iiwUiii  II  lu  |iictnitii'  Iifijrf  je  ri'vii  ndriu  rlici-rhir  il'  <  iuhivhIIcv. 

l'iiiit  I'  i|U.ifl  'l'iifur"',  il  t'itiii  ijUr  je  m'or-'npt'  rit-  uni  <  linluupi ,  uliii  .irvi'i-r  mi  (lt'.,ft^'i>- 
iiii'iii.  a  II  on  jiMivii'  iJi.itfUit-     Si  jf  iiiiJH  la  i;i  i  a  tout  hcuI  .      .       A  iitiiMiioi.t  l'uiii  ' 

on  ne  suit  iuh  ' .    .  . 

.  VouN  jiou\'V  jDirtii- M  voutiUM'/ iiiriir',  inmi>ii'ii    Mif.u' I",   li'  l,i  tn:.i;rf  .-•  «ii' 1'1i<''M  ! 

moi,  jt'  ^t'^l(•l■ai  avfe  \,   m  nini  «il  w  U<  jHTinct. 

Uiillnnil  prit.  lii  iniiin  de  I.i  ipiim-  tVnuiw,  ••!  I.i  -leri'.'i  a  I  i  lni-iiT. 

-  \'i)Us  t't.'s  l'unne  iiu  (It'là  ilu  piissililc   in  i(i:iihi',  lui  «lit  il,    voii'-    verre/  roinin.i,t    niit 
(|iu>  UitT»'»,  l'cll"  tl(>.  ma  Haiicw'  et  In  mimnc,  viciulrnr    \oi.  -  rciiKitici  ili    ^ll^    .»..ir'  ' 
Moi,  jv  n<'  II'  pui.s  jins. .  .  .    Non  !    ,  . . 

Il  o'ai.'lirvii  l'fts  mv  j.Iinisi',  rt  silIjiK'im'nt  iifttil(<  sur  un  tiiimpé.  il  t'cifirii  m  Miiif^lnt». 

L'fiXic'-liiinlti  l'i'iiiiii''  l'tftit  rll»  ui« iii<!  l'inii     'U'H'i  mix  liunipv. 

— yu't.-fcn  i|iii       •  i>sHit  4onc  lù-deduii  .        dw  |  onr  nrif  i.'liosf'  )iiu.  or'lirmirp,  <l 

t'.vh  ilouloiiM'Ut.t'  !i  ,     yj.)  sCir,       i'  oxixtiiit,  .  . . 

MrtiM  «Il  iiviiit  tiop  Jt' (»•  iilc'is'' iM,  lie  ouur  jHiui  l''iiiiiiul<'i  <li  •  roiiliiJcniif'H  i|U  on  n» 
lui  fiii^ui;  jias      ilorunircnii'iii  Du   icstc,  i  lie  ri«' dcvail  ;i.is  restiT  lin-n    lon„'t('inp«  sniH 

tout  ;i|niit'nJp-f       Ku  clVct,  ^t«»U('l(c  ne  tarda  p.is  à  ouvrir  i"s  jeux,  l't  '-n  voyunt  Itollarin 
lUiliou;  contrii  si.ri  lit,  uiin  i-xprosaion  ilivino,  tout  aussitôt,  iiniimi  son  fin  visage, 

—  Kollîind,  mon  lumct'  «t  mon  ami  !.  . ,  .  Est  ce  vous,  au  iiioin<!,  ''t  ne  suis  )!•  p.tK  drj» 
en  prtimliîH  ■.  .    liaHiuiiat  eiln. 

Il  se  peuciia  vers  l'iliv 

—  Ma  Mom  1  te  ailori'c,  mon  puni  clicr  tr('',«or,  dit  il,  ji    sou,-  .li  luilin  r";ioiivé< 
n'ayez  pus  peur,  L'inrie,  rien  ii.-  nous  sipareivt  plus  ! 

--Et  mainun  ?..    M.'imaii  Méinaiii'»,  mauian  f.ise,  ou  --ont  "Il>'s  ■• 
— A  l'aris  ;  et  folle.':  ilangoisne,  \ou'-  lo  ofimprene/  !.  .  .  . 
Main  elles  sont  t'ire  .si  lieureiisi's,  qu  elU^s  uiiront  vit-   oiililn     rijr  "Ililïmii  . 
l'i  loi  liumuiiie .... 

■Uull.'.iio,  où  suis- je  '.  .  . 
Madame  \  ,  ,     .  .  tit  niiiir  'le  .s'en  alUr. 

—  llf.stez,  luidit  le  jtiuue  honiUH!,  vous  hiviv,  si  iiirii  soii;'iee  '.  .  .  . 
Elle  s'e/i  alla  Vouîile  même,  en  di«iatil  : 

-Je  vais  vou.s  envoyer  du  bouillon  et  ilu  vin. 

Lorsiiui'  Mo.'iet.t<'  fut  •■(  ul''  avec  lioil.ind.  elle  lui  lit  un  .<iii.'ne. 

Il  l'eut  vile  comprise  ■  il  -s'approcli.i,  et  l.i  priuiant  daiiH  .O'^  bras,  il  la  tint  embrasséii' 
avec  V!ii  lit tendrib.si'nnnt,  un  amoiir  .t  'iu  i-i-rueillement  (juo  le  re-speet  j^pul  iv^jalfiit  e« 
l'âino  ev'iuisr  tlu  ieuui'  Icoinme. 

Uli  '.    l'oliand,    mon     Uoîl.iiid  ! .   -..upira-i  ''11'»  ('•perdue  de  ImnlKur,  j'iii   tarit 

soutl'er;  .'    .  .  . 

— Il  n'y  fatii  plus  pen.-.it,  oliério,  surtout  à  pi.  '>ntv.  .  .  .  C'fila  e'optM.'lieraii  vo.'.  forci'?. 
(U>  revenir  ' .  .  .  . 

—  \'uus  ne  Tu'eu  \oua'('  pas  '.  .  .  . 

— O  mon  ange  !..        ma  lielle  petite  sainte,  nnu    .  i    n       .;  avf;z  pas  peur.  .  . 

— VoUf*  pouM/  me  lionuLr  votre  nom,  Itollain'  (  .  :•  -  .jorwerver  votri  ^  'iidre.s.s<',  je  suis 
toujouis  dij,'iie  de  \ eu.s,  do  maman,  et  Dieu  san.s  'lutou.  i  protégée,  oa.  )"étais  entouré*' 
de  lùeu  tii.inds  ,c<'li'rats  !  ...  Mai.-,  s'il  n\'''tail  arrivé  linéique  ohoKe,  T{o]larid,  je  lut 
seriiis  tute. 

— ..Vil  .'  paiiv.-e  petite  pau\  ro  }ietite  1.  .  .  .  \'oui<  uie  direz  tout  cela  plus  tard  ;  mais  |e 
vous  en  eiinjui'^  npaiscz-vtiu.',   oalir.f  z-vo^i.s.  .  .  . 

-— Totit  le  ([ue  vcaiis  voudrez,  rnon  cher  fiancé,  jt!  le  ferai . , 


Kl 


CVsi 


hoU-\,    (If!"* 

'Il   'lll<» 

l'Iii'  ni,   f'IIt 
Mi!<'i,i>,  fihr< 


un  (l^itOKi^ 
.  .  .     r>»ni  • 

,...!. .ri, (■.!(! 


nitiuiit    l'.ds 

II. >;!..(■. 
l'fUntiifp,  fi 
*H  <|u  on  u» 

lflllf'«    Sfttl» 

iiit  Kollariii 

jp   pas  rlrji 

w.  Kl 


(•►■-.i 


H.Kfll    l>f:,    NKIiiM 


1  égn'nit  r« 
1-,    j'ai   tant 


l'bsp,  je  SUIS 
is  on  (•OUI'»''' 
.nul,   je    me 

rd  ;  mais  le 


l'.ti'.  H  jiAlc,  Al  /iriwniti"',  'lu'il 
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ilflM 

I   prtssihlfl 


^..'.M     „.,   |,,.„,    I   nl|,„.,l.  H,  ,„IU  MU  liu,  lrouvi,.Zi:. 

'Ui.mi.'.  j,.  viiiA  .^..inlf'r  ,utt  ,  ,,,„n  I     M-  V...,    - ,.,      ...^  , ' 

'icou*  .|ui  imusHtUml-nUâ-Ui.'  "i*  i.iiu.  n   ,    ,     ; 

'■"r.h,'..lu'.id      K      !     ..        u    t:..r;;^T:^:^^         f^u  au»,...».   ,,«Ut    .,......,,«  p'in.. 

Kioj.tit  (littJfiriiwiiiH,  '""'''" '"■III    ,l,.sr*j,..ré  liii   Hl« 

■•AsHi  /  '.  .  .  .   \(iiiic/  vi  it     '  1       I       • 

--VoiH  i|.,(  m,.  (|iiiL(,  ,,.,,  |,,|    ■ 
-  il  n'y  II  j„is  ,|f.  (i,trii.>., 

.i;'J::;;;:;;;';:::rï:J';:,;,  :^^^^^^^^^^^^  i--..... 

ir.lhuHl  r"-'^.'mMUM  olor.it  s,.. luu.Mleru.e  l.lH.i.i,,.,  ,. il,.  ,i,\^ 

..ure'^'iiuS;;;;: -iii::  :;;::;.:•/''  '•'  "■'•^'^"  >-  ^  c---  -'-^  i-  ■■■-.•ai ,..  p...,.  ,,u'o., 
^ou;?:;;;;;;:;:;;;r''  ^^"""^  """""  "•'  ^"'"^  ^•■""'■■'"-  -  '^""'''*-"  m- >-  .lomu.. ,..  ,u« 

Avant,  do  fi»i'tiii'i' SIS  liniux  vi.nv    i>i<.ii..ti.; j     .ii  i   .  i  , 

Ur^iM,...,,  au  ,..mt,.,ur,N  n.  ,„,(  p.wfo,.,,,,,,  i,,  y  ^^^  lecoinni,.,,! 

'■i.u.  par  .m  n.  s,u.:.  ,L,|  .„,,J  '.l    ;.      ^  .';.';';  .'Tt'""!':  /""'""•  '^""   '■'■^•"'''  "^ 
■■  i'num.^iilée..    ...  '  ""<",  la  luiavua  ci.nsorv.ie  pufo 

Q..  ;!!..  vr,,  H'Init  ,5r,   ,-,.  I.,  .)„  (i.nuaine.  oello  ,i,i  î,i,e  «t  do  T„„i..,  « 

Jl«^^,  c.unr,  «.,rt,nn.rt  «î-pim.,;.  n  .prij  p„,,sait  '  

".•....-.^r..r;.r„i,.,. ...  >i .:..,..;:;;.  ,.it.'ri;?.,,;::''r:;,.r;;;.'"T-;;:';'  •■"■< ='  " 

(Jouit,  H   ori.itv  ,,,i',Ki  ..illii  voir  1,.    ,„„,.  „„   ,  .  "'•"•-"•  -f  ''"'pliano  : 

■'■*^ ■.  M-.'.-'. ''ii"™:i^i*";ù;-.ï':::â;r"'i.,:7r.'^^^^^  ■•»»■<• 

\ivis  l.r,.ii(.i)ni.;iits  il..  t.oiitM  .SMitf.  ' hiiiht    •'-m  ,.[,■!•  d»  itiiiu- 

Ht  .1  iiioiu.f,ii'  in  p.,iii.^' à  du- .!t4'o,  iiivisil>l,.s     r  ,.    ,       ,  , 

AIo.iell,.s   d.uis  !ii    f,ui,l.,..s,.,  (^x..,•ao|•diuall .-,    uni  i,..u-u.,-..r      ,.  •      ,, 

suppm-t<.|.  1<,  v„yii.;-,.,  I„I,.„,l,Mnuu;,  '  - m'i^  pauriMit  ,.!ln 

—  l'-ir  le  rapide  un  ;.>  (iMiii  de  luxe  p«ui-:-iM'  !  .s«  liU-il       ii  •..,,,.  ]      ■       . 


■"ifO  FLEl'Jl    DF.S    NHnj'.S 

Et  il  l;i  rp;,'îirilait  toujour»,  fippuyé  fiir  sot.  > m.lf,  ne  pomanl  st:  russasitT  clt".  cpU< 
v«i'  iliviiif . 

Au  juin,  •■lli-  t.'iitrmiv'it  s(s  paupiAres,  et  «n  i('\oy:u\i  m  prôs  (l't'Ile,  iU\s  lannes  de 
joif  laouillcrfu!  ses  Imwiux  yeiJ.x  il'îizur. 

—  V'd'is  în»'.s  là,  Hiilland  ' 

—  Vous  le  Toycz,  iriun  iidoroc. 

El  Vous  li'.'vMV.  pas  dormi,  \t^.  pcnsîi  ? 

—  I'ms  i.iiH  minute,  non  ....  Mais  jr  si;i.<  ui.  l.'in.nir,  in.-i  ;  lii  inti^'in.  n'»  ptis  },'riuulfc 
firi'n-  t.vi  ma  ooiisiiiuiài.n,  (pii  est  solide;,   ^lais  vuu^,   nioi.  .luioiir.   coiriuiciit.  allfz-vdMS  1 

— (  >h  !  .si  liifii  ...Il  laf;  .sfiiibl-'  c|Uf  j'ni  fait-  le.  )jlus  ntnuc  des  oiuifhcmars  dont,  vuuh 
**in</  tle  iiÉV'v(nlU;i'    .  .    ('.ir  j»i  .'<iii,s  bii'ii  ('vciilli''»'.  n't-st.iM'  piis  .' 

Il  .--ourit. 

l!    me   seiid)!»".    dit  il.      Kl  si    vous  t'tii-/ uii%^  petite  fil!»'   Iiicn  eeniilli',    t^t  tl(<hu1..'iMt 

déjà  diin-i  robeis.s.i'ice,  qu(i  M.  1«  niiiirc  v.i,  sous  peu  lui  ocdouniif  \is-à-\is  do  son  sfi 
Hmur  et  uiuïtre.,  Je  sais  l)ien  1:0  (jui-"  vous  feriez.  ... 

—  Quoi  donc  y.  .  .  .dites  ;  que  pui.s  je  vou.s  iet'u.ser  ? 

—  \'(iii;s  manderiez  un  peu  ....  un  tout.  [)elit  peu  .  .    . 

—  Touj  urK.-dois  /.  .  .    (.""r.-itqtio  |e  n'ai  guère  faim  1 .       . 

— Je  u, 'en  doute  ;  mais  si  vou.s  voulez,  être  r.ipidenu  iit  en  l'int  de  rejoindre  niiiin;in, 
il  tiixil  a\oir  nu  peu   de  volonté. 

Elle  ;-.e  soulfivar  fur  son  coude.    . 

Lu  niaitre.s.se  du  (irand-Hôtel  lui  a.\aii  rioniit^  une  rohf  de  nuii  en  l)!itiste,  garnie  tie 
dentelles,  d'une  ex-t  renie  é|t>;,'.'inco,  niais  \in  [leu  laiije  [loui-  le  oorp.s,  maintenani  .surtour 
si  niiiii'e,  (k\  \a  pauvre  petite  l''leur  di  s  Neiges. 

Cependant  C'i'lte  (.ItHicaie  robe,  en  deeouvrant,  nn  peu  fnin  oou  de  l'orme  .si  CMiui.se,  la 
rt'ndait  tellerner.t  jolie  que  tout  autre  que    Kulland  en  eût  été  ébloui. 

ftlais  lui,  tout  ù  son  rôle  fraternel,  ne  ^■oyait  que  ja  douée  pe'ut  malade  qu'il  (ievaii 
<l'al)ord  soigner  et  roinettre  sur  pied.  Il  reprit  sur  le  plateau  i/e  qu'il  (.i-oyait  surc/eptible 
de  l.a  i-e(.'onforter  au  plus  vite,  et  le  lui  lit  avaler  avec  lesiaêniis  a\,ieiili>.n»  de  n)ère  qu'il 
avait  euei,  la  veille  pour  eih  . 

--.le  nie  sens  plus  l'orte  tout  de  même  '  dit-elle  geiuiment  à  sa  deraièrn  boueinn.».  K^ 
pvus,  c'ei-i  si  bon  de  manger  l'U  de  lioiri;  .san.s  avoir  toujours  peur  de  quelque  épouvanta' 
ble  piège  ! .  .  .  . 

—  Pauvre  Monette-  ; .  .  .  .  Vous  in  étiez  là?.  .  .  . 

— -t)ui  ' Va,  d"i)uis:  que  j'ai  mis    les  pietl.s  à  la  (lîlosette,    excepté   hier  soir,  cm  j'ai 

avalé  uri  peu  d(!  eonsoanni'  sorti  devant  moi  d'u  le  boite  de  oonseives,  je  n'ai  jam.ds  man 
gi  que  du  pain,  je  n'iu  jamais  bu  quetlel  eau  puisée  par  moi  a  utie  petite  source. 

— -Jt-  m  explique  votre  maigreur  et  votre  anéantisseinent,    pauvre  petite,  martyre  :.    .  . 

—  Oh!  à  [irésent  c'est  tlni....Et  pu:s  quel  paradis  .aussi  devons  voir... la,  m<m 
llolland  bien  iiimt',  le  luailri'  adoré  de  toute  ma  vie  !.. 

—  .-Vlors,  pttile  fennue.  durmez  encore  un  peu  pour  faire  {ilaisir  à  tou.s  ceux  qui  vous 
.-^iuier.t. 

—  Vous  le  \oule/.  ?.  .  .  . 

—  Oui,  chérie,  '..... 

Et  douee.men'  il  lui  passa  les  doigts  sur  le  frout  comme  pour  en  cha.sser  toute,  pensée 
éiraiger.',  tonte  pensée  d'angoisse  per.si'^t.inte,  tout  eo  (pii  ne  serait  psis,  tn  un  mot,  l'es- 
poir .le  Ifur  exist>-iice  t'utitre  entre  Germaini   et  lui 

.La  main  dans  la  .sienne,  il  la  sentit  qui  se  ealnuiit  enc<ii-e,  s'apaisait,  s'enilorm.ut  d'ut/ 
Konuiieil  meilleur  et  plu.s  répai'ateur  que  celui  d>;  la  nuit  passi'e. 

Vers  neuf  heures.  Aime  X monta  .--avoir  coinment  allait  '  i  petite    malade. 

A  sa  vue,  i'e.xcellente  femme  «u:.  unt-  expres.sioii  de  joie. 

— Mai'  elle  est  lotit  à  fait  bicMi  ! dit-elle  s  n  p.'irl.anl  tiés  bas  pour  ne  pas  l'éveil 

1er 

—  Oii'u.eà  vous,  répondit  Rolland Coninn!  vou.s  l'a^t-jt  soignée,    mailann!  !      Nos 

Uière.s  n  auraient  pas  fait  mieux  !    .  .  . 

—  Avez-vous  besoin  de  (piehiue  chose,  inoiisieui'  1  je  .ser.ais  heureuse  île  me  mettre  à 
vutre  ilisposition. 

— Merci,  et  je  vais  tout  de  suite  tibuser  (h--  vous. 


rr.Ki'!<  tn:H  n'kji:^ks 


..  i!';;  ::  ";^  '"":""^-";  ^  -"■■  -i  -  «.•.„,!  ]iou.i,  Toinon.        "■ 


Kur.r.AM). 


l'i  i.'i 


Uoii.iiiil  .smuir. 
— (), 


...i;i.;u;°sn"f;::;i;;;:r;-:i:':;;'-;;-;;',"- ■ «^a„.,„ ,„„„ 

>o„;:  :;;;!;;::;;"ur::i;  ,s::'"" "—■  """- --*  ^  --  --  - 

—  i!i!v<>, ,011s  a  nos  (.•MHiiDi.-.sionv,^ 
^^^_^^^^^^^_^^  nu.,   .u.   ,.  f,,  u  i ,..  ce  ,,tu>  vous    c,-.,y-/.    nccssairo  .  ma,lc.„,oi,sdle.        J.  vous  T.. 

.ne^;'^:lm"f''■:;^;;:,:;:*;7:'  -/^  v.usav..v„  ,,...,„,,,,,,,  ,,,,„,  .^„  ,,,^. 

nWe,.  pas?      Mais  . ou'    lun'.-    i,,;     1  'l„rd,.uun.    ,.xh..w.HMfmi   mdin.V, 

des,mp^,v,  f    -v"   ..,  v"r  .Mil,.    î.soauH.l;,,  ,„a   Imuco..,    ,.st.   ..„con.  ^^n  deui! 

Il  ^;m  un  billet  .h  :,(n)  tVa.u.-.  d,>  son  portetVuilI..  : 

n'estil    pas  n-.J  ^ i^t-m  .     ...         IMI,!  eM.  a  jipu  pnvs  di;    aia   (ai'ip 

-  -  Pas   tout,  a  fait. 

A  co  luo.nifiit,  .Mo.u-fto  ouvrait  les  yeux 
l'Jl.;  iv.'odiiut  friitil^  suit»  Mme  X" 

M;;,!;::';:::';^;;';;:;;!:;;:,:s::S.^;a::;s;- ;;--;:, -  .^"'  -■' •—■ 

toutt>  p„ou  âuic  :    ,  .  .  l'ia.h..  pour  moi  ,   laiss..Zhioi    vou.s   (  1,    rr-uieivicr  ,;,; 

^r •. •siYr.r::;. ::i''r:?^'.:::  '"'.''"  "'■•  -  ^" .-'>  ^^ ^-^  ^—  yeux  .ah,.. . . 


J  'ai  l'ré 


S!  I.iri,  soi,!,n,.!e.  par  v.n.s,  rt  p;,r  ,,,011  lian.V.  ' 


b«::;,  t'IZt!::''':'"'   ""^""•-  '■'■-•-•    --<    voir    u.    ol,i..tsdont   vou.av,. 

Kilo  K'iidit  sa  p.-tii(!  ui.hih  de  diulipss.. 

"...tu:,  ajouta  telloax,'.-!,.    p.!usa.l,,rab!«d«.s    soutirPH   i,.  .,.;    .. 
>"«n,  .ar  jo  suis  à  p.n  pr.'.n  d.'MHuu.  d..  tout  '  ''         '^  '""    '"""  *■•  """  ^  '*'" 

Kilo    'xpliqua  à  Mme    X....«niini!nit  oPe    voulut    «a  r  ,h,.   .,  „      . 
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KLKUR    1>K.S    NEKiKS 


icr  suus  If!  (Itap  du  lit  lu  jrjlie  jiat'.rj  i.>sc  clo  «u  Moiietti-,  ce  furent  di;s  (ixclaiimtioïKT  sans 
(iu  di;  ](i  part  di-  Miur  \ 

---Si  fnMJt  !.  ,  .  .SI  étroit.  ..  .le  tniite-(|u:i' r-'  était  trop  ^'iiind  piuir  .sûr  il  faudrait 
»jhet(!i  Je.i  .smilieis  d«  fillette)  au  lendesiiaiii  île  .sh  preinièce  cuiiiiiiuiiiuii. 

Li)i.^(|u'<ll(î  ipv'tit  duMx  heures  iipru.-.  on  venait  d'iiiuiDneei- à  lioliiinil  ((Ve  (îcorjr.'s 
Mirîuide  le  d(Mij;aKl;iit. 

—  ■  V(iulez-\ou-i  e.ssajer  tout  eebi  Hvee  maii.ue.e,  mon  tr('-.or  ■' .  .  .  .deiuMiida  l'.afj;'einiiii  à 
I  leur  des  Neige.s.  .Vprès  nous  descendron.s  dans  le  joli  jurUin  i|i'  1  ho'il  pu;ir  ui'if^uiit^r 
11'  uiii  VDUS  fera   un  ["'u  r>"-pirer  l'nir  pur  et  doublera  vos  f  >re-i,s. 

K'ie  y  ciiuseutit  dr-  lnjiuie  t^ace,  nuis  lui  faisant  jurer  toutefois  qu'il  u-^  rii.^teraii  pas 
lon^iemp.s  loin  fi't.'lle. 

— »_':i,  initîiiuiino  h.u-dit-il,  ce  .sont  de.s  paroîes  inutiles.  l)épAi  hozvou.'i  -.'itant  que 
lU'M,  -^   vuus  le  [louvez. 

Il  iui  baisa  la  iii.iin,  comme  il  le  faisail  d'hahiiude  pour  i  M-niaïue,  a\ee  un  rt\speet 
infini,  e(  um.'  t;r  lee  attendrie  dea  plu.s  t.ouc]iani"ïi  ;  puis  il  disparut. 

-Mme  X. .  .  .  .  n'avait  rieii  (uiblié  .  .  .  Miii.s  In'las  ! .  .  .  .  les  tortuiCh  .subi(\S  clioz  <'s  bandits 
de  Ciaponne  avaient  lai'^sé  une  torriblt  ti'aee  sur  le  ei  rps  éli'^gant  tje  la  pauvre  LMoneiUi.  . 

Kl  qu(;iquo  ayant  pris  dans  le„«  objet.s  de  todette  ce  qu'il  y  avait  de  j)lu  ,  ei  roit,  tout 
était  t'dleiiienl  large  qu'il  fallut  appeler  une  des  femme.-,  de  chambre  de  l'iiôtei  pour  faire 
des  plis  et   des  doubles  couture;!  pattuiit. 

Entin,  Moi.ette  fut  haiiillée,  ehau.ssée  et  [leignt'e  mai.s  elle  se  .sou'enair  à  i.ein(\ 

i..e\ee,  elle  était  mille  fois  plus  pâle  qu'au  lit.  Ses  lèvre.s  surtout  l'taient  toute.s  blau- 
ehes.      I,ors(jue  Itollund  remonta,  il  la  vit  d.tis  cet    état,  et,  ne  put  retenir  sts  larmes. 

—  Ah  !  n)on  Dieu  i  monsii  ur,  s'écria  la  i,aîtresse  de  riiôtr-l,  que  vous  arrive-t-ii  ?  Allez 
vous  \()iis  trouver  n\a!  t'tjalemi'nt  .'.... 

Monette  instinctif  emrnt  eompren.iii  la  cause  de  1  émotion  de  Itoilaii.l  ;  aussi  .ivec  un 
très  doux  sourire,  elle  lui  dit 

—  Voyons  mon  cher  tiancr,  un  peu  de  (cuinige.  Loin  <le  maman  et  de  vous,  je  fusse 
certainement  morte  ;  mais  maintenant  ce-  que  je  vais  vite  ine  remettre  ! 

--Oui,  oui,  je  sais,  réptiUiliit  le  pauvre  garçon.  Mai.s  vous  êtes  si  changée  tout  de 
uiriue,  ma  n)ignonne  chérie  ! .  .  , .  .Mon  1  )ii'a  !  que  va  dire  \otre  mère  tjuan  I  elle  vu  vous 
revoir  ainsi  'i . .  . . 

(..•ue!  coup  yiour  elle  ! .  ,  .  .  Elle  est  lapabli.  d'en  tiuiibi'r  malade,  sa\-c.'  \or.%  : .  .  ,  , 

•  Ui  non  !   Klle  nie  l'everra,  et  le  reste  tout  d'abord  ue  cinnptera  p.is  ]Mur  elle  ! 
Monotte  s'était  assise,    i^lle  était  adorablement  jolie,  avue  uni'  cheniisetie  on  soie,   d,'\in 
gri.s  iilu.-.  ilouv  que  l'ail. î  .l'une  tourli'.rr'Ue. 

-  .Il'  suis  iK'jà  mieux  ! ilii-eU.'. 

..\\i/  NOUS  bien  ii-mcrci.'  votrr  ami  .Mirando  '' 

—  \  ous  pouvez  levi.iie.  Mais  ne  V'jule/.-\ou^  pas  1  autoriser  à  pirt^igi'r  noM-e  déjeu- 
ner ? 

--A  coup  sûr  oui  1 .  .  .  . 

--J(   .-.uis  .d  fier  de  vdus,  ma  ^ionett'i  ! 

-■Monette  ?  iiîpet.v  Aime  \    ...  Kn  \-i,ùl.i    un  joli  nom.  et  qui  va  bien  a  itiaih-nioiscdle. 

•-Cil  l.ippille  aussi  i''leur  <les  Neiges,  répondit.  Rolland,  lieureu.x  df^  ce  eoiuplinient. 
Kt  l'i'l.t,  eo'itiiuia  t  il,  f.aice  qu'''!lo  a  \f  tein;  ext réineineia  l)iun,  Lonuue  vou.-  pon.ez  le 
voir.  .  . . 

i>loeetle  rougit,  pour  la  pre:jiivre  fuis,  .;(•  qui  ia  rendit  jolii.-  au  d"i.'i  du  f>f-^sible. 

—  Vuuli'zvous  que  je  vous  fat-se  servir  ihins  un  petit  sidon,  demandi  Mme, \....  ou 
bien  ]j!'étV-ie/,  vous  déjeuner  au  jardin. 

--Si  le  va  et  vient  et  le  mouvement  m'  (loi-,<vit  pas  vou-;  éblouir  un  pi-ii,  'liérie,  nous 
serons  mieux  en  ph^in  air,  dit  Itoliaiid. 

— Allon.5  au  jai'din,   dil  ^lourtt.e  .'ii  se  hsniit. 

Mirand"  ait.'i.daii  m  sal.in.  L'")!'.squ"il  \i:  inivi'r  cette  délicieuse  i'n{'i!i:,  si  pâ'e  mais 
à  la  dis'inetion  souveraine  ft  au  l'egard  d'a.ng'',  il  fut  ébloui, 

lîolland  li:s  fuJsc-nta  tun  à  l'autre. 

— Oeoriies  Mirando,  un  de-'  mes  meiii';iirs  .amis  d'ei'tanck-,  dit,  il  ù  .Mone.tte 

l'ît   .j'adcssanl  ,iu  j"une  homme  : 

—  MU  ■  Siuioîi'!-'  l'iscaméla,  ni.i  tiuii.-;ée,  dit-il  ;  r"trouvée  grâce  à  ton  aide,  tiic-îi  vieil 
ami ....  Au-ifti  (p.idle  l'ccouiiaissanoc  nous  allons  tous  éprouver  pour  toi  ! .  .  ,  . 
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im.sc,  rts,>  .I,.i:,un.l.»  te  que  .et  li.muï.e,  qu'ell.ï  avait  toujours  reMioutV.  flinMi.i.f,  lu. 
itM^rvHtt.      hl„,  „  avait  (.-is  mangé  depuis  vingt  quatr.  lien.vs.  ,,t  ,.|>n  ni-nirait  .le  fr.ini. 

l'Oit  ,.;,nuy,*,  ,.i.,,„,-e  ^.lus  .liîc.uragM-,  paixf- .j„Vil.,  av.tit  l«  v.M.tr,,  creux  et  l'..sroiniu; 
M.U>,  .HU-  ivntra    cluv  flU'   dans    un  .-Lit   liiu,..i,r,il.le,  en    i.n.iw  aux  plus    i.oirs  pressenti- 

r  "  ''!';"!'f  !:"''  <''''^''''^""'"''  U"  îiiiUViie.     Tnul  ce  qu'il  entu.jMeu'l  l„unu;  en  ,.,o  .^e  Iwu 
uin.     tju  i!  iii:i»)Ht'  promciu-r  ' 

l'yi;.  «i>  n«.'M,i.i»wint,  •!!,.  s'iuuigina  .|ui!  la  J;ui^;siUle.' .le  M.  ,lt(  (l-sdiPH  irait  iiis.iua 
luit.'.ir.)  i.Mle,v,,,t,.r  un.'dép.vho  ..u  u.i«  l-ttre  si  t-llti  .'ssav.iit  d.t  pivvenir  v:  famille  /i 
ll><-.vs.  M,.,i-  niiel  ne  fut  p,i-.  M,n  ►ilVoi  L.rs.pie  .iiieLiees  heiir.vs  at.'vs,  el  r  reeut  1;.  dé- 
pêche ^UlViLllU■  :  i        ' 

"  Aliei!  Ciiipi.iine,  .  ,ie   Vii;il,   Hmis  l'assy. 

"  1>U  ii()tiye;ni  ici.      , Jeune  lioiiieiP  retour  d'Aïuéi  ique    .sur  lia.:o 
L'isparais-oiiï-.      VeilU'Z  et   prévene/-. 

■'.M  AiîM/irt;" 


Alors  H,i  fi-a_vi'i!r  .le,  in!  t  .ut  h  tait  iiTd.-sci  iptiiile.  I  onnlpotenee  .le  l'av^al  d.-  (lis 
diYs  se  décupla  ()an«;  sa  pen^.ie.  Pou.- elle,  . à  partii  de  (e  m..uient-!à,  il  fui  ui>  sorciev 
plus  puissant  .[Ut»  i.'.s  anciens  devins.  S(.,s  iaiiiiiicati.)ns  ave.  la  police  devinieni  indéiiia 
bleii.^  Il  allait  la  faiiv?  ni'ivter,  comme  ay^iat  fait  enle\er  une  niinnunj  par  son  fr.Nre,  ntla 
«était  certain.  T')ul  d'alioru.  ell».  n'eur  plus  .|uiitie  idé.-,  Nn'der  la  coi  rcspondance  de 
Xéiiest,  et  d'Adrien,  et  de  la  Hjiclielier,  et  tout  t."  .pii  jiouvaii  en  uti  mot  'ievinii-  un  in 
dite  et  mif!  piiine,  si  l'on  fouillait  che/.  ell.^.  Pui^  elle.  s'eiiffMiua  à  d.mliie  '.our,  Iden 
decidt''e  à  laisser  eiifon.er  sa  porte,  plutôt  i|ue  .l'oivriv  ;'i  unique,  ce  .soit. 

l,p,s  prévenir  de^  e.-  qui  se  passait  à  P.iri.-;,   ;di  !  oui  ' plus  souvent  !..     .      Chacun 

p.jur  soi  ;......  Mlle  ne   hnl)^'e.■l,    ],as  !      \'rrs  !e  mih'.Mi  de  la  journée  Gr.^goire  arriva    et, 

comme  il  avait  une  chl:'  .le  la  inais.)ti  ii  n'eut  p;i  ^  lie.'^oin  de  sonner  j.our  pénétrer  auprèn 
d'elle.  C'était  un>!  diversion.  La  OrajK>ner;e.  par  hii,  essaya  .le  savoi,' (f  .pii  sep.s.sait 
t'tà  quel  pomt  eiiétnient  le.s  .li.  ses.  Mais  il  ii"  siivait  riendu  tout,  arrivant.  !id-njcmf!  de 
v.iyaye. 

—  Où  e:i  tu  allé-  '   lui  d'-iii.unla  tel!.'. 

—  IJtie  usiiu!  dans  l'l':,i  d;)nt  !.-<  macl)i:\-s  ne  n:;i,rciiaiet;t  | -is,  lui  repondil  il  éva.sivf. 
iiK-iit,  à  e.vigi.'  nii)   pié.si  îmi-. 

Il  m.,  inentait  .-ju'à  il.'mi,  car,  pensant  touj.jios  à  Ali..',  et  ne  p.-n^ant  (pi'à  ede,  il  était 
allt!  sf/utiicr  à  un  il, recteur  d'udnc  cmliant  et  !>on  une  s.)mme  assez  cnNidé-'ahle  pour 
rentrer  en  içrà.ic  .'.uprcs  .1.;  la  C'^aponette.      C'ei.t..  idée  ne  lui  était  d'abord  pas  venu.;! 

Mais  à  l'arrivée  de  (ù-rmaine.  après  l'.'xplieation  as-^ev;  .n';i.'.^euse  qu'il  avait  .'ue  avec 
elle,  ivdoutant  par  .iessus  l'iui  s.'s  ri-q.r.-'h- :  et  ses  rétrimiiiitioiis,  comme  ilnr  .savait 
abàolii;nç'it  rien  sur  !.■  .;..mfe  de  M.inetlo,  il.'ia'l  parti  pour  ne  pa.s  se  i  rouvee  en  sa 
pré.seic'e.  Quant  «i  aller  à  liyè.'i-.s.  où  d  se  douiait  Meu  «p.rér.ait  la  fillette  .  Po.ir  y  trou- 
ver la  Bachelier  et  .s.iu(enir.piel(pi'i  terrible  lutte  ave,?  cette  harpie  ?  Oh  1  non,  par  ex 
einpi.'.  Plus  li'une  fois,  druis  des  disciis.sir.ns.  la  don,',-  ir.génuité  avait  laliouré  do  ses  on- 
ffles  le  visage  .le  Or.'goir.",  et  .M.  d.-  .Mu^sldan  n'avait  pas  en-ie  -l'ail. t  chorvher  une  autre 
avei'.ture  d...  ce  £,'enrfl.      D'ailleurs,  il  aimai:  b  ;i  >•■  )n|i  Mo  lelt".  cela  .  'ait  .mu-  .... 

La  (i'iette  lui  av;iit  <?aus.i  a  Musd.iai.  un.Minpre.-^sion  d.iuce  .■!  pi.)f.>nil.',  j  un  li.s  res.set: 
tie  ;  mal.v  à  di-staiic,  cette  imurossion  s'aU'aibliss.iit,  consid.'tableinent. 

\!(  rmaine  elle-mêiiie,  pour  Lupielle  d  avait  cru  éprouver  un  r.gain  .le  pa/ssion  t  rè.s  vrai, 
ne  pouvait  se  mettre  en  ligne  de  compie,  quand  il  s'agissuit  de  i;v  famil!.>  t.'rap.-nue. 

l>'abord,  il  était  lié  à  Alice  par  d.vs  H,..,»,  ih.hl  il  t  s;- .._\  a.it  \. air.. •ment  de  ui.'r  la  p.ais- 
sance.  Oli  !  se  disputer  s'injurier. de  toute-^  fa.;,  cis,  en  an  iv.-r  m.'ine  an  putrilat  !.>  plus 
«ouqili  t,  tant  qu'on  v.ni.lr.iit,  et  c'éuiii  friMpi-ii'  entre  i-ux  '. .  .  .  mais  la  viuitter,  roiipn 
déliuii.ivemenl,  ne  plus  la  voir. jamais  'l .     .  .      (JrégiMre   n'i  n  ét.'i.it  pas  ca.pal..li\ 

Et  puis,  les  scène.":  à  subir,  de  la  .Bachelier,  d'Alic*-,  d.!  N<'ne.st  et  de  sen  fi!-;. 

Non,  .levant  cette  p.  rsnecti'e,  la  f,iil)les,s,:  naturelle  .le  .M.  de  .Mus'id.in  l'iecnait  le 
dessus  et  r.e  se  sentait,  pas  de  taiih"  à  supporter  tous  ets  assaut.s-là. 

Il  en  serait 'juit.tf  p..n!r  dire  à  (Î.M-nciitie  que  toas*  rps  pti'orts  p.iur  ■•ein-a.ei-  \f,>aette 
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IT.KOK    DKS    NKIUKS 


l><  atii  uu  «  rii,-,t<l  du  Ka,i.''.i<{li,  Gnî;;uirrt  tn^u/a  la  corntftss..  rbius  m:  (''Ut  dairolf 
m'/.'  imJesonpiil)!,..      llAhul  uuvair  p.is  .-ikw.'  domui  (U-.  n.>u,,.|i,M  |,r.:.,v.ies 

I  ■•'wiit.t,.|,Wra}.l.iû<ia'll  Ll.enliait,  (ju'i!  <;n,yait.  (-liesiir  ui.<-    l.cun».    piste,    mais  qu'il 
Jullait,  HVdu  .i(!  la  par.i,..|ic(>  i»L  att.riilfH  !    .     Au.-mhv  ! 

U.T  ,)a.n.-  s,,  sentait  devoriir  foPo  !.  .  .  La  dépêche  iJialL  daL  ,■  d..  T„ul.,rt  l,i  ville  à 
quativ  licuies  (i.H'après-iuidi.      I^'puis,  lion  I 

(ieiinaiiui  avait  quittr5  l'hôtel  do  (}f,sdrtvs  par.îVque,  uiHuie  devant  AbfùUo  et  surtoid 
'1.'vaiit  l.iso  qui  pl.,uruit  toutes  s^s  larme,  elle  M.-ih  -êué..,  de  sou  eôt,.,  dan.s  lii,  mai.ifew- 
wtinii  (le  ..a  ,  ouïe  ir.  .      Car  la  froide  .vuturt  iiiainteiiant  s  était  ..omplètein-at  aiiiitu-P. 

l'.t  jauiac  lionne  dont  la  taiinièie  ew!.  inei.Hcée  ne  vibra  et  ne  rugit  ootuineelle  lofaimif 
■  l'pui.i  que  seule,  (iuii.;  sa  niaisuii  vulo.  elle  pouvait  se  hi«er  aller  au  dértospoir  et  a  l'ui- 
iifinatu.u  4U1  i-eniplisïaietit  Hon  luiie  .  Ensuite  ollo  cunnai.svHit  Rolland,  ut  ollo  savait 
>imi  <^ue  c.  serait  à  ede,  chei:  elle  rpi  '    ..nverrait  d'abord  des  nouvel l.j.s. 

Miao  d(.  Vdlainl.'lard,  après  eela,  les  di-iribuerait  à  qui  elle  voudrait nmis  tout   ce 

qu  expédierait  KollaïKl  serait  p,)ur  elle,  exclusivement  pour  elle. 

Abeille  avait  voulu  raooouiprt.ïner. 

—-.Non,  lui  avait  dit  (Jerni.iioe  farouche,  je  veux  être  seule 

Ko.land  seulement  vers  huit  heui'es  !éU\!;r:iphia  de  nouveau  : 

..    Ne  la.  quitt(^  plus.      Pourrai  peut  ètn;  pUi.s  nie  détourner  pour   en- 
Ne  t'al-irine  pas  d'i  silence.     Courage  ei.  e.spoir  ' 


''  Pi-it(f  lionne 
vnyiv  dépêujie.s 


'•  lloiJ.AND.' 

C'était,  trop  ou  pas  assez.  .    .      «.^ualie  piste  1.  .  .  ■ 

8av,ut-il  vi'.ritableQient  où  était  Luoie  .'...,  Germaine  montait  et  de.sef.udait  comme 
wne  toile  .lans  son  hôtel,  ne  j.ouvant  rester  en  pîaee,  dévo;ve  y,u-  uiift  an.viiit.é  iaipo^nible 
a  .surmonter.      [,es  domestiques  .ahuris  de  la  voir  ainsi  ho  disaiaiit  ; 

--On  savait  qu'elle  aimait  M.  lUilland  comme  un  lils Mais  à  ce  point  '■  •"• 

C  est  une  vraie  mère  ? Cnr,  c'ost  le  dé.sespoir  de  monsie.i-,  d'avoir    per.iu  .sa 

Itaneee,  qui  met  sa  mère  dans  cet  état,  I .  .  ,  . 

(;ré,i;o:re  ai  rivant  à  ee  mument-iàdevai;.  avoir  une  réception  da  premier  ordre,  on  le 
<lOvine ' 

^    --Je  viens  d'entreprendre  un  loue  voyage,  lui  dit  il.  en  meut  int  ctlrontémeni:  oonime  il 
le  faisait  tMujours,  car  vos  lariie's  .à  votre  arrivée,  l'autre  jour,  m'avaient  bouleversé.      Et 
jdi  ^.ouleve  ei.'l  ot  terre  p.mr  r.-trouvec  a  Rollaïui  sa  fiancée,  continuât  il,  hypocritement. 
Je  y.)udra!s  tant  tenir  les  proine.ss-;  que  je  vous  ai  faites  à    Mussidan  ;...'... 
(icriiiaine  'e  re;,'.ird,a  ave.;  un  -i  souverain    mépris  qu'il  tre.ssaillit. 

—  -<  Jii  !..    >Ai  : .  .    pensa-t  il,  i-^i  va  ch.iufier  dur  ' 

—ht  \ous  r.ivez  retrouvée,  notre   Mouette,  je  suppo.ie,    car    cettr:    honorable     t'amille 

l..ra().Hine,  ,pai  nie  i'a  prise,  na  rien  à  vous  refuser  ! dit  Germaiue,  d'un  .son  de   voix 

que  (irc,:^Mire  ne  lui  ewimaiss'iit  pa.s. 

-Vous  vous  tnnipr.'  ;  l.i,  tamille  Crapoiuie  i^more  en  est  actuelleiiient  i.-i.  (i.inci^e  de 
Jiollalid,  et  plût  au  eiel  oue  Mouette  fut   rhe/.  eux 

—  Ah  !   iiQurquoi,  s'il  vous    plaii^  v 

— -P.iive  que  au  fond,  .>t  quoi  ipie  vo.s  passions  personnelles  vous  fassent   penseï    d'eux. 

ce  .sont  de  ii'es  braves  gen.s Vvec  Ere.est  Crapoiine,  Monette  au  inoin.s   serait  en 

sUrelé 

—  Ah  '  miser.ible.  .  .  .  mi-'M-ihle  '  peut-on  p.irdre  le  sons  moral  a  ce  jioiiu...  .  Mouette 
Aii-A  .les  bu,i;|i,s  de  (^e  qcnr-  !        .    Mais  j,^  deviens  f.,lle  de  la  seule  pfnsé<î  qu'elle  y  est, 

cm  etjet    ! i  .  I 

Kl!e  le\a  s;;h  ijeu.x  br.is  au  ci -1   diMis  uu  u'''ste  tra'nilue. 

---Kt,  comlile  d'iioî'reur,  e'e.t  \,ius  qui  la  leur  avez  liv'réc  I .    .  . 

(iréiîcjire  essaya  de  le  pri  ndre  de  h.iai.    ,  .  .  La  dure  lei^m  qu.i  lui  r.vait,  d  «nieV;  en  <ias 

ff<o.  Pascal  de  (Jesdi-es  ;  ici,  h- j.r.jfoad  niéari.s  .pie  lui  ti'uioi.^nait  Gormain  >,  tout  cola 
«ni  a  .son  indestructible  p  ission  p  ntr  sa  ■.  ieille  amie,  étoullait  los  i;ermes  bien  éphéuiè- 
r(i.s,  du   reste,  des  bons  s.'ntiments  qu'il  ;ivait  éprouvés  à  ^^ussidan. 

^^■'■''  •'  tlhiKUu    pour  *oi  ! Sacrilier  I.m   Craponne  à   cette  Germaine  qui   n.;  lui 

p*rdoiiueriUt  jam.ii.-,  ses  fra.<([ncs  a  lui,  et  hs.s  déceptions   de  sa   vie  à  elle  '/,...  Xon.    non 
pa.i  si  bi'te  ...  ' 


CO; 


ri.W.Vii    1>KU    VKKiRs 


■^^7 


^^^JIa.l.,uo,   ,,,,1,,    .„,..    ,,    „.,„„.,    ,,^    ,,p,,,,;,„,  ,, ,,,, 

Mviiiftte  ,n;fs  j.-,vlérar>c  '  '-'HM.Mfi,    'licNulifr  d  iiuiusi  ri«-,  .  ii  liv  i,iti» 

.i.i;!,™:i  "nu":*;r;:;^.;  .„:;;  t':;::::r  "  ' ^ "  --  ^-^-  -- 1-^^.-. 

vous  chass..  :    "    " ■'^"-    """''''»  ''^f  -i  "K.i.    ri,  „  ,,1,  „  ,no,\  j,. 

Urégoirernioiiva  un  ti-ps;s„illf..,„,,jf  ,, .,;[.:  ,..,^,.„   ,     i 

outé.  AIO..S, ..-.Hait la ,.,.., !. m{.-^:;]:j^:iz''"''' '' ' '■'"''  ""'•  "''''■ ■  -'-^ -'^ 

n«t.pa,soJ.Ô.,.ux  •'...;•        '       '""■""'''■,  .I"    ^  onl,..,s  .u.touMous    ras.,,;..,..      Mo„,.tt,. 

nan!.,|U,>ll.ut  lVii-^».M,.il.    .nl,.VK>?  T  ,i    lillf  ,1..  VI ,  ...  i," 

'"ne  a  U..I,or  <,ui  que   .o  .oi,.  '.  .  .  .  „„„,„  ,;„  ,,.,  ',,:', ,^'';'    j;:^^;'-;^^    "  -  P"^  "-  fo... 
i>;ux  uvei'  elle  '  '  •  '''       '    ''''   '"'«il''''-  '^(•ra  iW».  r-ôru: 

fc-lle  voulait  tcure  un{;  oxecution,  et  cVtaH  ■iv..f   un  c,  ,  f-     •  i   -   '-■      ■  • 
vuit  accomplir  s,i  tûchp  et  (.  était  ,u.  c    un  .san^  Moi.l  tu- jusi !,•,.■!>.    ,p,-,.|lo  ,!,. 

-t i..o.ni.!,. . t,,,., .... .,„„ ^:;;;r-  ra ;:r  ;  :;;i;;;;:;r;s,i'':'r"'^  ^''■^'"""■'''•' ^p- ■' 

.nyu,is.e  fU^dnr,  ^o„.  .!a.n,l..,  .le  me  «ï-' "<l"w.u.     ''  "'      '    """'  """  ''""  ''-' 

— -^  oi.is  otcs  (loiic  irriiiitovu  )  (>  )'».ri...,v  ,.-,.  . 

oarri..,..,  .t  ,pu.  ,..  scan'ial."  va  Wi.r  '  '  '  '  "^  "  """'"    '"""■   ''^'=  "''  ""  '"'"'    'i^'  ^^^ 

avpz  tenu  nul  cunipte    .      .  t  "      i"  i"",  H  \  uns  a  deja  .,-,,uvr .    .    \\,^y,  ,,;.,. 

Aujoard'hui  vous   ..y,,  ^f,;  „....   ..ns.ial.le  pour  v..„d,-,.  ,-„    .nfa-,,  •■•..,..      '   f  -, 

scderats,  cola  je  ne  vou.s  in  paiwionnerai  jarnai'.  •  "  "..fer,.,;  a  Wp^ 

Et  j't'pntuve  un  1)ej-oin  (le  v*.|)(«.aiK.e  niif»  ripii    i,r,i    ..••-  ■   , 

vcis  n'ave.  pa.  eu  de  ci,aiH.,^jr  js  d^:;::  i  ;  ;  ^'v;;;;:,^;;!'^  T'',  ■''  ^-r^^^'''  ^ 

vos  vuux  jours  .  v.,usn,avoz    l.les.é,   ..an.  .e  qui  e-^t    u  ',  rnl      i  "'■'■^''' f'' ''' 

.e«  e  .l.«.e  ^^.a-vis  de  laquello  l'imago  d.  vo^,:'":^ e  ^  '  ^^  ï;;!, i;"  ""  '    '      ''^ 

-Ma  tilt  I       ;•  •  •  •^'^'^^'"-^■"  "f^^'"^'  1"-'  ''•>•>■■  -'te  |.n^..c  pou,,  .-n.,,  ■!.... 

11  voulut  s  élancer  ve?-s  plie. 

—  Votîe  mie,  Sermaino,  dil-il  :   ,r,ai>.  alors,  ce<.t  cV-  •        ■ 

Les  mots  n,.   voulaieut   plus   .suriir    de   sa  .'orJe  '  '       )Z"^ ""•''"■  '"""  ' 

cette  fo,s-oi,.'é..l,appai..nt'deses>euv        K  ieT  V."; '.  S     "'"T"   '""'■""':'  ^■'<^UI.le.:, 
avec  un  mépris  qui  au^.„e,„.,it,  ,.Uui  n^pc,;'!;,  "  "'"''    f'-'î' "..nt,  imjln..ahlemenr, 

— Mais  non,  Mouette  ne  ,aui;iit  èlre  vntr»  iW),-.  ,r,..,„     .  c 
'lu  raan  de  ma  meilleure  amie  !  ^  r''f'tfn<lu,  ah,-.  , a, Vile  e-.ai(  [a  f.ll,. 

^''  ■  ti'*^''''^  <"^'"  •  P'U'flo'inpz  nv)i  :  pardonnpi--m-.i  ' 

— Jamais  !  r  -    . 

Du  reste  :i)ieu  a  cté.iusttn;e..t  s^^vère  pour  vo:„ ...  Vo-.  n'ave -  ^^.    -u  «M     ,   '        ■  • 
.«.cent,  au,M  ,ue  vous  i  ave:  désir..    ,1  a  permis,  en  ^ffeMa.H.  .i;:^;^^'^,^;;;,,^: 


■i'êH 


KI.KUR    DU»    NUKIW 


*ban.i....ii.-c,  HM,u>,-(.  OMuH.r'  pur  iriini<;l.'  )Mr  |.,  ,1  nouonicnt  avMUfjl.-  (i\in  domestique,  prit 
lu  pla:r,  ,,i,.|u.M,iralV.t,v  ,.ivi',l'ui„,  p.-ui<' iii.,rl!).  .  .  iJUi  jl,...r,ur,..  ,|.i  Vilhiinblara  Mussi- 
Jari  (  .1  (l..vi;i,ii,.  ainsi  .Siiouiiiirt  E„;„iii,;ia,  .t  si  Dimi  ,ii.^  pi-n,,  i  ,1..  1,.  r.^ttf.iivfr  m.itite- 
rmiii  iM'st,  Hvci!  HinioMiic  l'.sr.iinélâ  .jikî  so  luarii'ra  Holliinil. 

<.•».:>  là  111)  iiiicun  drv„\r  --iiv,;i,  v<m8,  ,  .  .Ell«  cmiiait  hou  l)i»î.,ii..,  ei.  .sot.  caïui  .iroit 
-H  j^,^l,.^  11.'  veut  p..irit  nvoir  (J.^h  lit-iis  avec  colui  <(ui  1h  rfiii-'.-  j.,lis,  qui  ii  voulu  umc  pni- 
1111,11V  loir,  ip'.jà  la  lur.M-  i.M.v:  Ci îijm.iuic.   Cctti!  .t<mn,l,.,n;i'  vous  pnmvi  h  riod  iMiiiif  |.'  mus 

iléi'ld'N'  U  11  i'  .-■■pai'i  riit'    vous. 

l'U.  vous  viiii  1,11' .■,,iii„i;>..cz,   vdUrt  (invf.i-.  (.'c.inprfiiiiro  (luejiiiimiH    jaiii.iis,  i.wie  voi.s  par 
uoiDK'iai  iHs-r.-.ii  1  chliivriuiint  (!n  ni.i  tilii-,  ;t  peiiK,  rotruu.éc,  ■■(,  iipWis  ipid  iiiiia.^li-  :.  .  .  . 
■M.us;  ji'  viuis  luif  (j'jf  je,  h  y  suis  pour  rii'ii  ,'.,.. 

^^^■i.■  un  i.i-s  ^|•a|Hl  lu'ccni  (1«  vérité,  fii  (^leiiiiKiit  hoi"niif!i.-Mi..'iit  lu   iiuiiti.  ii  njauta  ; 
-.!.•  \ou>  !<•  jiiti'  fin-  hi  loiiilii- <1<'  in.i  luèrM  '.  .  .  . 

-■-Au  ili'iiiii  1  looiii.'ut,  vous  ne  vous  l'ii  .Hcs  [>hk  iinMé,  possihlo,  .  .  Mais  \\ivc;'.  moi  )i'«. 
voir  pas  (rîiv,iii(.v  inaiiii-.ui.'é  t(;ui  M.i  iiveo  cx-s  Imidits.  (pii>  vous  ne  les  aVL-/  p:.,  apurou- 
vi'.-i,  ^'(ciyHilli-s  jxtul;  êiro  (.     .  . 

Il  tira,  ooir.  uih-.-iiih-ni  .-,(1  luoustarlic  i-t  luisita  l'vHpacM^  d'uuc  iniiiutiv 

(."<-lnit  assez  pour  Ui  ic^rani  i'iairvoyaiu  .l,'  (Uni,, aine  qui  sciiitall  avre  la  jilii--  <,'i  ukU-. 
■itl'iitioii  le  iiioiiiil!i\i(ni  (le  sa  pliysioiioniic. 

■•  Vous  vpiuv  (l'a^oUiT.  oiifii...   A!l('î'.-\ou.M'ii  ! .lo  ii,>  saurin's  plus  s-:iipporiKr  .  otrc 

vuh.  .  .  .  Il  .s'rtau  li.'ji  r.-,-,.ai.i.      Apr^^^  i.oul  sou   l'xi.stcrice,    daii-:  oi  tti;    lu.\utu:-e  maison, 
vnlait  iiifii  un  pi'tii  puriiirc  !..    . 

i.)ir  :  1(1 '.■oiiit,.  ,],■  Vijlariijl.iiii  .•u-ai>,  une  of/KM'.i.'iie..  ,i,ss'?.  so'.ipln  pour  ne  p'ts  ri-eulpr 
(lev'.'int  si  [iini  (le  (îlicisr  !  .  .  .  . 

-  \'oMs  m'avez  .suifiri-  lio  me  croii'!  capa)>lo  d'uiip  sotnlilable  infamie,  ditil. 

^  «:oiiiii.ciit    moi,  iaiirais  eu  rj.l,,.  li-  livrer  à  Lf,  iV,,i,.-(là  une  enf-uit  qu'adoniii   U  .;i..,n(l. 

lîollaiid,  (pie  yiuine  cor,, nie  uii  ti!s.      iMai>,  e'esl.  taux,  coiiit"s.se,  alisoluiueni  faux  '    .  .  . 
Oui,  yur  la  tuoilv  di-  iii,-,.  nièie,  et  de  uui«  ies  inicn.s.  jn  vous  h  jinc 
— Trop  tarii,^  >():is  vb  .^  r.^st.'i  trop  longuujip.^  L  clierciier  .os  mors.    \'oti(.  h.'isii.u  ion  m'a 

.■•(■lair('<'.    ')ui,  i'oii    Mii    :siirc,  v,.ii-,    a  .'e/  treiii.a;   dans    ee  rapt.    .Maint<Mi,uiî,    tout  .>1   fini 

i-ntr"  noms ,  .  .  .  ii  faur  oai-tir  !.. 

-  -Oli  :  p.i|vloi,ie',:  au  pcrc  da  votre  lill^--  ne  !e  privT/  p,-..s  di>  V(..ir  cette  enritit  (jùi  cd.  k 
lui  '.     .  . 

-  \'oii.sai-ny  !uit,icfol.,  >!tîir-,)(î  que  n,.;i  .Vujouni  nui,  1  ait  .-t  inutile,  vo.s  in.-ianep» 
Vous  rali.aisHcnt  et  ta',  nn'  i|M.:li.roiit  pas  ! .  .  .  .  El  .s' ipproi-liant  d'une  .sonnette  : 

--.AUe/  '.•li^'irli^r  une  voituie  jour  ,\i.  le  (Minite,   ditclle,  au  donie.sti(pie  ([ui  s.'-  j.r<-.>,,.,ut* 
avee  une  auioritr  .  i  un   arcc/it.  de.  rt-ui'i. 
J'iiMe  ajouta.   iiii}ii'.oy.-'})'e  : 

-  .M.  le  I  onite  d.''!-orui  r,  n  liai. il,!  i.  pKis  l'nAtel  ;  dite.s-le  à  toat.  le  pfu'i^onind,  iH  sudiez 
■,|i.i,'  \i-  \i'ux  i'-tvn  ol'éie.  .  .  .  ,,t  riei.'ini-iii.  ol.icie  >..... 

I>,uai.t  le  v;ii,  t  ;ic  ch.uwlu.',  M.  do  .Mu.s.sidan  eut  la  laelict,-  (r.-,i,int('r 
"  ''  "U.>  nii:  (■li.i-;.--ez  c  ■  s  'ir  '.  ,  .  . 
-— '  'lii,  '.-e  soir  ini'-iiie    .  .  . 

ncianain,'  lit  un  .s!l;i.c  au  doîi;- lio^ee,  Cn^^'oire  le  comprit  :  inilexible,  ell-  \(;ulîiit, 
que  -l's  ordii'.s  fiiss.-nt  -x•■l•ul('^,  i.u'mi.o  par  la  forec 

Tl  '.ortii  si  pieus'iiient  ijii'clii.!  en  lut  pie^apo!  liiiiuili.'-e  pour  lui. 

-wli  :  c-,  la.'.-s  (;.,,-l,mv.,  iiM!nii,i-a,.t.  ■  !:.■     e  i   ',  .-,  niaile-ur  a  .■eux  (lui  .-eulenf.  ■■'■     r.' 
lev  CI"  ;  .  .  .  . 

hi  e  tl  y  lemmt  jib.-.  ,i.rri%,!  xc:'-,  dix  li;.un>.s  .i.ven  Autoiuet. 

('.'niaine.  au.--;i.  :  !,  i-o  -  n.,  d.  pé..,le:  r-'-r^...',  Tavail  e-()endait  lulv.'Vw' a  Jli.V  ■!  d^- 
'n^siiies. 

■  N  :.\c,'.  v,.es  p  U'..  !-■;■  ib'  nouveau  .'  deimuida  la  pauvri-  femme'.  louU'  liuinbî.-.  ;out<> 
emiti  .le  ii.i\ai:t  la  vi'riî.iljte  lat'ie  di-  Mouette. 

•-  ><,>n  r(.''p.;:H!ii  h  i-cjmt, ■.-•.■.",  ..ou.s  avez  du  reste  vu  ee  que  (ii.iait  Rolland  ;  ou  jo  me 
Vf.  lefie  tort,  ou  j'  a  l'ii'.  (>],\\-^.'  de  partir  '■:N(  r.-cr  lui-inéliie  une  -urvilianoe  qui  ]'enip<i,-;htir,\ 
(le  pi'it,'!'  iiiieiiiîpf.j^l,,,  P,  1    I,  ',.j^,,.,,|,|,,. 

-  Ufi  p.'jt  IVe-,.,yer.  .  .  ,     i.asardti.  'inii  ..ment  Aime    Iv-e.auiéla. 

-•  l'as  l.ir<.,i:.'oii  — t  du!i.--.   jiadque  f.  lys  perdu,  où  il  faut  eiieore  se   eaclier  ' 1),, 

reste,  je  f..ir,Ms  :,i,.,u  lloli.i'id,  r  a  de  l'eapoir.   .•lul  renient  jaiiuds  il  iw   m'r-a.;    (..m,,v«  c- -, 
niot^i  :    "  T'i.sie  i>on)\e  !.    ..    (.!our  "^«5  ! .  .  .    "  ' 
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ii  iif  iiouiiiii;  imn  v,(tri-  lii],.    ,.■     ,    ,.    • 
"OU*  fait  le  n,.ste,  ,.Wo.  (.vsV.'.  """'      ""  '"'"'  ^"■''  'l""^^^""  V'"-  <IVlle  '     g„» 

Kl  Ijoutio  iiu  (io  1^  ,|u  ii,,s.ia,il  „ii . 

''''''^;;  ;:r;irr  "^'^^^^'-'''"-"'''---^     '"'     ''"  ^"■"'"' ^ 

!<;.'.  <lcux  fH.ruHMs       La  .•,.m(asM, ., avait  on^l     n      1  "'"'  ^"^  ''"^  '''''"  "''"'il"'»  l'.ur 

<*«  .lisait  :  ""-'*"  pl"'   l'^'-i    cra<,M,.ui..Mt    ,!^,s   ,n:.ul,|e.,   ,.||„ 

-Klllill,    \MilA    lies    llomdl,..;    I 

T.'M..»rl,.s  v.it,!..bouM'u,M.,.tr„u,,,. 
A.iu.nict,  pwtit  alin  de  due  à  l'hCtel.i»  «'  ...  i 

".-s  .=tau.at  toute.  diMt^d...  un  .^;:;;i;;;;';|:!  ' ';:[i;'^  l..o.-H,:uent  ,..  ,.„..  ,,,„,,  ^ 

-Kou.s  .sivoM.s  l)iei,  uuH  n,.,w  »,.,.„•  ■'^"»^<'«'"t  a^-ec    Antcniet. 

.  .«;::r:;;;n"c,":,;;-:;:;,r' ^"  -- »:-"  .•'-»  "«■ ...., ........ 

-~  \  oyinis,  mon  ainir,,  dit  P^seal    vous  n,'.,  .  ■  >  , 

—  Vous  le  eroyez  ?.  .  .  . 
.lo^t.^■lf,^u„X,;:l■t.  l'udl;;^'.'"!  '"''  ""'  '        ■      ^'   ^'"'  ''"'"  'l'"-  ^^"'''^"■i  v..,,,  i,i,ie  sa 
^.pu_d  d  e.i,o„..      Cette  .„l,„ué  .,  f.n.„.„e„t'ïre  n,y       u   „      /^'^^^^r'"^'^''""'  ""    '"û.m, 

,..|«^,:^n^SLi:;:',i;r;^L:-;r-:!-'' 

.lout  le  iiKiiiile   ]  apuriHivii. 
■■^.•ule,  rindidgente  Ahtiljedii  : 
"-;P"ut-on  i'einpi^cliPr(!e  ■.a\,,ir  <»  fil!;.  ? 

Mats  ,,ennain8  lui  ferma  !a  iKnt.lie  ,,ar  e.;, nuls  : 
-1.  ri  a  pa.s  rie  tille,  trioi  ii,,i,  p|,,,,  i 

'•..j>.;j»uH,4,,moiV-K:;.ri„;^^^^^^^^^^  .^  .^. 

.n^I'C\rt;:^;;;.ej:'^!:;"'t:|i:i^::t  r  '"'"^  ""^'"^  •■"■■  -'-  '-■■  ^-^  ^^•..■ 

^W«  n.^-u-d  de  reco„nai.sa,ne  et!  d.  .iJS's!  '"'  ''"^'"    '"^'•'^    '■'-'^-"   ^  '■-"■•'- 


ii-n'inissib!,,  :jh_.,,„  ^iiç, 


^011  ai-iie  !.,  f,,;^,,i,    ,]i,.,^^^^^.^. 
Luce  de  VilUiidilard  ^ra'isi- 

"'■        't       lui    ,(1,1     |>;t 


4  vu 


ri.Bl'R    niS    NIIGRS 


•flU-  ui»*)!!*",  miklgn-  ''(•s  ili«  fiuii,  huh,  .m;  put  jum  nvalrf  un»'  nfiil»»  liouiliép,  mwi  li>  il<f.«.«'Kp(iir 
lie  l-isf  «'l  c»'liii  tlf  (îcruiitiuf  l«  li<iuluvf'rs»i«rit. 

Vei«  uiifi  ln'V.rc   (Jiéjjoiro  tu»,  le  l'oiirn^c  «le  se  pr**»»!»!»!-  (Mu.'orr. 

(,'«•  fut  l'uKCftl  i,iii  ]v  rfçut  fi  <|ui  r«rnn(liiisit. 

—  VotiH  iii;  iiicu  avez  jamais  iiiij.ohO,  lui  dit  il,  inrtiH)  lursiiu.^  la  Imm,  ru  (Ja^ro^{n^, 
«l'Uf  [riktivro  I  ■  litc  Moni'Lto  iK'ii«  implorait.  t(*u>!  pr.-ur  \ nus,  cf  iioum  aftinimit  ([iif  vdtn- 
reptiitir  éiiiir,  Nincf-r»'. 

— Alors  vous  conseille/.,  vous  aussi,  à  Mme  ih  Villanihlanl  flrlrc  iullcxililf  visa  vis  de 
moi  1 

—  A  coup  si'ir,  oui.     Jo  lui  ronscilli'rai.'i  môineplii.^. 
(îrt'j^oiif  Ire.ssiiillil  et  dit,  tnutfiCois  : 

— Quoi  (lonr  1 

— Oh  1   vous  vous  en  dciutrz  l)i<!ri  un  peu,     Kli  f)ui,  à  In  pLict'  dt;  !a  dinUs.se,  f>t  surtout 
à  la  plact!  do  Mme  Ksciinu'la,  jf  portcr.'vis  uim  pl.Hiiitc   contro  vou.«,  l'uiiiuie    (•(ant  le   v<''ri 
laMe  instigateur  du  rapi  dont,  «a  fil»)  a  été  la  victime. 

—  l>e  bonne  toi,  monsieur  \v  nutKiui.w,  vous  croyez  celit  ?, . . . 
— Oui,  tout  ce  (jui  est  bas  et.  vil,  je  vous  en  crf.is  eapablr. 
Et  teiien,  voulfl/  vouK  un  jonseil  ? 

—  l>itps  t(Hiiiiurf. 

—  Preneï  vos  ni[ipei!,  et  partez  au  plus  t6t  ;  puis,  ne  revenez  jamai.s  i(  i,  et  .ju  on  ne 
>ousy  voie  plus,  parée  que 

— Parce  que  ?...  .  insista  tJri''|;oire  qui  voyait  une  ceitaine  liésitation  chez  le  manjui^ 
de  tit'.sdres. . . 

—  Parce  que,  reptita  résolument  celui  ci,  Kolland  nous  a  rapporté  d'Amériqut'  une 
détlarativiU  de  .Mathieu.  plii.s  «.ne  lettre  écrite  par  xons,  j.idis,  à  Mlle  Craponne. 

Elle  est  on  n*  [icut,  plus  explicite  Lttto  lettre. .  .  Ri  dan.,  l'état  d'e.xjLspéralion  où  ejst 
(}f  rumine  contre  voum,  si  vous  paraissiez  devant  ses  yeux,  dam  '.  .  .  .  elle  vcjus  dénonce 
rait  au  parijuct,  j'en  suis  sûr. 

— Kl  \  ouH  lii'  I  en  empècheri*-/.  pas  ? 

— Ji'.  l'y  conduirais. 

(Irégoire  se  leva. 

—  \ dus  avez  eu  l'habileté  de  me  faire  disparaîti'o,  monsieur,  dit-il  en  essayant  d'/itre 
de  la  dernicre  insolence  ;  je  vou.s  cM«  la  piacH  ! 

Pascal  leva  les  épauUb,  et  avec  un  grand  air  de  mépri»,  .«ans  répnnfire  a  une  pens(*e  de 
ve  fjeure,  ce  qui  était  indigne  de  lui,  il  dii  : 

— Suive/  mon  conseil  tout  de  mèm(\  n'est-ce  pas  ?..    . 

.Et  si  décillé  était  .son  clair  regim!,  que  M.  de  .Vussidan,  pris  d'une  peur  ('pouvantahie, 
partit  comme  .s'il  avait  eu  le  diable  à  ses  trousse.s 

Son  déménu^'ement  fut  termine  au  liout  de  (juelques  lieuies,  et  très  obtensiblemen»,  e» 
partan^ji!  donna  au.x  camionneur.^  l'adre-sse  de  Mlle  (.'raponne,  rue  Vital, 

—  Cette  foifi  ci,  m»  belle,    lui  dit-il  en  arrivant,  tu   seras  bien  et  d\imeut    comtesse  de 

Villamblard-Jlussidan,  si  tu  le  veux car  je  vais  demantler  mon  divorce,  wt  sur  nw*. 

àme  il  fau-lra  bi<'ti  que  je  l'obtienne  ! 

l.e  titre  plaisait  infiniment  à  la  (Jraponette,  oh  oui  ! . . .  .    JMais  sans  ua  liard  ?.. 

Cette  dernière  év{uilualit(>  la  fit  réfléchir. 

—  -  It.ih  1  se  dit-elle  euiin,  sa  dinde  do  fîlle  iju'elle   s'appelle  Mme    Adrien  (L'raponne  ou 
Aime  [{oll.'iiul  Bar.ij;enion,  le  fera  bien  toujours  vivre,  et  grandement  même. ......     Avec 

«a,  je  puis  aller  de  l'avant  ! 

Rassurée  par  cette  idée.  la  ('raponette  lui  jeta  ses  deux  bra.<!  autour  du  cou,  en  lui 
disant  : 

—  Va,  gros  i  hcri,  tu  as  donc  enfin  compris  qu'ici  «îeulemeni  on  t'aimait  pour  toi 
mcHie  ! 

Le  Jour  méuic,  (luuiqu'ella  n'eut  pas  le  sou,  elle  ail, i  faire  tics  achat.s  au  Louvie,  rien 
que  po',11  d(uiner  sou  adresse  : 

"  Comtesse  de  V'illamblard-Mussidan,  rue  Vital  à  Pajsy." 

Elle  se  nuidit  dans  le  passage  des  Panoramas,  et  là,  elle  commanda  des  cartes  de  visite 
uu  même  iioU!,  en  recommandant  surtout  de  ne  pas  oublier  la  couronne. 

Le  soir  la  petite  bonne,  qui  était  aujourd'hui  son  unique  personnel,  eut  l'ordre  de  ne 
jamais  plus  l'appeler  autrement  que  :   Madame  la  comtes.se  ! .  .  . . 
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I  lit)  c..i{  ren,lr,i  ,m  .M.„iuu,!i.t.  <^,u  )..  .  •..!.  ^-ir  
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-  "h.ie  >^a  Tenir  : . . .  .dit-*.!!,.,  pnl,,  ,.,„„,„..  v.<u   tr^pa.-.,. 

-Pourvu  ,1,.  il  „e  s„it  pns  arriv.  ,]  „,cid.u.t  ,iu  -  ,•„„,  / 
n  >  *y'|'t  un  h.|,.,.,h..„e  à  iliôtel  l;u'^en..n,  ,  11,.  .  ,„uru,' 

>  -:  !■ ';::r::;J'i;;;,;e':,.:;i::;i;:!;:r;;  i';';r:.,;;;f  >->;  -^'^-t  p.u.  1.  ..,f,.^,, ,,  ,,„  ^^^., 

;:Nu,.  h„  fut-il  ...p„.i,  „^j  ;,;,„:::  ^  :t.ï";r;:'-  ^^^ ''-"-• 
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I.    .  i  ■     tipi'i"'tii«  joicf. .  .  .Un   l'''«t>i'  liriiit  sn  lit  ciM'ii  li  ••,     •!   liilluinl  ,i|.|ii.rui, 

jKiit  i.iit  Liu'ii'.  jiluiiM  i|ii'il  iiif  lit  siiuii'i./iii. 

—  !,.(,  V'iila  !  lui  (lu  il  f.iiiifh'iii(.|ii. 

Im.  tiii'iiii'  M'iufix,  d«'UX   (Hd  «)ifai.iit  <levS  li'vrc^  tic  I  Itiriniiinit  ut  il»  Mi.i  itto  : 

-  -.M.iinaii  '. . . . 

M»  11!'    

KHi'f  ti'Mil.fii'm.    (Ilih-t  li'S  liiiiti  rii:ic  lie  !'iilltl'<',  iticaji.ilil  's   d'utllr»'  v\\i»r  i\nt:  (lo  -«•  cou- 
rii'  ,!■•  ImiHi'f*  l'jit'Kliiii,  tl"  i»iri'-j>4cv  t'u'lon      Pur  di-lioMti  •ist»,  inThiiiti.!  n'iv^nit  nt'iMiii|ii*j(n(^' 


Holhiii'l  ''t    .Muncttr   n  I  lii'it,i'i    liiiî-^i'riiuri.  Tout  le    iikiiiiIp,  iiii'iiii'    l,i»"i  <(im)i('ti:iii  i{ 
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1-iitUf  11  ■  .''  ''t  '■l'K''  Cilli'  (li'vuit'iit  ««*  ii'soir,  ♦!(!  ii'ajiiiit  <|iin  l^nUiiml  i  iiti«>  l'.V.t.* 

1,1. is|'  •  M'  fut  un  |i'Mi    .'nliMi^t)  iM'tlf  rt'Mivfniiun    (!iiicitii«  di-  la  i;(iiitf-<st>,  pIIi-  toi.rna  lit 

tf'U' ;  |Hii'« ''ili' il» '..'i^i'ii   l'iiii  'l<'   -«i  ■■  liia<  tit!  !,i  Ijiil 

,.||«>'  1 1  leiciijiit  fp|u-  l'aniiU'int'iit  i!ou!i<t  •..m  mur  ; 
.--Kl  ll.iii.i,  dit  <>l'<-.  viiMii  '....-. 
V.Wv  !•'-.  n  :iu't  iliUiHuni'  wulcfl  iiii'lm'  .'iiiiMli'. 
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Ali  !.'•  1  <iur  cliiiiij.'rr  II'  t'UuiM  des  nli'cB  (U\  lu  conile>.-r'  «'Ut'  iiiiiutii  : 

— Tiiiiv  iiiMtiiiin  (iu'iii    (•\  midi't'c,  \ii»iis  un-  tairo  lui  ii  l'iii.'  iiiii,  inilcu.-,   veux  tu  (. 
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\]<\  (lernriiiie  .'ipii'.s  avoir  eiiuvert  ft  (réouvert  de  Ivais'ort;  .s't,  elieveux  d'nv  lui  ciil  : 
—.le  lie  veux  |ia.s  le  donner    d'i'-uiol  inn,  KoILiihI  ne  me  le    pîicdiiniic.ii  pas'.     ,  .  C'e(lPu- 
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ais  vous  ('r< 


I  liiuiiid.'o  de  sp.s  u.'te.-i 
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rp    (.'iil. HU'or  Moii.tti,  il  vaut. 


mieux 


;ale.s  à  la  mai 
Mar 


itiv  fille,  et  tout 


.suite   l'e.xtrait  mort 


'S;u.;iitc. 


me  .le  v.itre  arivindi.iseï 


uaire    du  pauvre  J m  ui- .Marie,    IWte  d( 
^■•;la    étant  ou  rè-le,  nous   ferons  faire  les  publications  l.^ 


l'c  M. 


i  .'Cî.-.iit  su 
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it.<'iit  et  a  eeilf  ci.-  Roi 


avait  tout. 
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s  ;  devant  t. ml  le  nioiK; 
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annestu 
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iras  autour  da  oou,  et  lui  dit 


uest-ee  .put  ui  va-,  me  dem.ander  pour  de! 


ne  elio.M!  -pd  rji.^  'ient  r)i'.>t',)ii;l 


luiiT  am  ;i 


Quelciue  fol-, 


lonii'ut  au  eu'ur 


-Tu 


ni.a  s.eur  ;  de    t 


\"as  (Mj  |u  !,'cr  :  .1 


e  vomir.ti.s  me  luariei 


s.infc  tant  aiuii\is  d 


.o.iTi  que    00  lour-i.à,  le    l.onlmir 


liièuK;  jour  <)ue  Monott 


*.'ette  p'f-MSt'.:  si     (Il 


ms  Ji'ur  vie. 


soit  le  int-ine . 


le  maman    et  de  tante  ( 


e,  i|Ul 


va  <l 


ovenir 


■  einuimo,  nui  .se 


lio.-i! 


ceux  qui  l'tait 
lui. 


i:ii''    un    attendris 


tout, 


M.  '.i.r    (o.,d 

peut-être  la  plus  intense  de  toutes 
--Abeille,  dit-il,  la  li 
-N' 
-Tu  1 
Anioni.'t  1  aura  aî.r. 


rt.s  e.ssay.    d,.  plii. 


oe.ri.>nt    .sans  nom    .^^;^ 


anîf'f   r..i!i! 


le    visat^ft    de    touis 


(Iis.iiriiuier  son  .■mot 


lotiGii  a 


l<*  o:;t  la  plus  f.aincus 
onipooLe  , pi  Vile  a  iolime'H  rai.son  dit 


le  l'oulil.ar.îo  .|uf 
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au.^it.")t  la 


|ue  I  ;ii  j.ainai.s  vue 


t  00  Salon  ?   i<;t  .'.nie 


unrouiso, 


ai;    h.'u  de 


>ir    avant,  dit  iMa 


iii"(lai.lo  d  bonoe-iir  '. 


-Oui  !  puilons-ei 


re.s  jj;r;i,verneiit  Mlle  de  (ies..! 


va  joliment  travailler  o.-t  lii 


-E 


t-ce  .]ue    iriaiii.ui   t 


i's  repondit 


l'Kot    iluii  ion  ilocidé.  \oil 


SI  VOUS  \()iis  muriez. 


,'.,'iand  ta))leau,  et     j..  servirai  i. 
.-erait  pas  conven.-ible  si  n 


Il  .l'oimis    emp.lulio   <i'  X 
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M. 


•availierl   l/aillours,  Antoniet    lait 


-Eli 


-Al 


Ip  a  répon-se  à  .oui  vit 


...US  n  et  }r  n.s  pas  mai 


p.-.ur    s;i  M^^ire    pritnipalo.    Il 


f^'it. 


n  ee  n(» 


'■  ijanutie  !  i 


^iorgu. 


or.s,    vouH    eorisoiitpz. 


'.'  nru-ouis. 


pi 
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lit  1 

.lemanda  à  .<-on    tour  T.ni.'i     I 


aai'.c  coniin'i  un 


-Ou 


I,    iii;us  1 11    .'S  0 


ineiitciv.l.s    ,)e  v.'ux 


lU'H».'    .rllOll.'OU! 


0  vous 


que    mon  ;;.-ii,lre  n,Lt  ((uelqu'un. 


nie  faut  la    modaill' 


oetl.'    an 


lu  e  tiivui.»    1  u 


'  firoiiicts,  dit  -^imp 


t'ye/-vi;u.s,  dit  .'ilors  1{ 


leiioMit  In  j.-uue  lioinine 


de  .Mimotte  d<'tiiHiid  .j-a  ce 
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.il.iuil  .v'aiein.'iiî,  la  même  leK 
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loaii  ti-.'.re.     Ce  sera  une  f 
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-îiji; 


Fl,r,i;i<    l>KS    KKICK.S 


Oi,.    i.,.,;i  ,».-,  (.iv(iarautf,  ,1m    la  dou'ol.-    ur.or.    iin'y    uvait,  pus  a    faini  .i,!  fniis  p-m''  if.s 
MouNH-iiL.x.   C'iu'^  Almiil,-,  f„ii(.  diait  ,.iVl  .lej,jis  lon^'tcmps,  er.  (Unn^ùnv  v„ula>  se  char- 
Kur,  un  I.' ooiiipn-iuJ,    de  tout,  co  <iin  n-aniait  .sa  .Moi„;ti.'.    .Maiiu.  nitn,    |{',llai.i  "<     ,  li. 
piissiiieiii.  leur  \  i«  .-ui;  'l'Assas 

--U.ip  faiM.;u^:e  HlîUiro  pour  v.His.  nianiîiu  Li-,  ,  ;,ii  disait,  Itoliaiul  on  r.ard  ;ai  Ii*"i 
Il  Uii«  tiU..,  ,,1,1  no  maïuîi'Mii  pas  b.v,uo  .up  plus  .pi-uii  n.oim-au,  ...us  ave/.  „;aiut.-m.iii 
Uiaii,;.:,  irvruunmt  ,-i,  i!,„i  i  n,jurr,t,  .'t    vo;is  saviv,  moi,  |  ai    un  solid.,  app/.tit, 

Ma, s  la..-,  Unuoiis...  do  »,,;  v<,i,.  tn,it,.c    ,  r.  uuvr.  c;  f,.|a  jiis  !ii,.   .iai,-,  i.,s  plus  petits  ,|,-. 
Uils,v«.u  par  Mon...tt..,    so.t  jwr  iîollarul,  -■!   -aito.t    par  ,a    o.„.<..,s-.s  trouvait  tout  par 
tait     AlaHm,.|,;nt,  sa  plus    ,urandt>,  sa  i)lus    irr-'sisi  ,l.l,.  svfnpatl,ic,  allait  vns  Mm.-  .!,■  Vil- 
la.ul.iiivd.      Ji  Kait  (  Il  Hlht  impossible  d<'  ^  iviv  a  <ot,'-  de  (.Vriuainif  .■:aiis  i  adoi.r. 

.Soi,  ca)act.'.'r<.'  .'•taP  .l'uni'  d.iuccur  ordiiiaii.-  lU  iiatureli.'  .>xtivi,i.-  :  jamais  en  ri!..  <,n  i,i- 
v..yait  un.,  imrvosito  ou  un  caprio-.  So„  .vlnif,  s,,.  poss,:ssioii  (rell."-iii,-.au'  j.V.tai,  ,,1  /..'a- 
lesqi,.  p„,r  son  ,Mlu,.'a.t,on  rallini'c  et  p.irfaito.   Parfa<,'.-,r  >un  e.vivciiL-e  tkait  un-.  |..io, 

Au.ssi  ,ors'(,uu!i    manu,  ode  v  int  dn  lionn-    Ikhiiv  diro  a    Llfi,.    ou'il  fallait  (pic  .'ellf-d 
apr.»s  lo  niana^'e,  (|,.m..ur.-a    auprès  d«    Monottr    a  rii,-,t,..l    lUv^inùm,    w.    iviicontra-t-cll^' 
qu  un..  ..j  posihoi,  tr<:K  t'aitilo  chez  la  Vfuvo  de  Jciui-.Mario. 

_  -\  ..liii  tiejiouv../    n■.^rol•  soulc    ici,    lui  dit  la    cmiessi.  ;  et    mu;  m.'-ro  s'-.irran-.'    bi-'ii 
mieux  a  ..'c  un  gendre  qiravcc  uimî  belle  fille,  quoi.pie  Margot  soit  parfaite 

Lia.'  oc  put  .jue  se  jeler  dans  les  bras  de  (U'imaine. 
-.)■■  \ou.-i  servira  j  a  ;,'eiiou\  t.iute  ma  \  i.'.  lui  dit-elle. 

Une  autre  chose  restait  a  3line  de  Villamblanl  a  .lii-  .i'aboi  d,  à  f  lire  accepter  par 
Lise  ensuite.   Aprivs  bien  des  .•ircoiilo.jiui.iiis,  elle  y  arriva 

—  Il  )i<!  faïu.  j,as  qu'Aiitoiiiet  entre  relalix-einent,  pauvre  dans  une  niai.son  s-i  vichi'  dit 
•'lie.  .!<■  .sais  bien  ((ue  cette  pensée  n'a,  jauiais  préoccupe  ni  JVx'al,  ni  sa  t.-nme  au 
conir.nc,  ils  aiment  et  ils  veulent  Toniet  tel  qu'il  est.  .Je  sais  encore  que  les  nonibr.r.x 
millions  que  Pierr.-  P^tchebarne  a  ;,'a.,M,.V:  en  Am.'-rique  lui  sont  réservés,  pour  plus  tariJ 
mais  en  attendant  il  ne  faut  pas  .pi'.ui  puis.se  dii..  .laiis  le  monde  artisti(|V.c  .mil  doit 
tout  a  .sa  teniinc. 

— Mou  Dieu  !.  .  .  .  inuriiRira  Tase  tri's  eniue,  que  v.jul.'Z  vou:-;  «loue  faire  \  ^  .  . 

--Lui  donner  m,  million.  Vous  n.î  poi.vez  d'abord  retiuser  pour  lui,  et "v.nis  dcv,., 
ineiiie  msi.ster  pour  le  lui  faiie  accepter,  à  caus-- .les  raison.s  grave,?  -pie  je  vou.s  ai  éau- 
merces.  î]nsuite,  vous  ne  pouvez  me  priver  de  faire  cela  pour  le  frère  .le'-Mop.itte,  pour 
ceUi!  qui  a  ,<;raiidi  avec  elle  .' 

Al(.)is  comme  Li.^e  hésitait  eiiL.jre,  (ïerinaine  ajouta 

—  Lst  ce  <|ue  dans  v.)tr.:  p.iiisee,  .'e  qui  a  été  a  l'un  n'a  pa;i  toujours  un  peu  ,  iJalfineM 
ap[)arle:iU  a  I  autre/.  ,  ,  . 

—  t>li  moi,  ce  n'est  pas  la  m.'iue  ch.we 


J'aïaie  le  frère  de  Monette  conmin  .s'il  vt:\i\  mou 


—  Viiisiste/  }pas,  c'est  .viublii 
fils  ! 

— -El'  bien,  soit  :...  dit  .Mme  l'scaméla.  Toniet  vou.s  devra  une  plus  grande  di^nit.; 
de  vie,  et  V..US  lUe.s  si  noble  m  généreuse  que  je  ne  .saurais  soufïrir  à  l'i-iée  que  <  eus  faites 
pour  mon  tils  quoi  que  ce  soit. 

A  ce  moment  la  couite.sse  rouj;it  un  peu. 

— I\rai.s  vou.s  savez,  dit-elhi  à  Lise,  inutile  de  raconter  es  clio.?c.-,  rue  de  Vaugirav.l.  je 
rous  remettrai  des  valeurs  au  porf.air  de  la  main  à  la  uiaii,,  vous  les  il.innere/  au  notaire 
qui  passera  le  contrat  de  iiia.'iaj,'e  ;  et  vou.-;  les  fcie/.  con.stituer  à  votre  tils  .^aii.s  e.\-iilica- 
tions*  ' 

--Alors,  dit   Lise  .>n  souriai.t,  on  va  crcirc  que  jt  l.'s  ai  volé.^s  ;  car  M.  li.i  i.M<s.|res  sait 

bien  que  je  n'ai  pas  une  telle  f.i'tune  ! 

N..r;,  .,n  peut  leur   lais.ser  penser  que  c'est  le  cadeau  ,].■    noce  d.>    l'i<  rr-!  Abrah.uii  ,■; 
son  neveu  Antoniot   R.-can!.'.|a,  le  petit  fils  de  .sn,  .suur. 

Li.ie  ne  répondit  pas  ;  elle  conprenait  .si  bien  h-s  d.'iicaiessfs  infini...   .le  Oennaine  ' 

Ce,a  se  lit  c.inmie  elle  l'avait  .iesir,'.,  et  si  conipl.M,.  fut  :.i  di.sciV.tiou  de  Mme  Kseam.:!,., 
que  SI  le  ni.'ir.piis  .se  douta  de  la  générosité  princiére  de  «ermaiiif,  il  11,!  put  jaim.i.-  eu 
avoir  lii  preuve  certaine,  tombée  (ies  lèvreR  de  l'une  m  de  l'autre. 

Vuanfc  à  cr.nre  que  le  million  venait  d'Eteliebarne,  e(!  fut  posnV)le  pen.iani  .pu  !qii, 
tt!nip.s,  jn,squ';vo  y>u>-  où  d'Amérique  arriva  un  .autre  miiiior,,  et  dans  le  nicuie  \>ul  (luc  I. 
premier. 


'^aÊlMmiJI^^MSiitmML.:^-^ 


1^ 


oaa 


l'T.KCH    IiK.S    VliU.KM 


4li 


l.i.'li 


[111  sorvfiit  (11'  >ferciairo  a  !',i,«-i>ei 
e  sa  it".niLii>    sau-'  < 


"  Il  faut,  (lisait,  la  îIku  iMa'.l.t    Almt!     iHifnv,! 
HOU  lu/ui.  il  faiu  .]n.'  laon  u.-v.-u   T.iniet  pui- te   piv'-T  les  niU.i'.s  cl 
onli,';o  (le  veiuffi-  ses  taliffanx  (.oui-  cela.  " 

Et  un  che!i!iN  1  1  ;i  u,  ,„  r-aiciiieut  sur  l,i  H,i(i,;uc  ùv  IVance  (l'-cc^nipa^'iiait,  :  ,  ;.■:  . 
îive.-laaupplirati.ui  i,,:,  ,  ,■  .  .'  ...  lui  a,i„.,,;\'  AUi-uorite,  Mou(>ttP,  |  ,...  ,  ,  .,  ,„,,, 
aussit.''t  après  „:■  i.n.i,.u^. 

-iNons  {anM.„!>  ;.,us  >^,,.- i„l.!...  apr^  ia  |..„_v,  n'w^-cc  cas,  r.i>.  Mi.  l\.o:(l  •  .  ■u,';. 
et.  (leviiMiit  i)i(  n  la  j...ti-i;,-  i\\i  '.i  !i|lard. 

f.f /■"'".""  ■"  '■'  ■''"''■  l-^';'''i'!"^'ii,  '.aiH  s...  parler.  ,.,  :;pMre,;>,  ('«aletneiu  tontes  :.--  -l.siv, 
({'lil  t.Ulait  a.ll,..r  p,,rtor  i-ur  .-^ufi  ,riK.  p-ir<!,,n  u  o'  lualle  (ireu>.  jw  Iim^iu-1  I.hus.Imx 
tawirs  aval. ■m  M, I,,  ,!■' «i  (!,n  ..^  w,M  iiivs,  iii-u^  :pii,  apW-s  toaf,  avait  cru  ox-VuCcr  le:; 
'"■'  7''"''    ''''l'^i  '■•   t-iM..!;,  (i..  ■■crtau.^   (1,1,     iiv.iit  :-auv=;  M    nette. 

Ij'ic  yr,'(,\,    .pi"  ii,,i,  ]■.:;   .,ur  le  [vi;;-,  ,(,.  . ,,  j;,,.,  r: 

Le  icari'tjj..  k  ii^j,  ux  i.ii.:iil  il  ;ieii  ,i  (ielin.'  'ni  n  l'.tris  î.  .  . 

<;.'r.iiaine  r.^pu-nau  e.xM'èae-in.-iit  a  \„iv  .sa  lille  mariée  aa  Ku-iao  eiuiroil  .pi  (M,-  ,-ar 
f'iir  <■  •  (pu  lut  r.tppelait  vvi  .,,.ie  >i  ii.'.fa.ste  de  .oti  n.ari;.ge,  et  ik-  se.s  iien.-*  :v,rr  \[.  ,1, 
.H.|.~.vi.,au  |„i  ,.taii  al,so:ua:>itt  ,l,ailoutc.i.\.  fu-rlant,  dan.s  sa  droiture  ud■i^.|•aM{^  .^de 
lie  p<er.;.||   ..•niJre  !e  [mu' re  ■.  ieu.r  eiii..  ir.spcii^ai.pjf'  des  eriiiit.'-  (1<>  son  "eveu. 

Kiiliii,  ,111  faïc,-  ,..'.;,.  !,.-,-r  le  lu  iri.-^'e,  .■:,ul^  ,(  a  i  .•r(:4.,ir..,  fût  a  (.'e^U'  ."■■rein(;riic,  a  >  ,i)di,  .; 
'I"  'i>'.i'c  'ia  t.uni',!  '.  .  taii-,  .  p.is.diilc,  .-laiis    'v-dier  tous  (.'.s  tioup.;oi,.s  du  l'ul.l).'-  "(.par  (  .i,,,,/ 

4U'Ml.  ..a.p,n-ouac,'  s(^s  riciuiers  joais  / Wi^cA   comprenait   tous  les  sciaf.ulc;» 

(,l(■l!(Mt^    -,■•    tieri..|.uri.-,  fit  .SCS    lutics    a/i,;.'uiss,:(t.s  ;  ei   il   ,'.tait    lui-iii.'i,,e    fM't 
pmirti'an.l,,.,-  I,  ,,„,.  ;[„n,    l,,r.<,pH.   |-,i;,l  ,:   de    Vdlai.djlard    euv,,va   la    v 


('iiiharrasije 
tioii  il   tcutcf 


anuoiuV)  la.  di  ulili'  noce,  et  de  lui-m('aie,  après    tôuwy  les 


ce-'  lies;t;ini:iii.-,, 

'  *'i  iiii  avait    n  (ti.iilleiii.M!f, 
ftdicit.i.tiou.s  d'usai.'.'  :i   diviit,  ; 

"  Flore  trouve  (p|..  ;..  sil^  tr:p  vieux  pour  .-apporv.'r  cède  (''motion    ra-oi'onde  <u    liénir 

;    ''    'ii'»''iaïe  du  denue,    dcli-r-oi i!     Jh  .sui- d"  l'.avis  de  ni,i,   viciH,.   rompt.^ne      ,}o 

•  vous  demande  doi.c   uirs  enfants,  de  vous  pa.-i.ser  de  Ivon    p.apa  . m-é,  ce  jour  lu.  " 
^^   •'  :M.iis  v-ne;^  le  leudein.'.iu  uuMiie  .à  .Mu.-silaii  et  u  Uesdre.s,  la  vicillp   eoniree   LM^ecn-ie 
J  «ourira  à  \os  ieun-.-  hi)u>v<  et.  moi,  uip.s  p.eliis,  j,i  in'endoniiir.'u  avec  joie,  si  je'xoiis  ai 
vil.-i    tous    \u'u\-riix    dans  !,■■  drooiiiv,  U   dev.iir   et    rii(.un('tet,'  ,pn  a  .-.'té  1,,,  -,.r,.,.  .|,.   ,.(„,. 
"  duitiile  lou-;  if  ,  \r',:i,--  :...."  '^  ' 

La  n()-.>  eui  donc  lieu  a  Saint  Sa'picp,      .M.  d,.  (ieMlre.s    niai-etiait  eu    t.'te.   ,h)    ,  ^rt; 

eonuant  le  hras  à  ^r.,l,et,^,.  k  i.iis.ant  pour  11  e.aaKiir.'  Margierite  à  son    n.eiiicur   auo  ' 
d  i  ava.i!   vouiii  ainsi.      N'était  eM»,  pas  ((tîiciellenietu,  pour  tous,  la  HWn  de  celui  ,pii   (Mai*. 

""".''  1"""'  '"^'  '  ,  , l'f"-  lillotte,  pla.s  <|ue  jaiiiai.s,  re.s.seinblait  à  ciael.pie    iiierv  eillune 

petite  i.-:ne  des  lej^'endes  aiii'i.euin.s,  avec  sou  proi'il  un  peu    liautaiii,  et  le  tanieu'.    ..-olller 
■  le  pênes  .pje  (ieraiaii!.   as.dr  vo.ilu  iui   -.oii-  au  cou,  .mi  dépit  des  usai^es,  niais   en  ...„i\,. 
mr  de  Luci.ai. ,  .    .       Maixoi,  ri<e,  ,  ;.detii,'al.,  (''tait  o.-li,.  eoiunie  les  amours   .,.,..,•  ..•.„  t,ii'!,. 
souple  et  son  prolil  r!e  médaille. 

Mais  la  plu.s  jolie  ,1,.    toutes  è''-  p'"-*  heureuse,  la  plus  rayonnante  c'était  Cenniin.'    ..|, 
robe  de  l.anipas  lileu  foncé,  de  la,  couleur  de  s,v.-;  admirables  vun,  donnant  le  bras   a   !{.., 
land,  t.iii  lis  (pie  I,ise,  avant  la  toui'nure  d'une  «  r.ue  ;,rrande"  dame,   dans  une  f.iieîte  de 
faille  i.eieé.,!  choisie  p.,r  (iermaine,  accûmp,'ij,'nii!   .Antoiiiet. 

Paul   Mira'ide  ,M."ii.  1.-  t.u;,,,ii  .le  Hollan-i,  et  parais.sail  le  phii  tVi(   de  tous. 
En  s.'iCHiit,  en  "Ile-,  ,|,i  le;.;iise  Idi-sea-,  'es  deux    nouveaux    nuirics    prirent,  le  !.ras  de 
leurs  temines.  ce  fut  lui  que  Cermiuni!  pria  de  Taec  impa^^ner. 

Mais  de\-ant  la  vieille  b.isiliipir,  mie  surprise  atteialait  les  nouveaux  marie. 
Tous  i.\s  ^uide-:  de  Ludion,  aueieiis  (»nipas.'nons  de  Jc'uiMarie,   i^taient  là,  .i.n  ,   i,.ir- 
jolis  rostunies,  en  culotte,  d.'  \elour.s  m»ii-,  le  béret  sur  les  y.ux,  le  fouet  en    bandoulière, 
montés  hiir  'euns  .-.olides  pet,ii.s   'hevaii.v  .lu  pavs. 

Oerniaiîe\  (ian<  sa  délicute-M-  inlini»,  les  avait  tous  invitéi,  en  '.;rand  my-ten'.  .■(lin.leti 
faire  i\  Li.se  la  plus  dmiee  ries  ,)oi('.s.  Kt  ils  avaient  tiuis  repondu  à  .son  appel,  km,s.  .sur- 
tout ceu  <  (jui,  .j-.(lis  dans  la   imMitatîJie,    sous  la  (Conduite    d'Aotoniet,    avidei.i    e.uru   ■ki 

secouisda  inar.iuis  de  (i.'.sdres  et  dEscauK  la,  n  ayant  pu,  béltu  ! en  -auver  .pi'un 

sur  deux  !.  ,    .    ,      Kt  l'on  vit  alors  le  plus  job,  le,  moins  banal  -les  spectacle,  /[  /,:\;,,/f 


10- 


n.r'.rit  des  \|■,I(-^^s 


■  nr  !(•-  )i-lir 


.i'Kl! 


,  ,  .1  (,;i.'lMiti,  !«■.-.  f;ui(l<'.i  Ik^hvux,  l'ftiui.' vu  f;;U\  un  lit-^'.i  fous 
'''■  '•  '  '""'I''  ,"'  ,.,ny,ui.  .  ..-lu.  ,,i,  i!^  rTovaier.t  'n.  liilc  do  i'un  ,lfH  louis  ,a  a  Autouiet,  sou 
ti.'i- .■„!,,,, i,!,f„u:ui,u.i.  ,.Mm. -.■latil,  fais.uit  eliiciuer  haut  . il  ol,-ur  iVl-^paiit  t'ouot  uiMita- 
;~''   '","'   ;  ■"''»'■'>■■ '-'it-adc  bnilani.s  à  la  «iviiid.;  )oi..  (lo   Cul   Paris    i^neinciJl,;,    eiCnrU 

|'^    hni  l;n,.  ju:,-!.,;!  r;i/,t.;l  .!.■  wi  rur  ,1m  IJjtn-h.-li,  .,u  1.,  dit  -i  ,■(  ia  su.nV  d^-VHi.'rii    avoir 
li«u. ... 

Alai.s  !('  qoii',  MTs  riii^i  lionre^,  un,'  di'r.iôcho  arriva. 

Ivl'  finir    .-i','iu-i>  :    "  l-'iori'." 

(il  iih'uut'  v\)f  li'i  ('tilouisscnj.-iii,  fl  ne  pui  la  lin. 

AlK'iilc  hi  lui  jirit  d.'.s  (ioigts. 

V  uici  (.■(!  qu'cli,;  y'n,  : 

.M,  li>  oun.'  .-l'^dnisi-.  ;  vi'Ut  voiix  voir  tous.      Arrivez   viti,"  !.  .    . 
-  -Ali  ?  Naiitliita  0»Tn)aiiiP.  noud  étiun*  iro(j  licumix  :,  .  ,  . 
^-•].ais.r.ii.-i  1..K  fMifaids  à  l'.^ri.s  (ir..;lara  Pahoai,  h1:,  partons  llr)U.■^  aiilres  ' 
iMi.is  ,•..  ,jiu  .■tniL  po-Viil)!.-  (M.ur  .ViitonifH,  no  IVrait   pas  pour  }{(,.]lan(i. 
--.Nuii.  fîitii,  j,.  n«)  laissPi'Mi  i)a.s  ntaniiu-,  partir  s.hj!.!  hVIms  :  et  surtoui  alliir  v  rocevoir 
sculc^irn  (.|.,oti.>,is  qu,  1  y  attendent  ! .  .  ,       NVst  .■.'  pa.,  ini,.„ona..,  vous  ùw,  bie;=  de  ..,o.i 
"^'is  •        ■    dcinaïKlîi-t  il  a  !i.i.  MannK^ 
.Moni  itc  leva  SCS  hraux  yeux  .sur  lui  : 

--N'.ius  li.sP7  tauj(iiir.s  (-Jans  u.  ;.  f,pns.:e,  iiioii  ami  clu'ri,  lui  dif-eilo. 

AK.i-  d  l'ut  -■nrivenu  que  tlerniaiuo,  ll.,llaud,  Mouctt..  .a-  Lisr  -jui  rli^sorujais  n,-  devait 
plii:s  cpu'ter  la  ou,„îPsse,  partiraK-l.t,  pour  la  <l,,,.co-rie,  une  heun-  apiV^s,  r„ir  le  tr^in  du 
•soir,  tandis  qu  Aiitonie.,  rest"rnic  •.  .-po  i.i  fi.inille  de  (4esdres  à  Pari:;. 

Ou  reste,  l'al.b,:  tout,  eu  anuani  houe.aip  AbeiUo  et  Marççuerite  i,av,ut  jamais  eu  pour 
Pies    .aftPction    paternelle   (lu'il   avait   éprouvée  pour  la  fille  de  Lucien,  dè.s  que  ,  elleoi 

'■^" '.""''' LinsiallUion  de  l.i^e  /„ait  faite  a  l'Hftnd  du  llanel,,uii.  depui^i  le  uuuin 

tandis  que  ^..s  mallfs  et  ses  .-dlaire^  y  avaient  écé  apponées  la  veille  au  soir,  aveo  <v-lle.s 
aei\lo„ette.  Mialuller,  e.'l.arM'er  les  vêtKi.eiits  du  niaria^'e  p,>ur  des  hahu;:  de  r(nite, 
rut  pour  tiuit.  le  uicnrle  l'utlclrc  de  queiq.ie.H  instant.'--. 

PMsealseeliai(ïe,adefairelev-  liouneuis  du  re.pa.s  de  noee  au.v  quelques  inviri.s  de,« 
deuK  tanulles,,,uétaieMt  l',.e.,4-ii,  tous,  même  les  r-uides,  eomprirent,  apr^s  très  peu 
H  pvpli.MUoiis,  le  .ii'pari  sulei:  .]■  '  Iu:e  de  Villamblard  et  des  .deti.s 


X 


\.\    .\Kiia'    1)  f.V   .JL.sfK, 


Tard  dans  iapri-s  uddi  d'i  lendemain  seuiemeat,  la  comtesse,  Rolland,  Lis,-  et  Mo- 
UfMte  .arriviTer,!  à  .Mu.ssidau.  ,  .  .  |.'|,,re  les  .attendait  sur  la  roule,  et  ne  le.s  lais.sa  uuiue 
pas  entrer  :i.u  .  liateiir. 

--AI,:   le  j.auvre.  cher  homiiH    !  /.'oriat-ello  <mv  pleurant,  i!  ^  ous  attend    pour    mourir 
c  est,  ■  !U'  !    .  ,  ,  ' 

—  .Mo),  Dieu,  soupira  (".erm.iine  toute  saisie   qu'e.st  ce  qu'il  y  a  donc  L  .  .  . 
La  vieille  |iiiM;a  sp>i  lèvre.s,  et  les  yeux  ,■  ubiieii,ei.t  plein.s  de  liaine  ; 

-  ("est  mnnsieur  (;rég.)ire  •  ditcïle. .  .  .  Fai  voi!.ù  un  qui  m  ,uiia  l'ail  du  umI  dans  sa 
""'. ,    /^i"  '   11'  Kueux  :.    .  .    pourquoi  n'est  il  pa.s  resi.'^  en  Aiiieriqne  ;.  .  .  . 

Itripossil  ie  de  lui  eu  t'aire  dire  davantacn 

Ho'ianil    •!  I  ieriii.iine  iiiKistèront  en  vain. 

--.Vou,  i!')n,  (iiv'iit  elle,  j..  lie  ilois  rien  racontei'  !..        I  m  r.;ste  v-ms  aile/  tout  savoir 

V  oioi,  eu  eii'r't,  ee  qui  .s',.ii;i,it  p'issé. 
_    Lo'-sque  lie,  main-,  av,mt  de  elias-er  (Grégoire  de  elev,  .lie,  lui  av.-iit  hvou.'i  <|Ue  Monette 
était  «a  lille,  mai:,  que  cotte  dernière  ff.ii'lerait  quand  mciii.   l'état    civd   (pjo  le  hasard  lui 
.tvail  don,,.'.  |emi.,;rable   ne   T.  .-.i^t  p,i^  erue  .■ap^'hl'   de   nmouoer  ainsi  a    la  pa.si,,n  de 
t  Jto  sa  VU!,  c'est  à  dire  a  son  orgueil  do  maternité. 


l'IJ'Uli    DK.S    NKliiKS 

_K..  d,'v    Iv  Ompo.mlK.,    .,ù  ..    !, alitai;    <«rensibl..uicnt  i,..it..r;,,,nt.    ,■,,.;;    h.I,   ,u 


4il'.i 


-  I','     fO 


iii'd' 


'1"'     ■■ 


'•   I   '   l-"'    T':\]'-      '.'il\-. 


Iiin      COII,-.l'!liCMr;ilt, 


-■Tu  .V,  ..11,',.,'.:  «ivi.1.1.-  ri-  tlHiK-lu-r  : .  .  .  .  lui  r,:p„ndHi*   o,il„  ,■, 

-luh'.  v,.,,  ,.;  .1,.  v.ux  n,.s.l..u<  ,„ill,„a.  ;  p.,  „•>  nuli.  ,h,  nvnn,  !, 


n^  l)c;iu(.'iiiip   ii'u;ixit-fH.  u;n'   'OU 


iiiitiiiii.atiiiii 


>H.t  M-,  f.  iN<.m;,t,  n>au,te.,Mnt.  a  H.tns,  arris..  i,n  .jour  hu  o^^ntr.uiv  d^-M-s,.'.-.-- 

La.  Cra]i.!iH-ii-  I  ..\Mut  viTif. 
l.!B;n;M>I!""'  ^"■''■''    ■"■'•'"""""  1— 'Is'-l-'-d^   ,r.u-is,.n.  '    ...'ai    ,i>.-<.li.  ,u,n.-, 
Jl  s'i!x;ilii|u,i  a',i,s.sit,(ji , 

ct'iix  ii(!  iioiiiiml  l.,irireiJH>u  et  iH' Si), ,.,!,■, I-  K.-'raiiiMlj,,. 

1  extra,!,    nK„Mua„'e  <le  Jean-Marie  M,  !>  .„n..„u.,ue„t,  à..  Ls,.  v,vap,  >,    il    a-,  ci    ,  , 
oes.saiiT  il;i,.T„i' autre  fhose.  ''  '.uc|„i.  a- 

-  -Al,  :   lu  cMii-.ille  !  s'exclfima  Aiie*i  ;  ,:11p  viwiicorp  U.  h  fai.o  i  iV,sH,|le,  ocM 


là  !  'l'u  \',is  i(>  tiiottre  en  c" 


UDj.iune  nest  i'f  pas,  iil.s,  je  ^up^isc;  ?.  .  . 


1,  a.i 


Oui,  (irtMroirfe.ssavii  «le  suulevi^.r  lent'  -;  cii-l  ;  i 


ifus  PU  pui'P  perte. 


eut 


L..  ,..,p  ._,s  .le  N,nonn.'h>car„da  éUi.nt  uVv,  .oguli.rs  ;  et  .i  ua  tribunal    .|„h,..,u,u.v 
bscainfla.  la  inaittagne  tout  (-ati.rf^  ,«,0  fut  k-v.;,.  p,,„r  lallira.or 

,tricl^^•l'^'''^"''""''V'T'-'''r''''"'''''''''■^'^''"''''^      ^'■^*'^'"    i""'^"  ''"   <-^r.„ain..   .t.„ 
."itiictfTiii^a*.  (.'lose Celle  (10  [-i.-..^  t.nit  .■lutant. 

Quant  a  Uo!h.„<i  il  „.■  ,,„t  le  rencotar,,,'  aul,.,  parr.  .a  U,utos  1.  s  ],.«.•.-.  ,,u,l  i,,,  érivit 

X^r?v?M'"""''"';rr'"  "'"'"'■•■       '''"'■ ''^•"  ^'^'"^i-^U  l'hôte  ,ie(;esdres,   i.n- 
^.y^     X  ,•■■■    ,;^I'^l>J''-^'"'<!>'"->""''i"'..:n-   ,o„uet,    Teavie  „Vu  vint  peint  an  in.t, 

s„v  d,.  .M„s,sH.  u,.      Alors.  c„„„.„.  ,!  „.  ,...,,va,:,  point  le  „.a,-iage  „.  proche,  il  .e  dit  • 

ort^d;.q' rr  yr  -r"'"  '"""^"''  ''='"T'  "'  "'"""*'•  ''•-  ^^"'■'"^^'"^  '-^  reconnalssancn 
orfi,  K.de  .1.  sa  1,1  ...  Avec:  ,>a<|e  .ms  .  rancpalle,  ;,.,  casqueront  tou.s,  1,.,.  un.s  et  le..  .-cutreM 
«'.  dans  les  <>;i'aad..i  prix  ! ,  .  .  . 

Le  ou,v,  ,(„oi,;„e  t,;è.  vieux     ava.i    ia  vi.iliess.  la   plus  vc  .-te  et  ia  plu.    ;„.||„   ..u,.   r„„ 
pmvs.  v(ur   _  J  V.at  d  .nfun.u...  ne  .a  ,„..s:..  dite  t„u.  le.  ,ou,-s,  .;cé  .■oànn.  hiver    '    ' 

»>Ia,.s  aus.si  d>;  quels  .scnn.s  J'ioi'c.  ne  l'etitiairait-elle  pas  ? 

Elle  ne  le  hussait  plus  sortir  seul  ;   IVcoiapa^ncnt   partout;  '  clo,:aai  ,.t  niesuncnt   .„ut 
ee  cj^u  II  devait  luan^j-er  ou  boire,  (tisiantaux  mes  :   •'  Ven-;/,  distraire  .M    i,.  ,.,av  ' 

LtauxîaiMvs  ;    "  Ad,./-v,.us  en,  vcjus  lui  pari^'z  de  choses  I , 'on    serieus,-     v-ums   ! ,e 

ge.stionaez  !.. 


(iiVfçoire  airiva. 


-Surt.au    dit  la  vioill»  .erNanlo  a  M.  de  Mussidan,  ninsiste,  p,,.  pour  .,ui;  .vl..bn>  le 
.uanage  d.  IJoband.         U  e.,  meurt  d'ea-  ie  :   nuis  I  Vi.oti.ui  <h~    .L\X   ce    Uv ,  „u,  ,-es 
.senihle  tan;,  u  notre  pauvre   Janier,,  le  tuerait.  .         i    i  • 

(.lrê;^oi,v:  ne  rc^pond.t  i.en.  _  11  parla  en  ellet  .u  curé  devant  iMore  de  choses  banales  eli 
Il  eut  irtdres^e  ,1e  ihrM  ,.,uil  était  dau..  le  pay,.  po.ir  nnatre  .Mu^sidau  c-n  ■'■■.^t  ,b  nvevoii- 
lua  amoureux,  f]ui  allaient  \eu]r  y  pas.s»r  le-r  lune  d»  ini..l 

Alors,  la  vi-ille  tra.uiuille,  .s'en  alla  le.s  lai-.sant  en.seinb.e,  n,ai.^  elle  wm>    pu   nlus  (51 
tourn.-  les  taloim  .pu-  «Ir.ÎLïoire.  qui  pleui-ait  à  volont.'',  .-.d.ita  en  .san^lot.s, 

—  Ali  :  mon  l)i(>u,  sVniri.i  l'abbé,  (ju'a.>5(u,  moa  enl'ant  ' 

-AI,  I   i.i,,n  oncle,    r(-[,ondit    l'auti'e,  je  suis  le  plus -iisérabl,- et  I-  ph,s   ..our,.-cbh  de» 


iK.uunir'; 


_  Kt  api-,''s  Liv,;  p.'u  d'insisi.'cnce  di   la  part  du  brave    h.iiiun,'.    crovant  (ui'i!     .  .  ■■!^-!:^  .i.. 
lei,'tSres  pec.'adiiie.s  i  '  eoiele  lui  ht  l;c  cont'.is.siun  très  arr.in.s^c^e  de  wi  vie  ' 
8a  r^en.'untre  inopm.^.,  auis  sa  pa.,d,.u  „T,i:,is-,ible  pour  la  Oraaonecoc,  les  .•al.,:anies  sur 


no 


n.Ki'it  i)^>.  M':i';Ha 


<i(,'niifiiiii',  iin-i'i  :rcs,  y:ir  lui  vomiuv,  piii'ol..    (i  .■v.'iuj.'ilc,  puis  r,'nli'-vciiit>nt  liu  paiiin'  pctii 
«Jtiv  .jiii  yn'iit'  if''   liiitiv,  ilr^'g'.ir»    ri.  .>iifi  ti.ia,  miiis  vu  !f  iiict.î^oa  bivit  fut.  n.lr  sur  If 

■^     •■        '    t  irt  M)  liiu;    inaif.  l'prip.i  vi. 


•iir  lui,  |.'  •.  ■.   ,. 


1  rtiM 


iUui's   SMU  jiiuivr,'    vieux    \ i.>.-i;,'f,  ■.■t  il  dit  u  su  CDir, 


i'<iin(,)to  i!i.'  1  iii-iUi'iiiKHt. 
*>Ù  l'ilr  1  ,r,  •■lii    vil 

^^.•li^.  .       .■  ,  ;■  ml;,'  un  lus  •■ntrtudii.it  nuiiiic  p.is. 

Il  t'i.-'i.  ..     -i,.!  ;,,.■;  loUi^i-,  puis  Iri's  p;il(\  (.'t.,  <-n  i'!'-\.ir.-  iiu 
bluiiiis  <rii,ui);ii.i(ioii,  il  avait  iiiuriKUiV-  : 

--\'-Hi~-  av.v,  i'.-iit.  .-Il  ■ ,       ,    V.,.),,  '.    .  .    \',,i,-,  ■ .  .  .  .   Un  Viilaiiiblarl-MH-si.!,,,,  :    .  .  . 

Ht  i:'Mt  /ir.i  .jui  .'li  loulu  rt^   uiij-i.i;,'.',  .pu    l'Hi    ..■.■rl;i.: n.iiii.'ii;   in.spiiv    a  Iai   l-'ii,  p'u'  l'ir 

tlllll    li.'.ilr   l|Uf    l'.'ll     ,L\  itis  :       .       . 

il  caclii  >a,  li'tf  ,i,ins  «'■-,    li.ij,';   ,  m,  i:\iui  inui.cl  ic  nuisit. 

11  se  Imv.i  cl  \.iii,u!  .-ipj.flri  ji.iri.  ;  luiiis  ii  iji'  p'il  r.- irr  il'.'hn'it  ;  aloi-.  :]  t'.isl.,i.  h  a 
r''iu'i'rs.'  ''u  i:i!ii  ihur.iiii,  , 

-■-  F.mv  IV  !_  .  ,    j.auvrc  i;  ■niniii..  1  .  .  .  .    P>,i.ii:'    .     .    l'ai  (i./n  ' .  .  ,  . 

FloK!  arriva  t.'.MUiiht  uac  t'jll-,  a,t  lacil  ,,,  Miii  fini  le  curpH du  vim.inrj  „ur  ]<•  plan 
i;lu'r  (k-  !a  petite  --illf  à  iil;i.!;',"'i' .  ... 

D'.ni  foup  (l'.fii  ';11(!  vil:  Cri'-s^i-in!  al  ici  r.'  ;  .'11.;  :;.(iiip.T  .pu;  (pi,.), pi,.  -,-,,,«■  î..n()ii!;iMf 
avjiif,  -lA  n,\,,ii.  ii.-i  ,nihv  l'.-ii.^'i'  (M  ;,.  iirv.M;  :  alors  iH''ia.;aiil  .lu  poil.-'  !<■  maii  .1.-  (  l.^r- 
niaiiu' 

—  iVJi  !  i.iuiul'  :  (hl  l'Ili',  c'.;st  vous  .pai  l'uvfz  lu.'  :    

HirUiut  i.)ù  v.jus  pasiî,'/;,  vous  appuitr/.  ilonc  lu  .i. ■^<\sp.llr  ft  !  i  mon  avec  v.iu--  .'..,. 
Lf!  ini;il(î.Mii,  iiiamUi  .'11  l.iuli-  liale,  !■'  .l.'olart  p<'rili.i. 

Ceprn.laiit  lo  pauvr.'  ahlm  r*>,..'<)\i'.',"i  'u-s  sens,  ot  toub;  sa    r.ii.soa  lui  ''t.wil  r<',  .'i;'),',  il  ^r 
sonviiii  (K>s  i:uli(iili'rn;s'»  (lf   S'ui  ni'\  eu. 
D(,s    laiini'S  (.ii)Mnil'Uit!'.s    c.juv:ii(> 

— Ah  !  i"'lora,  la  vdIoui»'  d.-  Ihou  est  (pjt'i.pu'ruis  i.icn  .Tuelii;,  uma  .'ut'aiir.  Pi-uiipuii 
ne  m'a-t  il  pas  appelé  à  lui  ii-.  im'.  c.  jour  îcirilile  1 .  .  .  . 

Kl!(!  cs-iaya  di;  le  i-oii.sdIoi'.  .-oui'ii.-  pUb  le,  faisait  (l'iir.lioain;!. 
Mais  il  seciHia  tri.-l.  inem  la  •,:',•  ; 

—  Laissez,  wia  lillf,  lui  liii  i!.  j'ai  cn'innis  iii.'.m-i.jiriiniiieiit  uu.'  Wieu  mauvaise  ii.'t.i'Ui  et 
Dieu  me  n-t'us.Tîiii;  ÏH'V  -t'o  .le  k,,ii  para.lis  si  .-e.lK»  a  qui  j'ai  fut  tant,  (|i>  ma,  ii,'  me  le 
piir.luiHiait  pas,  ello-mèei'       ... 

y\vn  «nt'aiit,,  tél.';;ra|ihi.'/.  a  imire  (  Je'iiiaiiie  .l'/nriei  a'.e.-  i{  el.iu!  liaus  la   jouir.ée,  ..le 

vleuiaiu,  n'est  .. 'Il  pas? 

Et  FlfU'c  a.\  lit   rt'Kigraphie, 

Et  ilepitis,  lalilj.'si  |,ii;i  ei  s;  iiniul^ent  uav.ul,  [i'is  vniilu  ,pie  s(ui  neveu  re>tat  (iaiis 
sa  oliainbi-.'. 

tl  allait  fil  s'alïiiili'i.ssa.ut 

L»e  loin  eu  Iniii  seulemeiu  ii   .lisaii  à  l-'lure  ■ 

—  l,>ueili>  liciuro  e.sr-il,  ma  tille  , 

El  h\  vioille.  eu  pleuratif  lui  lii  ait  l'iieiir.-,  et  aioutait  : 

—  f.)aiis  tant  (le  tfiiups,  elle  sera  ii;i     

Le  malheur  jvvait.  et.'-  ci.uiiu  dans  le  p.ix:-,  tard,  la  veille  i>  :;!:  metii. 

K'.  depuis,  e'étivit  uue  pro.'essiou  .pii  n'en  liiiissaic  plus 

Tous  Uw  travaux  des  chauips  étaient  suspmrlus  ;  e.'.Hait   iinp  d<'s.ilaci(;'i  gt'iieiai.'. 

Il  était  liiru  vi 'ux,  c'esi   viai  ;  mais  si  txui  !    L(f  père  de  tous,  .pioi  ! 

Loi'hfpiH  (Jermaint!  eulra  .iani  ia  .'hainl!.'.»,  .■urel.'e,  siiw  rid.Mux,  ni  lu  lit,  m  aux 
fenêtres,  telle  (pi'uiie  .(iliiia  lie  ijî'n.'du'tiu.  le  uiMiiraut  rouiiei  y"--  y 'iiv  ■."■>■  elle,  .ît 
liuinuuia  ee  s-  ul  mot  : 

—  l'arii.iu  ! 


Elle  avait  .'i.frtivu  'iriV.iire.  a-si-  dius  la  e;  i'^ia.'   l't   aiteu.iaut    certaiiu.-mei 


.;  «on  ani 


vOe. 


Ei't^  eouiprit  t.tut  de  suite  alor:-  ce  .pie  viiulai'    aire  ,i;!ti',  liamble  sup|ilieat înii. 
Elle  .-ourut  v.ut  le  Ii',  appuya  ses  li''v  rt-s  sur  le  t'io/it  du  vieillar.l,  et  dit  : 
—  Pat  (Ion  I    i  >e  tpioi  d.mc,    clu.'r   biiii   ftapa  î    I,>e  nous  avoir  aimés  eouiiu.'  v.i  :  ent'asitK, 
mou  pauvre  père  et  moi,  et  de  nous  avoir  t'aits  ci;  ipu;  nous  .sommes  .' 
li  vouhit   parl-'f. 
De  sa  petite  main  liue,  olle  lui  ferma  la  bouche. 


^:M: 


-     D.;  xwii.,  ,|ir. 

■  |(l('    M  MIS   ('•!,'.<  ' 

--Ah  '  s.-.ih'.  : 


I 


FI.KlIi    DK'-^    NKIM-.S  ,  '  ! 

■-•'innuia  ijue  v.  s   l.ifMitui'»-  ,  je  inus   ;viii,<',  vt    ►•  \(,ir  ,    /■ 

.  .    i;:i.l.'liiijri,,  1   ,1         [,;    |      ui'il'i  ([lir'  ]'■■••       •      .     '       .       M*' 


.f  |iii(io)irit'.s  lu  HU'i.si  1 

liilPSf  '•aiiiit.  H  :rtiondi!  : 

-  I  .iiir  iir.c  Miu-  iiiciii  .(■,■    I,  j'.'iiy,.  ciii.  lif'    huit  cu'iir    |f:  vuir   Im  pardoimc  ' 

— Mfrti  '. ,      . 

H  rctoml.,!  l'ii  iirri.''!o,  an  le  ,;-ut  uimi  ' 

Alix  ori,  (j.rliiiaiits  qn,.  p.irisMi   l'Iuir,  (  m  ■•triiifc  i)i/l,(.(lt  .Ml  soili    di-  i>i  (...rlH  ,:iit'ii,  f.iii- 
iliH  (|iu'  i:(.:!u!r.i,  i-.st.'  liai,.-  iir;c  iuitiv  pièce  i.vec  Lisf  <•'.  Moririte,  anivi*it  frg;il(:!ii*ftit, 

M  lis  IhIiIj.   ..(u-fit  If-,  y.vix,  f):  (iii  ,-(ifi.rr,  en  ivganlruit  «inriimii.P  ; 

-ri'  ip.1,1,  <ju-  I  li  •■(.■  :-i  li.uiviix  ,1e  I.    voir  [i.irtHr.  et  qui  c-it  ù  ihMi,  j  '  ip  le  ilo'inti!. 
•ni'o  iN'  .Mc  If  •imn.T  |a,iiin>  .      .  .  .  . 

•)<•  l<!  .)ur-.^  '  ri'poii<li|.  Miiipl.'m.-iii  lii  more  tlo  .Mmii,  f.'. 

l-'t-  cuiiilc  erur,  (ju'oilo  t'atMissiiit. 

Il  s'.i;r;c,,,:,uiliu  din-fiut  le  lit  d\\  inouriuit  ; 

--.Mon  otir!.>.  dii.il,  {.ai-di)niifv;uii.i  :  .|.'al,■.Md.>.^llu  qu'elle  me  p-.rdMimr,  .•(  qu  .  il.-  uif 
giirdi!  cIkv,  l'Ili',      Mr  vi,.  PM'.ii'rM  sera  vny.ny,-     'i  rarlictcr  ihcn  tort.-  ;    .  .  . 

La  tiirurt'  .SI  (l(.U(,.i,  si  afj''ftueus<'  it  si  houn.  ,ii  cur<;  rcvotii  tim.»  expn;v.  i,,n  de  ^upirin»- 
detlîijn,  fit:  iVoidiMir  )iaur:iii!i!  ei  UKtpnsaiiîo,  iinf.o.-.,sii>l(!  à  dir". 

Kf'H  1,' vri'.s  se  sfTtuTcnt.  (•..Niiuft  .s^il  ne  \<,u;uit  pas,  pcMiniUn'  a  .s  i.  liMiicdn- do  i.rvtrf  d< 
pnjtcrtM-  des  paroles  d..  inal-diotioii. 

Puis  .son  n-gai-fl.  ipif  vulait  doja  l'oin^iv  de  la  ni.,r(,  loiiiha  sur  un  rjrucitix  su-,pondn 
au  nuir  blase  do  sa  pauvre  cliaruhrc. 

La  mÔinc  expn'ssfMi  ,">an:  i;ii(p.i..  et  d<.U':<-  qui  avait  oté  cflli!  de  tout»  sa  \  io  n.vim 
alors  sur  su  .  s'a^.v^f.  ..|f  irou.-ant,  t-i  d'une  voix  a  p(;in«  distincte,  il  dit  : 

-  Hllie  a  panlonn.',  par,;.,  que  ,;V.-.r  une  -aiut,'  :.  .  .  ,  Mais  on  ne  peut  iKis  iui  en  deman- 
der davantfia;!'  ' .  .  .  . 

Kt,  doucoinent,  il  moural  .ii,  M.iiri,-iut  a  Cnin  lin,-,  à  Fiore,  à  Kulland  .pi  il  p:,  n;ut  i-our 
Lu.nen,  ear  il  iiiurimir;(  : 

— Mou  lils  lui.'n-aiiné,  jt-  le  levrds  i-ntia  ' 

Pieusement  la  c(Miitess..i  lui  tVrma  !.-s  ynx,  puis  elle  alla  rejoiniji-e  Monett;e  et  Lise,  fn 
prière  dan^f  la  cliap.d.re  voii,ine,  laissant  K-dland  ,-iiipr;.K  du  ,.orps,  pour  s'ooeupHp  des  de.  - 
niers  apprêts. 

Ur.'p.iri',  juti.pi'au  l,..ut,  d.\ait  avoir  tout,-,,  It-s  ;  telii..'.-;. 
^  (.'onime  Germaine,  tout  en  larmes,  allai;  iV.uiehir  la   port.^  du  pi'c.sl,vf.'ri\  il  s';;pproel,.i 
d'elle,  et,  lui  , lit  :    Vous  m'.avez  n:i,  donn,'-.      Alerii.      .Je  vai.s  s  ous  ,-u:,;ompa,,'m-i'  toutes    le- 
trois  a    .M.iis.si. lai;,  puis    |e    r"\  ieudrai  ici  v(>i|i.-r  iiu.n  pauvr.- onel.-. 

—Je  ne  changi^  ianiais,  monsieur,  lui  répon-j:;  !a  cuintesse.  avt^e  le  feu  .loi  indi.ijnaTion 
dans  les  yeux.  J.  v.ais  .-li  dit  à  i'aris  que  |e  in  vous  eotinai.s.saiM  plus,  j..;  ne  vous  connais- 
plua!...      V.Hiille;^  me  lais.s.a- traïuiuille. 

— Cepi-udikiit,  (ai  que  vous  venez,  .le  .lire  a  ,•■■  lit   d,-  mort '^ 

—  .re  le  répèt.^,  fit  l'Ile  ii\ei-  un  air  de  .^upr.'-im-  (iij-nué.  .l'ai  jxiriloniu-,  oui,  i.iais  pas 
autre  chose  !  Les  ehréiiens  par,|(,iiiieni .  .  .  .    Les  sots  ,,uli!ieiit. 

Il  se  retourn.i  vers  Mmiette. 

—  Ht  vous,  mon  :uiii<\  .lit  il,  serez  vmis  iiiqdtoyable  aussi?.  .  .  . 

—  Monsieur,  .iit-elif,  j'arrive  de  eliez  tes  Cr/iponn.?,  m'i  j'ai  suVii  imit  e,>  qu'une  ort-atur'' 
liumaine  p,  tit  eudui'er 

At:>i  .](-•  ne  pas  tomber  dinis  ,,u  pi,'.^.e  f,u  j'eusse,  A  euup  sur,  .5të  fie.Oionot.-e  par  eux,  je 
suis  rest('>î  bien  ,les  tours  .sans  doimir,  ne  mangeatit  qui-  ilu  pn'n,  ne  buv,-iut  .jue  de  l'eau. 
traûuVpar  eux  daii.v  des  iieujf  intaines,  fiaiip.-e  et  l..-.,M.ii,-  pir  eette  mégère,  la  il.ieb.diei 
jus.ju'à  tomii<-r  morte  à  .ses  pieds  I.    .  . 

Ces  Iraiteinetit.s.  j.s  vou.s  lis  pardonnerais  peatt"tre,  a  vous,  qui  en  èt.,t\s  caus? ,  t-t  .pii. 
parait-il.  étiez  d'aerord  avec  te.s  s  i-l.'uats  pour  nie  faire  enlever  a  mon  tiiuic,'. 

Mais  l'idée  que  sans  une  permission  (ii\  in.f,  j'.mi^;-,;  pu  M.rtir  .souillte  de  cette  r.mnier.'. 
celte  id..M'-là  .stu-a  eternellemee.t  entre  \ous  et  moi  dans  mon  ci-ur  !.  .  .  . 

M Wsayez  pus  du  me  revoir,  monsieur,  ce  serait  peine  [lerdufî  I  JIe.s  .leu.v  m.' res  vou- 
pardonneraient-e.iles,  moi.  jauiai.s  !..... 

Ijri  frisson  mortel  secoua  le  ini,sérabi>/  des  pieds  à  la  tête. 


IiJ-.l'i,    l>!;s    \'i''.!<.i's 


■.■i"hIiI.'  ii.iid.  "t  on  '...us  lii  Mir<-iiipnl  ■■a. -lu:'. 

M.'    -le  n,-UlHvU"i„r„t    ,u,  |vu    tn'-n',  jo  suis   u.M  ' .     ..     l'a.  !<>  ,„..iu,lr.'  (I,:';iil 

»<lvioii  t"vi.swn-r>i,OH.  ijr.H,!-  ,1.-  ,„..,,  ..L  j,|„.s    ,,,..■    j.un.tio.  ).     ,  ,,,. ,   ,,,,„.i|,. 

urintmo  hscaitiéJn.  df'|iui.-  hier,  SiriiOiino  Hai'^Miion  .  .  n 

S,  (u.i,U  si  .M.f.-giquo  ariitt  ,;t.'  !  ac.;..<it  cl(.  la  JHun.HlUe,  (,u..  i  liv^-ii.'  ■îMripiil  l.|->i.  m... 
1.1m.  .,i...  1rs  a„tn-  f,.M,i  ,.t.n-  f.n  ..ff,»!,,  collt-hi  .iv„,l,,n,Hnt  n'..iil,li,,r,-,ir.    iniai. 

IM  i.u,tr,i,ei,f,  ,,r.n,Lnr,  ,(„  ■  u^uis  la  nuit  ,,ui  .-tait  v,.nuo,  iu  s=li,„uKU,  ,1-;  .  .-(.i.  f,..„n,.-s 
.«.•p.nb,,t,at.,.,«,:an.  :,-s.nuuis,n;.s,if.s<h,  pun-  de  Mus.ùl,,, ,  In,,  tri-t,.,,.,  nt,  ,.,,jnvé 
ciuili'.'  h-  vi-iix  imir  (jii   prcsbyïcrc,  il  iiiuiitiiir.'i  : 

■-C'<;st.  fni!  jr.  „Hsu.nl(.,;.,a„Misi„.rrh,  :    ,     .     |1    ,„.    ,,„,    ,,.,,,.    „,•„,■     ).;usmihu>.- 

'•l.'IHI  (i(>   I.HIIl  . .      .  .  ' 

llr..,,n„iv,,    U,,|u,n(i,  ,K-cur-    ,(-  lat.i.t,.    h'^.y^n»    .p'il    sVuk     iK,..,..M.  ;   ,.,ni.     |T„,. 
■i«v,M.  ...!.,.a„:„t  t.n......  ,,uand    .ilc    lui    vj,   f,,,ud.ir  lo  .<hu!  rlr  i.  d,;„„i,ro  ,Mor..uain 

M"  );  <n.;   .v.!.T  dans  1m.  petite  (.j..,,.  i,ni  puiis  s.Tvait  d-  .salh,  dVt„d.;s  4  lîar-o.nun 

l.,Wland  ,.;  ,.n<-ovnn  la.  li.-auo,uip  pln.s  tnnl,  k.  connu..-  il  allai)  letounuT  au  ohàh-ai, 
lais*u,r  p.ush.ir,  p  vtrps  ou  pn,  ,-,.,,  an,uv.    lu  ^orp,  du  vuMKard  res-tn  d.^  s..s  v,^..MH.„tJ 

-^omHU.  aus.icru.;l,,urK-sv,,r<.s?.  ,  dir  il  au  i„uno  ha,„n,..  ,.,  ne  vn„dra  -i  u  p.-^ 
ivoif  pilii'  de  ,M.a  ?..  •  i.,       u  ,,, 

Rnlk.jd  8'Hn.«mlait  a  c,at.>  r.n.on ,  ,m  d  y  avait  de  longues  heures  ,,u'il  .vfl,:.!uss,di 

«  la  s(;l(itioii  la  plus-  houor-ibl»!  ((ui  puuv-.-il  i^tro  trouvtk-  p( nu- >..u.s 

-Vuu.s  n..  lucritex  la  pili/  do  pe.-oor.ne,  nioi.sienr.  lui  dii-ii  av..'  ua  aeee.it  et  un  visacro 
(le  niarlir  •  ' 

La  proie  de  oen  l)aiiditb  vou.s  ave/  été  tout«  voim  vi,  ,  la  pn-i.*  <le  ,>.  s  l.aiidit.s  vnu< 
I  esterez.  .)us.ju  a,  vus  der.n.us  ,iou,>.  Cepeudr^nt  eti  souvpuir  de  ..■..■lui  „ue  vous  VM„ez  de 
tue.  et  a!,.,  de  .uieu.  remplir  m.u  derni-u'  .so^rhait,  je  veu.v  xou.  proposer  u.i  ii.ai-ohé. 

^-  l.<'(|n.-l  :  e.,;ai,,U(.r,.-u,iv  ;,rriv,.'  aux  dernières  limites  du  dee,.ura£reu.mK.  et  de 
1  «Il  roi.  ^ 

---11  ne  vous  le-sle  que  votif  nom  :   -e  nom,  Jo  vous  r,;.i:'liele  ! 

Etcoinme  <iré!.'uire  ne  to.iipreniu!  pas  ; 

-'»ui,  ajouta  liaryeino...  vous  ètey  absoIuu).>nt  sans  reh:.ources  ;  mauiau  n,-  se  laissera 
jaiuais  attendi'ii-  par  vou:-;,  nV  compte/,  pas,  >  t  vr.i.s  n-.vav,.  plus  ni.  centime  d'ede 

l>oae  vous  êtes  .sans  paui,  sans  argent,  ni  feu,  lu  lieu  ;  vouiez-vous  une  lenu^  de  ci.... 
ecuiis  tranes  p,.r  mots  .'.       .  (JVst  to„t  ee  que  je  p-ux  faire  poui'  vous. 

Avec  nne  uapassil.ililé  souveraine  et   une   i:.^lille,'euee  oui  ..était  pas    jouée,  il  uujuta  • 

—  A  prendre  ou  a  laisse'  !,  .  .  .  '  i         i         .        ..  • 

Oréfr.nre._,,uiav'ut  eua   p.àne   lurirent    neeessaire    pour    o!,.e.dr  de  Paris  à  (iellac  u.i 
onlet  de  troisième  elas.se,  avait  rléjd  >n-suré  la  situation  qui  allait  être  la  sien.u'  chez  Allée 
av'-o  la  iii'serc  noii'e  auteur  de  lui.  ' 

-(V  nest  pas  ;,-  :e^  es.saya-til  d-   di.'e,  il  .ne  t'aud.-f.it  au  moins  le  ooul)!^. 
--(,a  ou  rien  '.  .  .  ,  diVlara  iioiland  tui  fai.saur  ciue-uiues  p.as  en  avant, 
--<.,H]e  fîuit  il  faire  pom-  avoir  ees  ein<|   cents   tVan.;-;  .'  de.naiula  M.  de  M  ussidan  'lyant 
u.ie  peur  terrd,!»  de  voir  séeliapper  le  jeune  l.oi.m.e,  et   la  suprême  oln.le  qu'il  lui  propo 


sait. 


propo- 


--l'eeain,  aju'è-i  l'enterreiuen-,  muis  .signerons  un   papi*u'  par  l.'ipml  vous  vous  en-raee- 
•:'.  H  uc.  jamais  donne.'  votre  nom  u  pers.ain.'.  .■■..    qaeique  maïuéie   que  ce  soit    k[  Jr  un 
iiaria^r,  ni  par  une  adepiio.i,  '        *■ 


u.<     Il  .'.!     ;  r.iiiquii'e.  .  .  .    Mais  . 

i; 


SI  on  le. 


Uiariagr,  m  par  une  aclepi 

Le  etuilli'   li.dliutia  : 

--Mari.L^r,,  :         ^    Adoption  '.  . 
pi'e.ud,  'u.it^ré'  moi,  mon  lu^ni  '?    . 

Le<ils  ailoptif  de  <;..rmaine  <'o.,,pi:.i  a,us.,ilo:  ce  .j'^    lov^oire  vutlait  dii'e. 

-.In  lie  ferai  ■itten'ion,  .!ii-ii,  ou  .i  un  ueîe  léjrni.     de  .ne  soucie  fort  pou  du  resle  ' 

l'.uis  eM  m. une  papier,  ,,e  u,'engaye,ai  à  vais  servir  votre  lente  rét;ulie.'eine.it,  jusqu'au 
joui- ou  vous  aura-,:  vous  me', u'  vioie  ..otre  eonveulion.  (',-  jour  la,  je  wu.s  avertis  je 
dev.end.;.!  i.)lle\d)le,  et  vous  nauuv,  plus  un  centime  de  uim. 

"-.V  dmn.iiu  '   r/'poudit  Ore^'ol!'!'.      'J'u  peux  prép'ii-,.r  le  p'ipi»r  :   ■•:?  le  si-in-r/u 

Kt  il  se,o)-na  fa-.;..qu.'  .'assuré       Ave,;  mx  mille    triues,    enVin-t'  oii  pcuit  man,Lïer  .  , 


1^ 


I!i.  ' 


l'I.Frii    OKH    KRIORS 


■l!H 


1.  ;'  .^  '  '".'■','  '  '  '  ■  ''■  ■'  il)  : 'Tt-Tai;,  cl  ne  !.•  cl!.%s.4fmit  na-.  (1,>  -,:,  •  ,, 
1  u,^  us.,vm  ,i-  ,•,•!,  ,  ;.:,  ,,,„  „„„,.„..  ,1  ,.•.  .•,„>  HoUau.l  .1..  !,.;„  en  l,,in,  „  ;„..|,  -  ■ 
••'■';<••'  >l  l 'ii-a..!-  u    .  I  „,    .,„;„vn,it  plus  ..  nur  ':.].  ,[-.  ,ul,si<i..s  siu.pi.ai.iA.i,..: . 

.-■  M.'OM.irn.,      '■■•:.;,„.■  -i,l,.un,,    „i..,M.-,„..ni.  nni^/v    i.,ai  lo  mal  .,u  il  lui  av,u.  ù.h 
;  "'     """"  "!        ■■^""•"'■.     i:-'!;.',.!  (it  siyn.T    :iu  ,on)tv  le   i.uur-u--  y:,ph',.  .•(  il 


'^i  i(iiif;'i('ni;i 
t'u  t.'iir-i'  \j-. 


.""'•Il    piu-    l!iii'ï(eii)..ii,    Hpi.'-s    .)U('!.|u.>  îDlin  (.liantiil.lc  (d 
Il   'i:i  \■l^■'\\•,■   s,i variti-  (!f!in('unU  (lu  i-llf  KM,-;    fci'ii  depuis 
"V''  :  ,  •■'il''  lîi  Mr\ir,  .1    dps  rentes  plus  que  siitlis'uK. -s   p,,nr 

'"'        '   ''/  '>■■   aiMi.  .\l(,„.tf,    <ù-ii.i!iiiiH   et  J,is(.  ivstft.'iii,  .■iicro  .lui'lcu;.- 
.„. ..     ,  '      "^^"il"li"-   'l.in.'urc  ;  s.,    .•.■pu.vant    ,|,.s    viulmtos  c..muio(  ions   .,u.'t..iis 

.ivaeut  ,■;.,„:,,.,>    n.tivh.piu.t    leurs   f,.ir,'.  ,i.ui<    '•«.•al.nH   paisiWI,-  n  prof..,,.!  d' in  rmv« 

V uvaf...  ..„  A„u,,„|n-.,  ,1  tulbuf.  U.nt..vp,v.nd,..    tm,!  d.  u.ite.    avM,ut  1m  .ni l...  ;..»„„.„... 

eUl..s  cyci,,„,.s.     I,.  ,„p,unn.,„  donc  pour  Pan..  K  .|..  I.  alièroot  ,',.nd.:,n,u,  r  ai,  \Ur:'. 
ani,  , le  ,-.,., ,!„(,  I,-,  ,li-i,!H.r.s  \-,|.ux  de  Pierre  Al.mlron. 


i;i'll,(»(;c 


.""";•■■'."■■■,     ,      l'"-'-  ""^■•^""-■■'..^l,^,i,u.  d'A.n.ri.pie       M.  d(  (  u's.lre.  surtout 

,;;"■   7"'';".'-'';-^""-    ''•'   ;•    "ta-inlHue    usin-    .,„',iva,l   d.'.ja    vue    «oiland.      T.e.s    n.illio.,s 

atllu^nl  a  W  cro.ok  et  AiUcniot  ei.  aura  ut.e  ^^rosse  part  'nna.MS 

Lorsqu'ils  >o,,t  tous  repartis    apri-s  uu  ..lonr  de  plu>-ieur.  mois,  r^hunien.    rajeuni  ,,ar 

]<■  pardon  de   (,en„ane.    ....   1,-  bonl.eur  .le  L„e.  ,.,    son  eal.ne  v.rofond,  ieur  a  f ,  -  ,nr". 

prohienr,,  ,1,.  r-unw  le  v.,r.      IVu,  èln-  |..  ret,  o.,^  eron!  ils  v;.;anr  '      ^    Y  a-;  ir  e„  atW 

uneMsr-md,.    .lonneu..,.    d.   sa„,e    et  de  vi e    ia  paix   <te  la    eon.eie^.e  ï        '  ,  n,.-].,.^: 

en,i.s  apr...    se,.   ..ruVe    a?:,,,,,,   v.ts    ie  ,niUe.,  de    IVte.  et  ap,««  la  plus    heui..,.^.     ". 

•Mane.      ].s..,  cjm  a  oe.ouwu-r    .,ur  sa  peiite  l.^t^:  toutes  le.  boises  qui  orte-nt    e  ,  ran-  ,01 
uianjUis,  a.  e\)o,,  ,,i,  |]  ,,.  iionniiàt  :    l'aseal. 

--PascM,l,  àrelie.lii    ave,,  k  «ràee  souna.UH  que    ],,  ,1.,,,,,,,    i,.  pi„i„  hoi.heui   d o'U- 

jouit  a  o.,te  de  (.erma.n..  ces,,  un  non,  .p.e  la  ^^lob-e  coni.ait  ,Uja,  et  aime  beaueo.n, 

Pascal   hscnnH.,a         .    (■.,  '   ...onsieur  le  n;ar.,,o.,  ne  soye.  pas    goiste,  il  fau,  iuen  ..ne 
m.    .  pauv,^  non,  s  dlie.rre  au.si       A|„..,'e    avant  peu,  va  s,,ivre  reKou;ple  de  .on  au,  e 

On  compte  sur  eet  ..ve.iemcnr,   pour  lui  faire   oublier  le  profond  cl,ai,M.in    qu'elle  rnrou-' 
vera  fl  la  w,or<  du  v.eux    tirulon,  .pi'ello  adore  toujours.      Car  .i  vin«t  ans  r't  le  plus  br! 

a^e  d.'  la  Vie  pou,   1  hou, ,  il  n  .-n  e.M  p,,.s  ainsi  pour  .-es  pauv,-e,s    toutous,  ,.ert;u,.eu.oa. 

nos  an,is  les  plus  sur.s,  |.  ■  pl.:s  di'Voués.  ao.tu.e.u 

Oermime.  en  la  voyant  su,,    le  po.ni,  de  d>^vcnu-  uu-yr^,  si  jeun»    e,  enco,-,:  ^1  délicate   a 
dabord    femblee.  a    .u  ,|,.^    ,n^ois,e.    nu>vt-\i.:.      Abu.  peu  a  peu  ses    anx.ér.;.^^, 
ea'niee.s.  .      .  ,-.  cwni 

La  .j;ro--e..,o  de  ,-.  I  te  b-ll,    pei,i,o  niainan,  en  e|î,..t,  a  .a.e  si  lieui'ense  ' 
LC^   «.uU-ur.    .on,    r..  .  mn*  a  >es  jo,jes,  au  point  yu-  JloHand  a    .,!,„;ué  .on  ,ob  n,,,,, 
«le  I  leur  de.  Nei.^e.  -n    ,.,!„,  de  ,  eu.lle  ,1e  lîose  ' 11    ladoi'e.    ..t  la  t,  ,uve  ehaoue 

sriwXnî::;;:'' ^''■•''■' '"' '-''■  ^""^ --'"''"'■•  -  -  ■"-■  ^ '^"-■■■^"-•-•^ 

Nos  ieeteurs  nous  eu  voudraien,  .i  n.:us  teruduions  eette  l.i^uure  sans  le-ir  .ii.e  .  y,-. 
que,,  mots  de  I  uitere.s.aaie  tamille  de  (.•.■aponr,...  N,:,.,esi,  hué  a  Hyè.-es,  ..rib!,--  de  .l.^.'-e' 
ayant  l,u  la  redite  du  pi^opriéiabr,  et  laisse  i.U.urell.nuent,  ses  terres  e„  fHeh,.  an.'. 
-ne,ura  Par.saNe,-.Mar,e,,e  llacbel,,,,  ja  vieille  iiuïcumit.;..  Adrien  oui  „-u-.' ,.  m". 
i^m.e,.e  d  avonMnd.spose  ^^onetie  contre  lui,  par  ses  mauvais  t.aitements,  :„i  n  remiu 
eeta  en  ...0  laelee  tormid.djle,  et  a  ro,upu  avec  elle,  aussi  bien  qu  avee  Je  tr;-  peu  es^m  - 
ble  auteur  de  se«  jours.  M  ont  re.t.^  à  Toulon,  où  il  fait  le  pitre,  lo  .oi,'  sur  des  ni  w,  Ïs 
'le  trente  .ixième  ordre,  s'alcooiisant  ]e  reste  du  ten;ps.  Aiiee.' l,:;.s:,u^.Ue  a  su  lu!  'S 
go,ren  avait   .me    .„„,  o.i,-s    francs   .!<•  rente    par  mois,  a   dabo.d  voulu    len,„;t:eala 


1 1 1 


l/.IUIl    lil-.rt    NK|(.i;.S 


|,luMq>l<.  rK'h,  r.  ..;if  la  ^-,i,,l,.,  U  ui.ii.o.i  .].,  !a  ru.i  Vital,  muoIkii'-.,-  .lliV|,ntl,r,|ue», 
:i  eu'  vrnduo.  l>..pui-<.  If>.  deux  ic,ii|il..H,  l.s  ('nipcirin  .a  Kv  Musm  ian,  r-,..t'.u  ,li,v  Cn- 
•4[.>im  (^f.  Aln!i>,  l-Kciit  uii  iN  pcdveiit,  Ici  plu,,  s.hiv.-m  u  lu  bi'llc  iunk'. 

J'Ji  cii;-!,  U'H  liuii  pnMiiiiT.i  juiir.i  du  mois,  on  fuit  uiki  noi.«>  à  tunt.  chm^ci-,  ,i  i-s  viiiirt- 
d(tu>  Jours  (,i,i  suivrnt,  i...  riiirlmiit  j.ius  (!<■  .|ii.'l  Im.Js  laiiH  Mw,  mi  vu  .•haiii..,  dans  Ifs 
•ourh.  iViKiaiii  (|(ii-.iiK,4di.s,iiii.  fciniuM,  M.;i  b.-au  fivrc  .'t.  Ml  l.ell..-M...u,.  v(,nt  cxcrctT 
'.■mt:vlri,l  dnrn.M....,  ueiolouviMt,  lui  n-.sk'  a  la  invison  .-  ,  .  .  pirpar.'  lf>  friu'ji-  ou 
iu.lM..ir>  r,.ji..!..ai.-«,n^  i.(.nv«.ll('.s  {M.iif  faire  dfs  duf.es.  Ali.'.-,  ,1e  s,i  voix  ix.indif 
.  „u,i.-  s,H  anoMMu,.  s  unyu.M^m.,,  N-,.„..st,  .io„t  1  ...«au..  a  dispara  «rAc..  à  st-s  .-ontii.u.  lien 
lil,aiiM,s,  daiiM-  ,.1  la  Lacholicrlaii,  la  r,.-.,|fi  ou  va  -lis.cr  dt-.s  prof.o.itinns  Laiclios 
cli.v  les  .•m,  •!,.,.;.•.<.  .Mal-rc  la  nip.is^Mianw  qu  inspire  à  tous  riM.rrinlc  inr^'ôic,  los  iKirti;- 
rns  d..  I  ans,  .^n  -ru.nid  r^lnalu^Slpl.■.s,  i,-i.ifoM-,sM'iiT  a  CH  siii<,'uli(-i  Iri..,  car  [>ar  inic  iru'i- 
va.il''  de  N.Mi.'si,  Ali<r  ne  m.'  pr.-scriic  jaiiud.-;  dnii*.  les  tours  .pK'  vciK'.'. 

—  (.'««Inné  jerHoiihc  du  p:u,-  -raïul, moud..,  dit  il,  elle  est  tctnle-^M  .t  porte  un  dos 
p.UH  V!.  U.1  uunis  d.i  JM-anec  ,  elle  ,,«  voi le  pin ee  ,pi  die  est  irot.  COI. nue  dans  la  .'raïuie 
s  x'iele  p;l•■l^ielllle.  "• 

Kl  in  (.'raponneitt'  ajoiiie  : 

-^  .le  fai.s  ee  pénible  m.-tier  pour  see.niiir  ne.,,  ni'.n,  li  m  et,:  dépouillé  .le  sa  l',.rtunê 
par  ,.'  iils  adoptif  i\o  .sa  pr-Mnieie  teini.ie,      il  poiirndi  la  r^-iouvivr,   ,  etU'  lortuiie,   <Mr   il 

y  a  uei'  ju^tiee  tu  Krai ,  ,„ais  l'ai  éu'  l'iinde  iniiine  de  la  piennèir  eointc^M;.      À  son  lit 

de  0I..1I,  je  lui  ai  iur.-.  d,.  la  rempaoer  auprès  (Je  son  éiioux,  |()  lui  h>  juré,  eiu'ore  inu^  moi 
vnnnte,  i,  ny  aurait  Jaiimis  de  prorè.;  entre  soi,  mari  et  :wn  IlLs,  Al'ors,  comme  je  r,u.s 
ce  nu  est,  une  parole  doun,;,.,  jaime  mieux   in.nirir  de   faim  quv  t,raliir  mon  .^eriiHui't  '. 

I,e.  -e,.^  MMi.siléos  la  cr.éeni  .piel.pe  t'ois,  .  f  lui  don:.,  un  sou  .le  plus.  ht  plus  .rr.andp 
paitie  .le  .vu.N  .lUi  entend. mi',  (•.■:•  I.oi.rde.s.  ,  oiiunt;  .i.ulis,  l,.v,.M.  U-  .•■paul.-s  or."iisent 
t<.iij  .nr.s  I.    m.-me  moi  : 

—  I  'ar.'''U.'-e,  va  ..... 

(.,>uani  à  l.in'i;.ur<-,  ior.s.jna  l.v  lin  du  mois,  il  noient  li'  ^oir  tics  (liamps  l'Usées,  ou 
«l'ailleu.  ..  ereini,-.,  muivlmnt  p.nil,'.',,,.  ni,  .-.v,.-  d,..s  souliers  éeulé-  et  prrc-s,  a  la  suite  de 
N.nr..t,  d(   la  Baclielinr  .-t    d'Ali...  en    ..-..i^uH t..,   p;„,e   .,uil.^  .,,,1    transformé  en   purée 

*■*•'•"■  '■■'  ' «'■••  '••^«^■'"if  'I'-  i.'ijouiii.^e,  lur.Mp,..,  alois,  dans  .son  j^raud  lan.lan    il  voit  pa.ssfr 

(Jermnoe,  ..1  M.uiv..  de  Monett.",  sur  lep.dnt  ,1e   -Uncnii    nu-iv,    ,1,.    lî^diand.   leur   pn.di- 
irii.i'  -  s.-s  s'iiiu;  et  .s.-.,  t,fn.|p.s-es.  .le  F.i.se,  rayoam.i.ie  et.  henr.iu.s,-,  —  eonune  tout    ee   .mi 
n.i-r  <!e  (!,.rn,M>n.s  —  I,.  oomte   d,     N'iManihianl  MusMdan,    iuimidév    r...vair    roulé 
•(  II;     ^a  liiw.i",  .  -  s.   lir  . 

—  Ah  '  M  il-  l)i..|)  pnri,.  sa  i  .•■.•,:mipe.,s,v  ,.\ ,.  ^  |„i,  eomm.^  !..  di,-.,!,  „,,,;.   p;n;vi,.   ..mIe,    il 

t«,Jt,    .>\    .1|.-!    (p),.   le  m.ll,   liiiel.plet'nl'^.   ;i  ,1,.   nifMI   (.Cli.'ll.'.S  jiuintiorih  ' 


\\\ 


Pour  paraître  le  20  Novembre  18.- 
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;     «T  FFRANCK  i:r   l!()N  U  K^K.    p,,r  J>ieMe   Maid.    de  1.   mAui-    pltinio 

.'*  ''  '  < '"    ■  1  "MioiiiMit  Aim,'-<.(.u  le 'l'orpilli.e.ii' '_>!».■' 
_    «>(  o;:.iag.jxoiMei.c...re  supéritiwr  à   FI.  iir  des  \,.ii.o;s.  .lue  nous  cMio-s 

1  c'did'i". 

■  ''     .     .    '  «'.uujd.d  .soiM  eu  vciitc  [uni oui  pour  10  .(.s. 

Li':FlîUll<».N  .V  !.!':i'i;OH<)N.  Kiliteiiis 

i"».  rue  .'U-i^aLriel.  .\l'.).\  l'ir.;  VL. 
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Ouvrages  à  Rrix  Réduits 

MAGASIN  DE  LaBOKWE  LITTERATURE  FRANÇAISE 

2il  R.rc:  «T-OyVBRlFL    MONTREAL. 
ny.«,  >-r>oliU;ujri3  «orivalno  clo  no«  jocirts. 

1.-.  A1aj-.Mi>.    iKii  X.u- Mmiu.  Mil,,                                                                        '■  '••'" 

■•  I,  Kdiu.  Il  li,.     ,  .\iiit  '■  1,...  1,,,,,,  ,,,.,.., ,.,              .    ;                 ,                       •''  (<K» 

•1   U. ,,!,!■  .1..   I,,,.,f..      ou  AllIUlll    cl    H  .11!.'                                                                                   .,-               ,,  'l' 

ll'i'M.'.   I   l'on    \,,|    iiilli  "  '   I    "     ■' 

■'  l.i-  l'i'li'ii,,  ili'  s-  .Mil.,'  '  |,  .■    ,      ■    .,  '■" 

■■  .VTi;;:;;. ;:;;;::;l;;';.;;^  "— v.., ;.,..,- ,„. ';,i •: l:,,;;..:.,^;;'' '"-':::,.•,;;;;;  - 

••J..I  K.W-;  ,1..  Ilculy,-    ;\|,uci,i(i.,u,:v,;i;,n,.  ii'i.t                                     -Kv.  ,,„r,„,M,.  :;,, 

■  .■lul.'t  \  .r<i,ii.-,",,.,r  |{,uM,i,iiii,l,.  Sniiil   (',.  HT  -"' 
L,-Si,,tf,.  Ji.n  li,,,  il, . 11...-  ,,;.r>!  ,,l,,n, ,(:,., ,!,-...  -} 

.V,  .  u>lu.(  ui:.|.n.TeCuii,..|i,.n,u.,-,r,u..a;,m  !,„it  c-  ,,„!   ost    iiirc.sH.iiro'rW  V.v   i  ' 

(laiis  m,  uiciiiip' ÔHcis      I','   |,  -M'  iiinsHiiirtt  «c  savoif 

■■  (i.llifiolii'  "  |i-i|-  iviiil,.  IJir-hi.hi.uVl,'         '  '"'■"• 

'•  L;.'.S,.nii-ni  ,l,i<' ,r.s,i,,..'-(,ai   U.d.'   ■;,,\vi                                     '  ^"' 

lu..  Kiivur  iHiaU'."  ).,i|.  I{,  ,!,■  \a  .  .-rs                                        '■"' 

•'  l/liuvu'i-.p.  ,.,„.,■  ],, un-.  .\[. „„!,,,■,,,,,•  M.  '\|, IV,;,,                '■' 

■  Piiuia  \..|a,'  ,),,,.  M.  M.iry., ■  '•> 

'•  Lu< /Hahlt.,-1  i;,iim',.,.,,' |,.||  ■(',,,  ,1,.,  j  ,  „                                                                       •  lu 

;•  L.!Cl.i..M.l(ti.",,u  P.  L,.,i,,-,v.  2  v,iis  ,                                               '' 

••  mRiÙ''sJ::"'^'''''''''  ''■'''"'•  ■""'"•■''•'-"•  i^-ti^:'.m-ï,;.;vu  v,;!u.a,.,i;.  i.^  „  ;  ' 

"  .Sfru'liiiiv   |,;,iM.|-^,.|/-                                                                                                      ■■  r.i> 

;;Mu,Mnui...!>.  Mar-an,-),;.    -,.,v  ,  j,„.,„                                         'S^ 

Mii  i^!f||i...\li.iv. I.> 

■    I-;.  F,.M),,:,-il.- !,„»,  ril.s-j.ai   I.Muii-l'l.-  i.l'ArlIn.i., j .' 

..  ,,  .                      ,         ,.                                             «'Il  \SSiiNNrKK.'.-  '■' 

f,>nuql|,.,s  1,.^  |,!,|S  ,.;,   v,,t;.,c  ','   "-.n        '"!,,  ,  ,,.>    cliaiLSOIlS 

;■!.,■  l'iai-urauS;.!,,,!."  i„|,:,  „„;l,,,|i,:,.■,..liua^,,■^.■..!^ -■"' 

AI.    liMluOiaubMi,,-'    l,.s;.;,„  ,„ii,.s,..u,.: ..s  uiod,:nio.V,v  ;;,,:„,.:  :•■ 

_  f'<  l-ni...,i;.|i,.p>il,i,,..,-,,i,,  (  ;u,.i,|:,.-, ,,.,,•  <»,.iav,.  F,, i;i<.r  """'-''I'" 

>.■■>>  ■rix'uurt'  <;ii,;uli,.,i,   l.,.,i.,..s  |„.,ii-  i..,u(.,  les  cimu-staïu'o^  (l.  ']".:,    .  ''"  ,      '  '"' 

'•  l's:.:;^;''::,- ;';;,];:'r:|;.^:i;:?^ ;!---"^-"-. -■  .i-. ,.,. r,îu:":^:,:'„  ■;■„;::. •, ;:' ' ;-  ,, 

"  Iwt  !   Il  r  lii'.s  Sui^'i's  "                      ,\  .                                                            I 

••  [il  SI-  r,.  ,.|  viai,.  (■|,.|' i|i>  ,S  ,,i,^-,.y"         IJ 

*•  l.a  l/.iu,,.' ,. 'Il  t' ilo.  Sc.iij,-..s"    ''    .    .  

'•!.aA'.i:.,.l';|Milain..       K.hu..i1  <!.■  ro,nai„'vs,  rl,aus,;„i„.|;;,;  ,,,    .  l,-,,;-.,,,,     ,',,Mi  ''^ 
fiMT  u, 11-, .(,„■.     1  !,.ri  vol'ii.iu      .                                                   n   iii. ,,,.,, I,  ,,,,,,•-,  ,, 

m,l..i;u...,.„  V,.,..,,.,  ,.,,,„.„,.,..     1  v,,l„iu...  av,.c  inii.inM,,,        '    ^'   •  --'"V" 

vu  >^l^m^"  "'vra.;...    ,      .  :     ,,.;.li,s  /:■„„,;,,  vir  ,vo..|'tf,.u  iLi  piïx  V„        ,             ,   ,,  ,  ,  .  !:; 

'^'"  LEPRaHON    dÊ    LEPROHON, 

25  Rue  sSi-Gabriei,  Montréai,  Can. 

'■H     -:>■. 11-.   pr,.|l:,ll..i   ;•  ,,,.,.,,!    ,.t    1.   .   'i., il, !•,..•  ;,,,!. .     .,.,1,1.-,, 


Ofl   I  3  itii 


VIENT    DE    PAKÎAITRE 

Amour  et  Haine 


ou  Lt 


Drame  de  Bicetre 


Magnifitiiie  Voiyi-ie  de  S2.50  poiii^  25  Ueiils. 


.'''■^''  ■liii<  rihil    (mul.iiii-;! 


Ci.'t  iHuriiji  Nieiit  il..'  piiraitro  .  •,  V\:nw  ■ 
iii  l'c-ti.iiiiim'.  tl(.'  ]«al.li(;r  l■■^•  p  ■■:  'i,.  ^  •  ■  .i:,  , 
t'iMtiM  iir  11  .T^  licU'Uis. 

('I'./';'""  '"  J"i''''''  'i''Uiuii.'n.fiti.  snus  il.  t,itr,;  ,|f  A.M(  M  il  ,  i   HUM' 

tUCmï-'"'""''*'  '"  ''"''""   '"   ''"''''"  ^"^''^   ""    ^''''   *\lrr-  ].K    DllAMlC    J)K 

DAN^;  i'^'asj'iJ"  '■'"'^'  ""  ''^'^'^^^'^-"•^"' .  '"'i-  „„.  I,  t.ti-  .1,-  r\  î.hami, 

I.oi„i..v.ss,..,u  at  ,aec  ler,u.^I  fo.s  juui'oaiix  puhlior.t  r-t  ouvmK''  «-L  in  l^n-iv 
lu  j.hi-^  .•MdcMt..  ,|,i,.  c.st  nn  d.,;f.a\,M.v.v.  ,1,.  l,U.M-„f  uv  .-.ms  t..ns  les  riMH>rt.  .-t 
nonsavMnslK.,.  .!.■  eroire  qu,.  f^us  se>upr,>N..r„nt.    le  s'.,,  pnnnuvr  nn '   cpi. 
M  initie  .jU.-  p,nii  lu  ooi.seï  vor  et  en  nnwr  L-iir  l.ii.iiotluv|uo 

.ll.'-l  -i  mn>.iuunlivn  ,1,.  .•uttei.,,|K,,-Uiicu,suil.  -•n  M,'ut<'  a  au  i.riK  ,.i^si 
i-mum.;  ,|,H  coux  ,,iH  (lesireul,  ,-.c  iiu.v  la.e  collof:tion  do  bons  livres  i.r.,ritm.nt 
n:imo.iiia.-iii.  lit  (lu  ente  omisici.  vu  (jU,-  lo  tirar/e  t-t  t.v..  n-streint 

Non,  ,.„  uvuii^  p.u-courM  toiitos  l^s  pa^..s  av,.o  atl.nirion  ,a  ri..im  -   ,  .  l..  ■ 

o<;nvHiheiH  .pu' luiH  ctnix  ,,„     I..   ii,„ut  on   <-ovn.  rlmn,,;.   ^-o,,),,!,.  „..,. 

<li      IlulLS-liK-llUS, 

Xuus  lU'  voulo.is  p'.hii,.,  ,,u,;  ,i„,  ,,,„,,,,„,,  i,.,.,-,,..,sn)ts  ,.t  iv.^n-  un    i.hir, 
iius.o  .les  locteno;.     S,  LK  J)HAMI-:  UK  BlCKl  KK  notait  ?.!  .  i    '       .   ,v, 

.|U  «1  nuuK  croyioas  ,p„,  ,pu•l,p^.^s  p,.r,s..tuK's  nen  si-rai^nt  nn'  .,  .  .ii.  ,  j,  „  -  „,- 
lauri-.„.ce,tau..>)u,.ntpa,si.ul.lit.,(lansla  crainie  de  nuii'e  \  I,  •  mU-f-m  r,,^ 
nous  av.ms  acp.iise  uo  ne  pul.lier  et  de  no  vendre  qin.  des  livre,  mtere-^ants      ' 

■  «.«"^*    '*'''''''"'■''•*"'  A^'O^'^'^  '-'l^  IIAIXE.,,!  IJ:i)l!A.MK])Kri<'l  ->l 
a  S£»  C7-«>£t  p,.nda,nt  les  r|un;,|uns  jour,-  (nrij  sera  en  v.'ute  d:in.'  1.  -  .^e,,.      , 
v'urnaijx,  '  -i  ■ 


f 


3i3ï>j:"X'3E3TT-lHt»   : 


liepnohon  &  Lteprohon, 


NOUVELLE   SOCIETE   DE    PUBLIOATIONS 

25  -  RUE  SAINT-GAL. 

MOtVTREAL,  Canada, 


^^RaNOAISES 


A5 


sous    PRFSSB 


''"'  '!    fM!«lTHi;    vil;-    |,|      |  ;,     hirKM.i,.,,;, 

12me  VOLUME   DE 

"La  Bonne  Littehathrk  FraN'-aise," 

LE  ROiMAN   D  UNE 

JEDNE  FILLE  PAOÏRE 

Par  ELISA  GAY 

'•;,""  '''-'"''■'■■  ''"'"    '"  ""•■•   '■"I.|.'ll.'  -.■iMi  .1,,   •   (!,,na.:  .lu,.  i.nM.h,,,,.,,... 

'-'-■•■•    ";•  '-  .-'"-....  .lo  .M.  ()..,„v..  F.M,ill,.t.  ,,,.,..,„..  |,.s  .iu,a..,n,  i:.  ,,!„, 

viuit.<H  ->!  t't  iiiDMil,.  la  pl„f.  iii,.|,r(ul):il,|,. 

La  ,.,„•..  .1  ,:,|„u.  ti;,,,,..  ,1..  IVnm.Hl.  .lonm...  ..,u(.s  l.s  .u.tre»:  «11.  p.vsonl.. 
la  lutt..  ,■„,„„.  1,.  n,  .lb..,a.,  sun«  a,.c„n..  laihlo.s...  H  r.,,, ,      ■..  a.^^  .„„.,»..»,  ,ui  m. 


'■''"'  '■"■"  '""'l'''  "'..Ici.,,,...  ,l„,i..v.,ii  et  .1.-  lii  >,,.,t 

Uucdc  j(>iiii.'.,(il|,,siiH'oni(iiitr(>ril  la  h-» 
f'Ilew  y  ptiisci'  les  ,  n^,  i^.,..,i.,'iifs  ,m  J,.  cmmtr.'  i,,. 


iiiVlles  uni  ("iiirus  '  l'nih-Mct 


'•n-K''  '!>  iifs  [UMii   trii.mphei'  diuis  lu 

■  l.^na..  .1..  1.  panvn.t.^  H.„>s..„|,.,n..nt  .lo  T.,  ,.,,PiJ   U-  la  na,.«an,.,..  nuti.  ,1,.  !■,  1,,.,,,,.. 
.IHlousoH  .lrro„f..s|,.,|n,„„li„fi„nsiiiUM..  f-uiHl.   .omatMln,,.. 

JEOIE  FILLE  PAUVRE 

.vielle  (iuy  ,i..  r^t-  .oriff  ni-  pa  .  df  Pe.-iis  ot  de  (ahieaiu  ;  .Ile  ir.teir..g,. 
'la  .-u'u,  et  |>..i,itave,.,ui  vrai  talon r  les -arafU'T,.,  ,1,.  ,,.s  per.urnmK 
HUc  les  pi'i  ipi'tJMs  (|!ii  lej.  mettent  f".\  ««"if 


<'!■  v.iluiiii.'  scia  cil  sciiic  jui  c()ni()lct  le  lô  Jléceni 
puur  10  centinB  'l.ui.s  ton-  les  dcpots  de  joinrifuix 
les  tkliteurs 

LBPROHON    St    L.ERROHG 


n»r¥    E» 


L1.0 


a-i€::>j»-'îir.iEî.  -j 


0( 


T^'l  est  If  titiv  ilii  i  lî'inc  •,iuiin''f(>  Je  La  BuNNK  i,i  itkka'i  i  m; 
lM(ANr.\i-^F,  <|ui  paraîtra  vers  io  20  .Wivtimiirc  |mU4.  Il  i.'st  inutilt- 
(le  liiii't'  rélo^'  i]ii  (■élM)rt'  rciiviiin  INtTrc  Alacl  aux  Inolciii'.s  rie 
La  Iîonnf,  LirnatATCHK  Ki;an<aim  i|iii  -uit  (léjà  (  n  ruccasioti 
(l'a))|)r<.Mi(.r  ses  ([iiaJitôs  (i'/'iiiotioii  de  draine  et  tlHiiapiiation. 

Souffrance  et  Bonheur 

(>st  siii'tiiut  iiii  r(*)ti;ui  iiiliiiic,  i.'ii  (Irmiic  lic  iaiiiillt;  aux  juM'iitéiic^ 
pi  lignant  es. 

Ct'  )'()inaii  rciK-ontuira  auprès  (ic  nos  li'cU'Urs,  je  mt'-nic  i^raud 
succî's  <pii  accueillit  <léjà  les  t'cuillelou.s  de  Pi(M-i'('  Maël,  ('()U(^;n.s 
dans  le  iiiénu'  .-iciuv  Honneur.  Patrie,  Kleur  de  Mer,  (,)uaud  on 
Aiuie,  Mer  Sauvage,  e.ntreaufies,  et  pour  en  cirer  de  plus  récents: 
Kollrniei'.l   Année  ou  \v  Torpilleur  2;>  !  et  l*ilK'tu'  iTEpavi^s, 

(  e  \oluine  sera  en  vente  an  coinj)let  ver-  h  -JO  Xovenjhre, 
•  he;-;  tous  les  liltraii-es  et  Uiarehands  de  journaux,  poui'  la  modique 
sonune  de  10  lendiis. 

LEPROHON  âL  LEPROHON,  Editeurs, 

25  Rue  St  Gabriel,  Montréal. 


Al  MANACHS  FRANÇAIS  POUR  1S95 


peuple,  illnstn'  ô  r 

■  l''am.llt,s.    .  .T  c. 

^'ricole û  0 

.es  cha>inii»'rey  15  c 

ilu  lion  rallii'lii)Ui'    .     .  15  c 
de  l'iniviii  r         .    .  !.">  c 

iHes  l<^ni;infs  de  .\l:U'ir       j5  c 
illnst,i'(\  (le  la  iannlli'       15  o 

^^ittorixiuc 1.5  I. 

Pai-isiv^ti 15  c 

poiii-  tir»: 15  c 

■iii  1)111,  loii 15  c 

vIo  iu  b  nui»  cuisiin'  .    .    .  1.')  o 
d(.'  la  Hi'i'oliitidn.  15  c 

FniphL't,i((U('       * 15  c 

de  la.  *iiitt'  15  c 


Alrnanach  de.s  Dames  ot  îles  l)el!es.l5  c 
dfscli.T.tis(iii,'i(rii))i(j(U's  15  < 
"ley  (••lianson.s  iioiir  v'wv    la  <■  • 

Aniusanl    ATy  c 

du  Ki'ance 15  c 

( 'OKIlKIlie  I.'"'!- 

des  8S.  Cu'iii"^  de  .1t'',--us 

et  di»  Maiii'  .    15  c 

du  s.'ivoir  vlvr(>  .  .15  < 

8(  i(-iititi<nit"       15  c 

liU>iati<jut'  .  .    . .  15  <• 

de  la,  clianse.  iliuHtiv.     .25  c 
des   ci''li''l)iMlfs   coiiti'iii- 

poiaiiics  "25  c 

de  rillii.'ifi'atiiin.  L'5  c 


^n.  '-ente 

■  liez  -  • - 


LtrBuriuri  &  Ltrnuriun, 


«5.  RUS  ST-GAEïlî?:-!.-. 
MOKTKEAL. 


If.  <  ' 
ir-.- 

15  (■ 
.  I  ô  (• 
.25  c 


I 


